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NOS CHOIX 

• Comme à chaque 
année , les Grands Bal­
l e t s c a n a d i e n s o u ­
vrent leur saison avec 
une oeuvre qui dure 
une soirée entière. Le 
d i r e c t e u r a r t i s t i que , 
Lawrence Rhodes , a 
choisi le ballet Cop-

pé l ia , dans la version qu'en a faite le 
chorégraphe Enrique Martinez, sur la 
musique de Léo Delibes. Les premières 
danseuses Andrea Boardman, Yvonne 
Cutaran et Daniela Buson interpréte­
ront, en al ternance, le rôle de Swanil-
da. Quatre représentat ions auront lieu 
à la salle Wilfrid-Pelletier, d'ici samedi 
soir. 

PASCALE BRÉNIEL 
collaboration spéciale 

• • • • • • • 

: < CINÉMA 

D « La langue du ciné­
ma, c'est l 'image, ce 
n ' e s t p a s c e l l e d e s 
m o t s » , dit lean-Jac-
ques Annaud, le met­

t ra 'j i t e u r en s c è n e d e 
y v T f i j ^ l ' A m a n t qui p r e n d 

l ' a f f i c h e d e m a i n à 
Montréal . Le cinéaste 

met en pratique ce qu'il prêche: visuel­
lement, l'Amant est un film spectacu­
laire. Annaud a dépensé une fortune à 
reconstituer le Vietnam des années 20. 
Et son film est un hommage à la beau­
té d 'une jeune actrice, | ane March, 
qu'on n'oubliera pas de sitôt. Mais 
ceux qui ont lu et a imé le roman de 
Marguerite Duras, dont le scénario est 
tire, seront peut-être un peu déçus. 

SERGE DUSSAULT 

• En 1969, Clapton, 
Win wood et cie met­
taient sur pied le pre-
m i e r s u p e r g r o u p e : 
Blind Faith. En 1992, 
le Canada a c c o u c h e 
de Big Fai th, un band 
beaucoup plus modes­
te... qui durera proba­

blement plus que le temps d'un album. 
Le talent est indéniable ( le guitariste-
chanteur Chris Tait , ex-Chalk Circle, 
le batteur Michael Sloski et le bassiste 
Fergus Marsh, ex-associés de Bruce 
Cockburn, et Ken Gréer, dont la guita­
re était jadis indissociable du son de 
T o m C o c h r a n e ) , le m i n i - a l b u m 
Grounded me semble t imide , mais 
faudra les voir au Club Soda demain 
pour savoir comment la chimie opère. 

ALAIN DE REPENT1CNY 

PHOTO BERNARD BRAULT. Lâ Presse 

Décore-moi 
eine incontestée des cucurbitacées, la 
citrouille règne sur des armées de 

courges, melons et concombres, de même que 
sur d 'exotiques calebasses, pâtissons et 
coloquintes. 

Une grande famille, dont la popularité 
atteint son paroxysme dans la nuit du 31 
octobre. Halloween oblige. 

Là, sorcières, spectres et vampires rivalisent 
d'ingéniosité pour s 'attirer les faveurs de la 
«grande orange», dont l'effigie est déployée 
devant toute demeure accueillante. 

En ce sens, le jardin botanique de Montréal 
se montre part iculièrement ouvert... à la chose, 
puisque, depuis le 15 octobre, s'y prépare «Le 
grand bal des citrouilles». 

Pour l 'occasion, la g rande serre a revêtu LA 
couleur de l ' au tomne: l 'orange. Partout, des 
citrouilles. Miniatures, moyennes, énormes, 
géantes. Venues en toute simplicité, ou 
décorées comme un régiment de généraux. Car 
si on ne danse pas, au «Grand bal des 
citrouilles», on s'y exhibe. 

Pas par seule vanité, mais par désir de 
remporter la première place... aux différents 
concours : la plus grosse citrouille, la citrouille 
la mieux décorée (catégories adulte, 6-12 ans et 
13-17 ans ) et la mini-citrouille la mieux 

décorée (catégories adulte, b-12 ans et 13-17 
ans) . 

Les intéressés ont jusqu'à 17 h aujourd'hui 
pour escorter leur oeuvre jusqu'au fardin 
botanique. La séparation ne sera pas longue 
puisque les gagnants seront connus demain 
soir, lors du «Grand bal des citrouilles» 
proprement dit. 

Trônant entre les oeuvres mises en 
compéti t ion, des tètes de sorcière, de chat, de 
Muppet. de Troll , de monstre , de diable. 
Toutes, particulièrement réussies. Mais 
anonymes. Aucune affiche n'identifie le 
talentueux sculpteur de citrouilles qui en est 
l 'auteur. 

En fait, le sculpteur est une sculpteure: 
Chantale Caron. fondatrice d 'une TPE ( tou te 
petite entrepr ise) . Du 109en ville. Depuis deux 
ans, l 'artiste gagne sa vie en décorant des 
vitrines. Entre autres avec des citrouilles, 
lorsqu'arrive l 'Halloween et ses hordes de 
monstres. 

Bref, les citrouilles font le même effet à 
Chantale Caron que le bloc de granit fait à 
d'autres. Ça s'appelle l ' inspiration. Et ça ne se 
commande pas. 

SONIA SARFAT1 
collaboration spéciale 

• Pas de problème ! Page D 5 

EN V E D E T T E 

ïÉtÉvisiiiwV 
• Peu de personnes 
— surtout peu de fem-
m e s — q u i o n t vu 
Roch Voisine de près 
on t résisté à son char­
m e . D i m a n c h e so i r , 
vous aurez l'occasion 
de constater de près si 
vous êtes pour ou con-

tre. en r e g a r d a n t R o c h V o i s i n e : 
L 'Emot ion à 20 h 30 à Radio-Canada. 
Vous le verrez en spectacle et en cou­
lisses, en France et à Montréal . Une 
heure et demie de bonheur sans doute 
total pour ses fans. Et l'occasion de 
comparer son accent, qui change beau­
coup d'un cont inent à l 'autre. 

LOUISE COUSINEAU 

de Veau 
lie adorait ce qu'elle faisait jusqu'à tout récemment et ne 
regrette rien, même si, comme elle le dit maintenant , elle a 

connu parfois «de très mauvais moments» . 
« )'ai appris qu'il y a des gens corrects et d 'autres très méchants», 

ajoute-t-elle, les yeux encore remplis d e cette naïveté qui l'a rendue 
tellement sympathique à travers tout le Québec. 

Plongée depuis son enfance dans l 'apprentissage d 'une 
discipline exigeante, elle flotte l i t téralement aujourd'hui, en voie 
de changer de vie. 

«Mais je ne veux pas que le succès me change», poursuit cette 
jeune femme que sa célébrité encore toute chaude empêche 
li t téralement de sortir et de s 'amuser. 

L'avez-vous r econnue? La réponse est en page D 5 . 

r-
s. 

-V 

L'AGENDA EN PAGES D2 ET 03 

t l li 
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Situ as entre 12 et 18 ans. . . avant le 6 novembre 1992. 

Inscriptions: 

Oxy-Jeunes 
(514) 849-5297 

théâtre, littérature, photo, vidéo. Une présentation de : 
sculpture, dessin, peinture, mime, 

monologue, musique et danse. 969 FM 
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• • Courtemanche, au 
Théâtre Maison neu­
ve. 

«Lt1 génie de Cour­
temanche n'est pas un 
accident de parcours. 
C'est un chemin qui 
s'ouvre sur des possi-
bilitùs quasiment infi­
nies, » 

( locelyne Lepage ). 

• La Marche à 
l'amour, à La Li­
corne. 

H e u r e u s e ren­
contre de la poésie 
parlée de Gaston 
M iron —des poè­
mes de La Marche 

a l'amour, mais aussi des textes plus récents 
et mal connus— et de la musique de Ber­
nard Buisson et Pierre St-|ak. 

• Yvon Deschamps, au Théâtre St-Denis. 
Deschamps, qu'il fait bon de retrouver sur 

scène après plusieurs années d'absence, est 
plus mordant que jamais dans U.S. qu'on 
s'en va? 

• Richard Séguin, au 
Spectrum. 

Quel mois d 'octo­
bre! Après la Fête a 
Séguin au Saint-De­
nis, dans le cadre des 
FrancoFo l i e s , et le 
Gala de l'ADISQ, où 
il a remporté quatre 
Félix, Séguin est de 
re tour au Spectrum 

avec Aux portes 
du matin. 

m 

m O Vertigo, 
au T h é â t r e 
d ' A u j o u r ­
d'hui. 

D a n s La 
c h a m b r c 
b l a n c h e , la 
c h o r é g r a p h e 

Ginette Laurin confine ses interprè­
tes dans une piece étroite aux fenê­
tres inaccessibles. Le huis clos évo­
que tour à tour l'intimité ou l'em­
prisonnement, la for teresse ou 
l'asile. 

La chambre blanche quitte l'affi­
che aujourd'hui (representation en 
matinee, 15 h ). 

EN VILLE 

Une perle i f 

• 

« 

i 

o 

J O H A N N E 
MERCIER 

collaboration spéciale 

O n a le goût 
de les man­

ger, sûrement en 
mémoire des col-' 
liers de bonbons 
pour lesquels on 
sacrifiait jadis cinq 
sous a lo r s q u ' o n 

aurait pu avoir cinq et même dix 
bonbons pour le même prix. Au­
tres temps, autre budget. 

On a le goût de les manger, 
donc, ces perles non précieuses de 
chez BeadWorks-Des perles, la 
toute de rn iè re bout ique d 'une 
-chaîne de Vancouver, également 

il 

installée aux Etats-Unis, qui s'est 
implantée au Québec il y a quel­
ques semaines. 

Les magasins de perles — non 
précieuses— sont souvent des 
bric-à-brac. Pas BeadWorks-Des 
perles. Des milliers de petites per­
les de toutes les couleurs, gros­
seurs, formes et matériaux sont 
emprisonnées sagement dans de 
petites cases propret tes , a t ten­
dant qu'un artiste en herbe les 
entremêle sur un même fil pour 
donner un nouveau sens à leur 
existence. Car chacun sait que les 
perles n'ont qu'une vie et que 
c'est en bijoux qu'elles veulent la 
vivre! 

Pour faciliter cet accouche­
ment artistique, BeadWorks-Des 
perles donne des ateliers pour 
vous familiariser avec la manipu­
lation du fil et de la perle, de l'ai­
guille et du fermoir. Certains de 
ces ateliers sont mêmes gratuits, à 
condition bien sûr d'investir dans 
la perle maison ! 

Enfin, si une publicité actuelle 
décrète que votre grand âge vous 
empêche de voir un tigre à la 
pompe de votre station-service, il 
est toujours temps de rencontrer 
Dame Perle, qui offre de partici­
per à vos fêtes d 'enfant pour 
montrer aux tout-petits des mé­
thodes simples pour la creation 
de bijoux qu'ils pourront ensuite 
conserver — 15$ par enfant, mi­
nimum de quatre. 

Cette Dame Perle, d'un coup de 
baguette magique, pourrait peut-
être, effet de sa bonté, nous ren­
dre un autre service: corriger les 
fautes de français du dépliant par 
lequel elle s'invite chez nous! 

BEADWORKS 
nis . 

DES PERLES: 2085. rue St-De-

BeadWorks-Des perles 
donne des ateliers pour 
vous familiariser avec la 
manipulation du fil et 
de la perle, de l'aiguille 
et du fermoir. 

PHOTOS JEAN GOUPIL. U Preste 
Les murs du restaurant-galerie Le rang d'oignons affichent les 
oeuvres de Line Bergeron jusqu'au 8 novembre. 

En rang d'oignons 
M Dans un quartier sans trop de 
promesses, sur un coin de rue bê­
tement achalandé, j'ai savouré un 
de mes meilleurs repas de ces der­
niers mois. L'événement a eu lieu 
au restaurant Le rang d'oignons 
dont la table est au moins aussi 
intéressante que son nom est ori­
ginal. 

Que son menu ne se résume 
qu'à un choix de six plats —qui 
change quotidiennement, midi et 
soir— ne nous déçoit pas long­
temps. C'est si bon dans l'assiette 
qu'on se dit «ce serait juste deux 
fois meilleur s'il y en avait dou­
ze!» Estomac repu a le sens criti­
que bien maigre, comme vous 
voyez! 

Res tau ran t -ga le r i e don t les 
murs affichent les oeuvres de 

Line Bergeron —jusqu'au 8 no­
vembre —, Le Rang d'oignons an­
nonce tout d'abord ses couleurs 
— et ses saveurs— avec une belle 
et bonne confiture d'oignons, ser­
vie gracieusement par la maison. 
Ainsi commence-t-on votre con­
quête. Qui s'est poursuivie, dans 
notre cas, par le velouté de pom­
mes de terre, le suprême de pinta­
de vallée d'Auges et la bavette-
/frites. Au dessert, le «pain per­
du» arrosé d'un délicat sirop au 
rhum. 

Clients gaves et satisfaits, déles­
tes d'à peine 35$, nous étions 
mûrs pour a l l e r p r o p a g e r la 
bonne nouvelle. 

LE RANG D'OIGNONS: 1101. rue Jean-Talon 
Est. 

De France 
et d'ailleurs 

• Du civet de sanglier au pâté 
chinois, des tripes à la mode de 
Caen à la lasagne, de l'osso bucco 
à la tourtière du Lac Sain Mean, 
rarement ai-je vu une aussi gran­
de variété de plats cuisines et con­
gelés, n'attendant qu'un soir de 
pleine lune et de frigo vide pour 
se faire engloutir par nos bouches 
gourmandes. De 12$ à 14$ par 
plat principal pour deux person­
nes: à vous de juger si vous réser­
vez ces agapes à un tète-à-téte 
amoureux ou à une petite ré­
union amicale. 

La bouchcrie-charcuterie-trai-
teur dont je vous entretiens a vo­
tre estomac à coeur. Coupes de 
viande françaises et appétissan­
tes, importations sucrées comme 
salées, fine cuisine. Pour qui n'a 
pas le temps de préparer ses fonds 
de sauce, vous en trouverez au 
veau et au poulet, ainsi que du fu­
met de poisson, des bouillons de 
fondue chinoise. Aussi, des abats, 
des ris, des cervelles, des langues 
et des volailles (pigeon, perdrix 
et caille). 

Mes choix: escalope de veau 
chapelière et tarte aux pommes 
maison. 

BOUCHERIE DES ARDENNES: 5010. rue Sala-
berry. 

Pots 
en verre 

• L'étalage est fort impression­
nant . Environ deux metres de 
haut et qua t re de large, l o u t 
plein de pots, de jarres, de fioles, 
de bouteilles en verre. Tout plein 
de formes aussi: ronds, carrés, 
ovals, allongés, aplatis. On regar­
de et on imagine dans quel fracas 
cet amas de verre s'effondrerait 
si, par mégarde, quelqu'un, dans 

un geste de folie incontrôlée... 
Mais ils ont l'air si solides, se bri­
seraient-ils? 

Dans ces pots, peuvent se re­
trouver confitures, ketchup, pê­
ches, vinaigrettes, huiles, sucre, 
farine, fleurs, sous noirs, pierres, 
crayons, babioles. Leur utilisa­
tion n'a qu'une frontière: votre 
imagination. 

Aussi remarques dans la même 
boutique: des dizaines de cous­
sins de toutes les couleurs: des 
chandeliers et bougeoirs, argen­
tés, dorés ou de couleur, à instal­
ler au mur ou sur une table (va­
riété incroyable): de magnifiques 
plats de service fleuris; des mobi­
les suspendus et des napperons 
pour tous les goûts. 

Pier Import ne porte plus le 
nom de bazar, mais il en est tou­
jours un. Dans le plus beau sens 
du mot. 

PIER IMPORT : 6809. rue St-Hubert 

/.. . . i • » 
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Chez Pier Import, on retrouve 
un grand choix de pots, de jar­
res, de fioles et de bouteilles. 

DU CAFE DE LA PLACE Les Arts du Maurier Ltée 
présentent 

du 28 octobre au 12 décembre 
Une production de la Société de la Place des Arts de Montréal 

Avant 
la retraite 
de Thomas Bernhard 
Adaptation de Claude Porcell 
Mise en scène de Alexandre Hausvater 
Avec Catherine B e g i n , Françoise Faucher, Gilles Pelletier 
Scénographie de Véronique Borboën 
Éclairages de Sylvain Letendre • Bande sonore de Richard Soly 
Du mardi au vendredi à 20 h, samedi 16 h 30 et 21 h. 

. Ç\ Théâtre du Café de la Place 
O \J Place des Arts 

. . . 
-

Réservations tolophnnif|iiPS 
514 8 4 2 2112 Praisde service. 

Rpdevance de? 1.25 S W taxes) 
sur tout billet de plus de 10 S. 

C A L G A R Y P H I L H A R M O N I C O R C H E S T R A 1 9 9 2 P I P E L I N E T O U R 

CpO M a r i o B e r n a r d i . directeur artistique et chef d'orchestre 
Edith Wiens . soprano 

H. Berlioz 
A. G. Bell 
B. Britten 
A. Dvorak 

Alberta 
Foundation 

for the 
Arts 

Le Corsaire: Ouverture, op. 21 
An Elementary Lyric (oeuvre commandée pour la tournée) 
Les Illuminations, op. 18 
Symphonie no 7 en ré mineur, op. 70 

L u n d i 9 n o v e m b r e à 2 0 h 
Billets: 12 $, 18$, 24 $. 32 $ Admission: 790-1245 
Sous le patronage de l'Honorable Peter Lougheed et Madame Lougheed (Canada) et 

l'Honorable Thomas Enders et Madame Enders (États-Unis). 

Sal le W i l f r i d - P e l l e t i e r 

Place des Arts 

FAMINE EN AFRIQl.E 
Faites parvenir votre contribution x 

S633 Shnbrrwu et Montiùl (QC). HIM V3 
T& ($14)874711 

Un rvçii «1 ttrtprK wxj* « m timwi- •ht àrmjrnSri 

Réservations téléphoniques 
514 8 4 2 2 1 1 2 Frais de service. 
Redevance dé 1.25S(« taxes) 
sur tout billet de plus de 10 S 

ÙONHZZ- H O i 
DES AILES 

SOCIÉTL 
POUR LES 
ENFANTS 

HANDICAPÉS 

2200 ourtt boulcvjrd Rrnr le t t tque 
Montréal (Quebec) M3M2R5 

Tel (514)9376171 

kÀ Les Arts du Maurier Liée présentent le 

m 

m 

l 

•*> 

LES F E U X DE L A D A N S E B A N Q U E R O Y A L E 

e n s 
LAWRENCE RHODES, DIRECTEUR ARTISTIQUE 

Une explosion de 
couleur et de mdgïe 

'i>*A ' 

Chorégraphie 
I N K I O U I . M A R r I N II Z 

d!âprcs r v l tmus Petipj 
Musique 

L É O O feci B E S 
Pccors et costumes 

P E T E R H O R N E 
Fxluirattcs 

N I C H O L A S C t R N O V I T C H 
Avec l'Orchestre des Qr.inds Kdllcls Canadiens 

sous I.) direction de 
J A C Q U E S L A C O M B E 

29, 30 et 31 octobre 1992, à 20h 
le 31 octobre, à 14h 

Billets: 12$ à 39$ (Taxes en sus) 

LF.S C A U S I R I I S N A Y A 
A n i m é e s par Vincent W a r r e n 

Rencontre avec le scénoqraphe l o h n P i n n i n g 
WHO heur** dvent chaque >pt-ctaclr 
loyrr de I.» Mlle WilfniMVIIelirr 

Entrée vjr .iimi. sur présentation «tu billet 

Salle Wilf rid-Pelletier 
Place dos Arts 

K i O N 

ou L A FILLE A U X Y F . U X D'EMAIL 

ADMISSION 790-IV4!» ou 1-l!00-J61-4bVS 
PlMC des Art» (s 14) HIV v i iv 

ou ii tous les comptoir* A D M I S S I O N 
Ki «I» . .MU r «le 1,5/5$ »ur tout billet de plu» de 10$. »*....«. rtv«u 

J3*b de réduction pour étudidnts et 3' AQC (60 ans vt plu»). 
Croupes de KO personnes et plu» 849*01169. 

B e l l E3 

F 

C O N C E R T G A L A 
DU CONSERVATOIRE DE MUSIQUE DE MONTRÉAL 

L U N D I 2 N O V E M B R E À 2 0 H E U R E S 
E N T R É E L I B R E * 

L'Orchestre symphonique et la Chorale du Conservatoire do 
musique de Montréal, avec la participation des anciens de 
l'institution et des choeurs des Conservatoires de musique de 
Québec et de Hull, interpréteront: 

LE DIABLE DANS LE BEFFROI 
J . VALLERAND 

CANTATE POUR UNE JOIE 
P. MERCURE 

SYMPHONIE NO 3, OPUS 78 
EN DO MINEUR 
C . S A I N T - S A C N S 

S O U S LA D I R E C T I O N D E R A F F I A R M E N I A N 

E T D E L O U I S L A V I G U E U R 

QOUVOrnOrTHKM JJ OofttMX 
Ministère des 
Affaires culturelles 

ans 

* I L EST TOUTEFOIS NÉCESSAIRE DE SE PROCURER DES BILLETS A LA 
BILLETTERIE DE LA PLACE DES ARTS DÈS MAINTENANT. 

Salle Wilf rid-Pelletier 
Place des Arts 
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• Le Zèbre, un film de lean 
Poiret qui met en vedette 
Thierry Lhcrmitte et Caro­
line Cellier. 

•.v.y.y • 

• 

Cinéaste d'un seul film. 
Jean Poiret a réalise cette 
adaptation du best-seller 
d'Alexandre lardin avant 
de mourir subitement, en 

mars dernier, à l'âge de 66 ans. Le montage du 
Zèbre était alors presque terminé. 

ft Le Zèbre est une réussite totale, efficace 
comédie^ romantique et hymne vibrant à 
l'amour impossible, celui qui résiste à l'usure 
du temps et défie même la mort» 

(Huguettc Robcrgc) . 

mardi 

• • Carlos Santa-
na, au Forum 
(Artiste invité: 
Third World ). 

Les influences 
musicales de Santana —qui a lancé, il y a 
quelques mois, Milagro, son 27 e album — 
sont multiples (jazz, blues, rock, musique 
afro-cubaine...). Sa dernière visite remonte 
à août 90, sur la scène flottante de La Ronde. 

• Sa in te Jeanne, 
au théâtre Jean-Du-
ceppe. 

Mise en scène 
par Yves Desga­
gnés, cette fresque 
historique de Ber­
nard Shaw réunit 

23 comédiens, dont Julie Vincent, seule fem­
me de la distribution, dans le rôle de Jeanne 
d'Arc, la Pucelle d'Orléans qui fut brûlée 
vive sur la place du Vieux-Marché de Rouen 
en I43I . 

Sainte Jeanne, la meilleure pièce du célè­
bre écrivain irlandais, est présentée dans 
une nouvelle traduction de Michel Dumont 
et Marc Grégoire. 

SORTIE 

M A T H I E U C H A N T E LOIS 
collaboration spéciale 

M Déjà, on prévoit que vampires, 
sorcières, fantômes, monstres et au­
tres personnages macabres envahi­
ront les rues samedi soir. Normal, 
me direz-vous, c'est l'Halloween. 

Pour ê t re dans le coup, nous 
avons rencontré les sorcières les 
plus branchées de Montréal qui, as­
sises sur leurs balais, ont survolé, 
dépoussiéré et sorti de l'ombre quel­
ques endroits qui se prêtent bien 
aux festivités. 

ESCAPADES 
LES FANTÔMES DU FORUM 
• Si vous avez des petits monstres à 
captiver demain durant la journée, 
le Forum de Montréal est «la» place 
où aller. De 13 à 20 heures, fruits et 
friandises seront distribués aux por­
tes d'un quartier enchanté et d'un 
cimetière hanté «pour de vrai». On 
profitera de l'occasion pour donner 
quelques conseils pratiques afin 
d'assurer aux enfants une soirée 
d'Halloween des plus sécuritaires. 
Le prix d'entrée n'est que de 2 $ et 
les profits seront versés à l'organis­
me Jeunesse au soleil. 

INTERACTION ARTISTIOUE 
• L'Université du Québec à Mont­
réal présentera, samedi, une grande 
première en art télématique. Sous le 
thème de l'Halloween et de ses fan­
tômes, des artistes québécois, améri­
cains, allemands, français et espa­
gnols ont été invités à participer ù 
l'événement Télénoïa. Le tout con­
siste à créer et échanger des oeuvres 
collectives construites en temps réel 
grâce aux prouesses du téléphone, 
du télécopieur, du satellite, du cour­
rier électronique et de la vidéo-con­
férence. Le dessin d'un squelette 
créé à Chicoutimi peut ainsi trouver 
une compagne à G went au Pays de 
Galles, et ainsi de suite. 

Le public est invité à participer à 
cet événement en envoyant des do­
cuments par télécopieur au (514) 
987-6885. On peut également venir 
voir les oeuvres exposées toute la 
journée de l'Halloween au Centre 
de recherche J.A De Sève, salle J-
1230 du pavillon Judith Jasmin 

(405, rue Sainte-Catherine Est ). 

•mm 
BOUFFE 

LA CITROUILLE CUISINÉE 
• Le Commensal (680, Sainte-Ca­
therine Ouest), res to reconnu et ap­
précié par tous les fanas de bouffe 
végétarienne, ajoute présentement 
à son buffet écologique une purée 
de courge bien o rangée , a ins i 
qu'une crème et une tarte à la ci­
trouille. Le tout de culture biologi­
que, naturellement. 

SUCRERIES 
• Les véritables connaisseurs de tar­
tes à la citrouille se retrouveront 
probablement chez Ki lo ( 5 2 0 6 , 
boulevard Saint -Laurent ) où la 
tarte du mois et de l'occasion, qui 
n'a plus à faire ses preuves, s'ajoute 
à la liste déjà impressionnante de 
desserts copieux et... calorifiques. 
On y trouve également une intéres­
sante variété de bonbons destinés à 
se faire plaisir plutôt qu'à impres­
sionner la horde de petits costumés 
qui frapperont à votre porte ( le prix 
de ces friandises vous en convain­
cra). 

Peut-on trouver meilleure source d'information qu'une sorcière bran­
chée pour des suggestions de sorties à l'Halloween? 

ENTRE DEUX BOUCHÉES 
• C'est à L'Entité que les plus clair­
voyants se donneront rende/-vous. 
L'Entité est ce restaurant où des car­
t o m a n c i e n n e s vous prédisent 
l'avenir entre deux bouchées. Ça 
«alimente les conversations», ma-
t-on dit. La table d'hôte est conve­
nable, mais c'est vraiment pour son 
originalité que l'endroit se doit 
d'être visité. 

BOULE DE NEIGE 
• Pour ceux et celles qui avaient 
l'intention d'organiser une soirée 
au restaurant la Maison Hantée 
( 1037, Blcury ), sachez que vous n'ê­
tes pas les seuls à avoir eu cette idée. 
Voilà près de deux ans que le cahier 
de réservations annonce complet. 
Par contre, c'est le temps ou jamais 
de faire une réservation pour s'assu­
rer d'être reçu le samedi de l'Hallo­
ween... 1994! 

PHOTO BERNARD BRAULT. La Presse 

de féerie de se retrouver devant les 
mêmes projecteurs. 

SUR LE COUP DE MINUIT 
• C'est lorsque se feront retentir les 
douze coups de minuit, que les ciné­
mas dits «commerciaux» présente­
ront leurs meilleurs suspenses et 
films d'horreur. Les salles offrant 
ces représentations sont nombreu­
ses et les horaires sont disponibles à 
l'intérieur de ce cahier dans les en­
carts publicitaires. Alors, si votre 
coeur pompe avec plus d'ardeur 
lorsque l'on parle de la Transylva­
nie... 

CINE - . • 

AMATEURS DE FRISSONS 
• De l'horreur réaliste au merveil­
leux angoissant, les amateurs de 
frissons sont invités par le Festival 
international de cinéma fantastique 
au Centre Eaton (705, rue Sainte-
Catherine Ouest) où une quinzaine 
de séances sont encore présentées 
jusqu'au 31 octobre, date à laquelle 
seront remis les prix Freddys, dé­
cernés par le jury aux films les plus 
terrifiants. Prisonnier de ses pro­
pres mythes et de sa tradition, le ci­
néma fantastique est l'éternel re­
tour. Le festival permet aux ama­
teurs du c inéma d 'hor reur , 
d'épouvante, de science-fiction et 

FETES COSTUMEES 
LE PARTY DU CAMPUS 
• Le Café Campus (3315, chemin 
Queen Mary ) prévoit que si les gens 
répondent à l'invitation aussi nom­
breux que les autres années, la soi­
rée de samedi sera l'un des plus gros 
partys de la métropole. On y pré­
sentera des films de circonstance en 
noir et blanc, un concours de costu­
mes, des ateliers de masques et de 
maquil lage, le tout pour... 2 $ . 
Mieux encore, l'entrée est gratuite 
pour tous les gens costumés. 

HALLOWEEN SPATIALE 
• Le tout nouveau Big Bang ( 1400, 
Montcalm, angle Sainte-Catherine), 
succédant au défunt |oy et qui susci­
te présentement un engouement 
monstre, invite les gens à se vêtir 
d'habits futuristes afin d'accueillir 
des cxtra-tcrrcstrcs dans leur décor 
reconceptualisé pour les festivités. 
Le coût d'entrée pour la soirée de 
samedi est de 5$ . 

CITROUILLE EN DIRECT 
• C'est samedi prochain, dès 16 
heures, que commencent les festivi­
tés au bar Le Dogue (4177, Saint-
Denis). Au programme, vernissage 
de l'artiste peintre Geneviève Le-
chasseur, spectacles, animation et 
événements spéciaux s'inscrivant 
dans le cadre du party «Citrouille 
en direct». Féte noire pour une nuit 
blanche où on invite les gens en 
grand nombre, «mais organisez-
vous pour que l'on ne vous recon­
naisse pas», dit la publicité. 

SOUS UN MÊME TOIT 
• Les cinq institutions collégiales 
anglophones de la région de Mont­
réal ont décidé d'unir leurs forces et 
de se rassembler sous un même toit : 
La Nausée ( 1405, boulevard Saint-
Laurent). «Il y aura des prix pour 

les meilleurs costumes, la bière sera 
vraiment abordable. A ce prix-là, 
même pas besoin de déguisement, la 
transformation est assurée», m'a 
fait remarquer l'un des organisa­
teurs... 

A noter que le métro ne ferme 
qu'aux petites heures tous les same­
dis et qu'il serait préférable de le 
prendre plutôt que de conduire l'es­
prit voilé par l'alcool. On sait que le 
carrosse peut rapidement prendre 
des airs de cercueil plutôt que de ci­
trouille... 

SPECTACLES 
UN PEU PLUS... 
• Les Foufouncs électriques (87, 
Sainte-Catherine Est) offrira same­
di prochain un spectacle digne de sa 
réputation. «L'Halloween, c'est 
notre féte à l'année, on est toujours 
costumé», me dit en riant l'un des 
employés, «il fallait faire plus». Le 
défi me semble amplement relevé. 
On a d'abord fait appel au décora­
teur Daniel Langlois pour réaména­
ger les lieux; il a promis abondance 
de fleurs mortuaires et de sculptures 
horrifiantes. Les organisateurs ont 
confié la première partie du specta­
cle à deux groupes underground, 
Grimskunk et Look People. En 
deuxième partie, on découvrira un 
groupe créé pour l'occasion: Centri­
fugal Force. Ce groupe tentera de 
juxtaposer et d'harmoniser sur la 
même scène le talent de quelques 
membres de la célèbre formation 
Men Without Hats, du McGill Ope­
ra et des Ballets Nationaux du Cana­
da. Un mélange qui ne peut qu'être 
explosif! Les billets sont en vente 
aux foufs et sur le réseau Admission 
au coût de 10$ ( 12$ à la porte). 

EXORCISER LA FRUSTRATION 
• La Brique ( 32, Sainte-Catherine 
Ouest, angle St-Laurent) présente 
samedi le spectacle du groupe Killer 
Dwarff. Les portes ouvriront dès 
neuf heures, mais le spectacle ne de­
vrait pas commencer avant minuit. 
Les billets sont en vente sur place au 
coût de 8 $ . 

Les festivités se poursuivront le 
week-end durant, puisqu'on présen­
tera dimanche un spectacle lugubre­
ment intitulé Death l'est made in 
Québec. Death fest pour la Tous­
saint et l'hommage à nos ancêtres, 
made in Québec parce qu'on retrou­
vera sur la même scène des groupes 
de Rimouski, Grand-Mère. Coati-
cook, Longueuil et Sherbrooke. 
Gorgots, Olivcon, Demortur, Exo-
toxic et Hyptosis exprimeront à 
tour de rôle leur urgence de vivre 
en offrant aux adeptes de métal 
underground la possibilité d'exorci­
ser leurs frustrations sur une musi­
que brutale et déchaînée. Les néo­
phytes du death, grind et trash de­
vraient peut-être s'abstenir... pour 
ne pas mourir de peur! 

N a t h a l i e Petrovvski 

4 
Les démons; 

de Dan 

A u lendemain du référendum. Dan Bigras tenait 
salon au Grand Cafe, rue Saint-Denis. 

—- Si tu cherches Dan, va au Grand Café. Il se tient 
en général en bas ou au comptoir, m'avait dit Jamil, 
son gérant. 

— Me semble que ça fait 15 ans qu'il se tient là, il 
n'est pas tanné? 

lamil n'a passu que répondre. Dan Bigras fréquen­
te le Grand Café depuis au moins vingt ans. C'est là 
qu'il a commencé à chanter en public avec ses 
chums, c'est là aussi qu'il a pris ses plus méchantes 
cuites. Une bouteille de scotch attitrée l'attend der­
rière le bar. Une chambre à l'étage aussi. Le succès et 
la notoriété n'y ont rien changé. Dan Bigras conti­
nue de croire que nous sommes en 1970 et que le 
Québec est un bar à ciel ouvert peuplé de poètes 
ivres et de clochards célestes réunis par leur fureur 
de vivre. 

|e voulais rencontrer Dan Bigras depuis long­
temps. Pas parce qu'il est le chanteur le plus hot en 
ville, ni parce qu'il a le sang chaud et porte donc des 
camisoles à longueur d'année. Je voulais rencontrer 
Dan Bigras à cause de son père, Julien Bigras, psy­
chanalyste-vedette et enfant terrible des salons 
d'Outrcmont que j'avais connu de son vivant, il y a 
très longtemps. 

le voulais comprendre comment le fils d'un emi­
nent psychanalyste, élevé rue Wilder à Outremont, 
envoyé dans les meilleures écoles et nourri au sau­
mon fumé et au foie gras, devient un chat de ruelle 
et se conduit comme un rocker des faubourgs. 

Dan Bigras joue-t-il au bum pour mieux camoufler 
ses origines? C'est ce que les gens pensent. Ils pen­
sent que Dan Bigras s'est inventé un personnage. Il 
pensent que lorsqu'on est le fils de Julien Bigras, on 
ne fait pas semblant d'être le frère de Gerry Boulet. 

Moi, je ne pense rien sinon que Dan Bigras parle 
trop ouvertement pour ne pas cacher dans son for 
intérieur une collection de démons. 

— Écoute ben. a dit Dan. Quand j'étais jeune, 
j'avais le droit de tout faire à la maison. Boire, fumer 
du pot, baiser des filles. La seule chose que mon père 
m'interdisait, c'était d'être un drop-out. Il voulait à 
tout prix que j'étudie. 

— Et alors? 
— Alors, il ne me restait plus qu'à lâcher mes étu» 

des et à être un drop-out. \ 
— Pourquoi? 
— Pour respirer. Parce que mon père était trop au 1 

toritaire et qu'il voulait toujours avoir raison. 
— T'étais pas bon à l'école? 
— Non. jetais le twit au fond de la classe. le niai-

seux. celui qui ne comprend rien, bref j'avais de 
maudites bonnes raisons de vouloir devenir une ve­
dette. 

On connaît l'histoire. Le gosse de riche qui tourne 
mal parce qu'il a tout à perdre et rien à gagner. Lès 
journaux sont remplis de leurs déboires. Junkies en 
cavale de la bourgeoisie, sans-abri nés à Outremont, 
Dan Bigras était un des leurs. À 15 ans, il abandonne 
l'école et quitte la maison après s'être battu avec son 
père. Il part sur la bum, vit à Québec, traîne dans les 
bars, chante dans les clubs. Il fait tout ce qu'un fils 
de bonne famille ne devrait pas faire en jouant 
sciemment avec les nerfs de son illustre père. 

Un cas classique de fils révolté, d'ado en déroute, 
de pere autoritaire et de fils allergique à l'autorité. 
Une affaire qui menace de mal finir et qui finira mal 
pour son frère cadet Guillaume, qui meurt d'overdo­
se à 20 ans. 

« Le \ rai drop-out dans le fond, c'était lui, dit Dan. 
Et pourtant Guillaume a fait tout ce que mon père 
voulait. Il est resté à la maison, a fait ses études, a été 
un bon petit gars. À la fin, il a craqué.» 

Dan, lui, a failli craquer quand son père est venu 
l'entendre chanter pour la première fois au Club 
Soda. Ce soir-là, le père et son fils se sont jetés~dans 
les bras l'un de l'autre et se sont embrassés tendre­
ment. Cette tendresse de merde comme chante Dan 
Bigras... 

— Notre relation n'a pas été un échec, soutient 
Dan. Quand il est mort il y a deux ans, on a bien fait 
ça. 

— Il ne t'a donc pas vu au sommet de ta gloire? 
— Non et surtout il ne m'a pas vu à l'ADISQ. C'est 

dommage, il aurait été fier. Il aurait compris que je 
suis un Bigras moi aussi, que je suis dans la même 
continuité que lui. 

Dan Bigras commence à en avoir assez de se faire 
psychanalyser. Moi, je cherche encore une faille, 
quelque chose qui déstabiliserait sa superbe et lui 
froisserait la camisole. 

— Pourquoi, dans tes shows, brises-tu toujours le 
charme? Pourquoi tu nous dis que t'as envie de;pis­
ser et que l'amour, ça sent la marde? > 

— Parce que c'est la vraie vie, parce que c'est moi. 
le suis fait de même. Je ne fais pas de différence entre 
la scène et la vie. 

— |e ne te crois pas. 
• * • a 

— Ecoute ben, dit-il en se pompant définitive­
ment. |'ai pas un grand talent, j'écris comme un 
pied, je chante so-so sauf que je suis bon quand 
j'éclate. Faut que je fasse ça sans retenue, que je sorte 
des affaires naturellement, faut que je sois moi-
même, comprends-tu? Sans ça, ça va recommencer à 
mal aller, je vais m'écraser une fois de trop et je serai 
foutu, comprends-tu? 

l'ai rangé mon calepin discrètement. |e suis patrie 
sur la pointe des pieds. Le démon était sorti du sac. X 
père trop présent, fils pas presentable. A père trop 
heavy % fils très menacé... 

||C $ £ 

Je ne sais pas qui est le père de Francis Martin. Je 
sais seulement que Francis Martin est un chanteur 
populaire qui me pompe l'air et chante des âneries 
comme Quand on se donne (à une femme d'expé­
rience ). lean Lamothe, son gérant en marketing, m'a 
envoyé une lettre de bêtises parce que j'ai appelé son 
poulain Francis Machin. 

Dans un paragraphe particulièrement savoureux. 
Monsieur marketing écrit: «A regarder ta photo 
dans La Presse, je comprends que je parle à une jour­
naliste frustrée, qui à 20 ans n'avait peut-être même 
pas de poitrine et sans doute beaucoup d'acné». 

Désolé lohnny. À 20 ans j'avais plus de poitrine 
que Kathleen et certainement autant que Mitsou. Je 
buvais trop de lait pour avoir des boutons. Quant à 
ma photo, dommage qu'elle te frustre. Je pensais 
pourtant qu'elle me donnait des airs de femme 
mure, de femme d'expérience... 

i 
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2: 
sur le prix d'entrée 
lors de votre prochaine 
journée de patinage à 
l'Amphithéâtre Bel! 

Valide du lundi MI jeudi de WhIO \ U n 3 0 

et de lÔhOO à 17h30 jusqu'au 31 janvier 1993 

(sauf en cas d'événements spéciaux) 

1000 de la Gauchetière Ouest, métro Bonaventure 

Ce coepon ne peut être fumtié à* 
.aucune autre oftre en CCVTS. " - ^ 

Limite a un (I ) COUpon par entrvc• 

tso*gn?2-vous sur Vcs autre* actuel 
offertes en compenint le 39S-05S5 * 
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CLIPS 4 VIDÉO 

Fallait que ça sorte! 

r i 
M A R I E 
P L O U R D E 

collaboration spéciale 

L 

l 

e mercredi 
est une jour­

née clé dans ma 
semaine: c'est le 
jour bénit où je 
reçois les nou­
veautés. Jubila-
lion ou néant 

total, pour moi. c'est le Pa­
trouille du cosmos visuel! Cet­
te semaine, dans le carnet de 
boni du capitaine, que des gros 
noms: AC DC, Metallica. Guns 
N* Uo<es, Alice in Chains, Tom 
Cochrane et j'en passe. 

Oui dit gros noms, dit gros 
budgets, donc gros et beaux vi­
deos, dites-vous? Erreur: ici, le 
dicton «grosse corvette p'tite 
quéquette» s'applique tout à 
fait. le me fais avoir à chaque 
semaine. Toute naïve que je 
suis, j ' e spère t o u j o u r s en 
voyant des gros noms que leurs 
réalisateurs auront été illumi­
nes par le dieu du clip, mais en 
vain. Ils nous servent encore la 
même soupe: de gros vidéos 
« live ». l'ai l'impression que les 
réalisateurs de clips à budget 
restreint font preuve de plus de 
créativité. Ils se débrouillent 
a\ec les moyens du bord et sou­
vent, nous surprennent agréa­
blement. 

l'ai presque eu envie de me 
peter la tête sur les murs au vi­
sion nement de ces méga-bom­
b e s . Imaginez: que du poil pis 
des tatouages qui se font aller 
^ur des grosses scenes qui si­
phonnent plus d'électricité en 
jeux de lumière que la province 
au complet la veille de Noel. Je 
vous jure qu'en regardant le vi-
deoclip de AC/DC, j'étais con­
vaincue de voir le même clip 
qu'ils nous avaient servi pour 
la pièce Thunderstruck, il y a 
deux ans. Comment voir la dif­
férence? Ils ont tellement de 
poil dans la face qu'on ne voit 
même pas si les lèvres sont syn­
chronisées! 

Elle est à pic la petite! pen-
se/.-vous. Je ne peux faire autre­
ment tellement la qualité des 
vidéos est trop souvent inverse­
ment proportionnelle à leur 
budget. Saviez-vous que le coût 
moyen pour le clip d'un groupe 
de cet acabit aux États-Unis est 
de 2 0 0 0 0 0 $ US, tandis qu'ici, 
au Québec, c'est entre 15 et 
20 000 $. Bien sûr, les Améri­
cains ont plus d'argent, ils ven­
dent des millions de disques. 

mais c'est pas une raison pour 
nous servir de la merde en gui­
se de vidéoclip, bien au con­
traire! Bon, j'avais une crotte 
sur le c o e u r , fal lait que ça 
sorte. Par le biais de ma hargne 
pour le système américain, je 
voulais tout simplement souli­
gner le travail exceptionnel de 
nos réalisateurs québécois. Ça 
peut paraître teteux, mais c'est 
tout à fait sincère. 

Cuns N' Roses 
Laissons tomber mes é tats 

d'âme pour revenir à l'essence 
même de cette chronique: la 
critique vidéo. C'est Guns N* 
Roses qui va passer au «cash» 
cette semaine. Le groupe est 
issu de Los Angeles et nous of­
fre du rock à saveur métal et 
parfois blues. On ne les a vrai­
ment découverts qu'en 1987 
avec la sortie de leur premier 
album Appetite for Destruc­
tion sur lequel on retrouvait 
leurs désormais classiques Pa­
radise City, Sweet Child O 
Mine et Welcome to the /un-
gle. Auparavant , le groupe 
avait sorti un mini-album à 
pressage très limité. 

Quelques millions de disques 
et bien des scandales plus tard, 
en 1991, le groupe a réussi un 
coup de maître: lancer deux al­
bums s i m u l t a n é m e n t . Use 
Your Illusion I et / / . De plus, 
ces deux albums ont occupé les 
deux premières places du pal­
marès du magazine américain 
Billboard pendant une dizaine 
de semaines. Faut le faire. Ici, 
on les connaît désormais pour 
l'émeute qu'ils ont provoquée 
quand leur spectacle a avorté 
sans trop de raisons le 8 août 
dernier. N'empêche que les 
petits crapauds ont vendu en­
core plus de disques au Québec 
à la suite de cet incident. Qui 
l'eût c r u ? 

La nouveauté clipesque de 
Guns N' Roses est extraite de 
Use Your Illusion II et s'intitu­
le Yesterdays. C'est leur dixiè­
me clip, pas pire et pas mieux 
que les autres. Mais, nuance, au 
lieu de les voir en spectacle, on 
les voit en répétition. W O W ! 
Fallait y penser. C'est un clip, 
en noir et blanc, réalisé par 
Andy Morahan, une machine à 
vidéos —plus de 100 clips en 
carrière dont ceux de George 
Michael, Van Halen, et |ody 
Watley. Morahan est photogra­
phe de formation, son porte-fo­
lio compte, entre autres, des 
photos de pochettes de disque 
pour Dépêche Mode dont celle 
de A Broken Frame. 

Il a l'oeil, ça c'est sûr, car il a 

Dans Yesterdays, les cadavres ambulants de Guns N' Roses 
sont transformés en Adonis du rock «croisant* la camera. 

fait des miracles dans ce vidéo-
clip en transformant ces cada­
vres ambulants — je le sais 
pour les avoir déjà rencon­
trés — en A d o n i s du r o c k 
«cmisant » la caméra. 11 a aussi 
intégre au clip des photos du 
groupe prises à 1 époque où ils 
n'étaient pas trop ravagés. Ça 
me surprend beaucoup que les 
gars aient accepté de faire un 

vidéo pour activer les hormo­
nes des petites filles, eux qui 
ont toujours eu l'habitude de se 
foutre de leur image. Faut dire 
que ça fait toujours du bien de 
réaffirmer sa masculinité en 
mettant plus de makc-up que 
Michèle Richard, au risque de 
se faire dire: «Vous paraissez 
beaucoup mieux à la télé, mon­
sieur.» 

NOUVEAUX CLIPS 

• Ces nouveautés seront diffusées, ce soir à 19 h, dans le cadre 
de rémission Vidéo Plus, animée par Marie Plourdc. 
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Joe Cocker 

Now That the Magic 
Is Gone 

Vilain Pingouin 

Délinquance 
• • • 

The Tragically Hip 

Locked in the Trunk 
of a Cor 

Dédé Traké 

Vise le top 

54-40 

Music Man 
• • • 

Iron Maiden 

From Here to Eternity 

Elton John 

The Last Song 
m mm 

Niagara 

La fin des étoiles 

Le retour 
de Batman 

(Tim Burton) 
r est drôle. C'est féroce. Lt plus 

intelligent qu'il n'y parait à 
première vue. Avec de l'action. Ça 
oui! Dès les premières images! 11 ne 
faut pas rater le début —ou vite, le 
rewindl — si on veut comprendre la 
suite. 

Comme le premier Batman, celui-
ci est réalisé par Tim Burton, que 
tous les amateurs de cinéma fantasti­
que connaissent depuis Beetlejuice et 
Edward Scissorhands. Burton a dis­
posé pour tourner le Retour de Bat­
man d'une somme énorme. On a par­
lé de 70 millions. Qui ont servi à 
créer des décors, à mettre au point 
des trucages qui donnent au film son 
côté merveilleusement surréaliste. 
Michael Keaton incarne encore Bat­
man. Vous connaissez le personnage: 
il consacre sa vie à sauver les victimes 
des malfras de tout poil. On le craint. 
Mais est-il invincible? Dans le pre­
mier film de la série, lack Nicholson 
( le Inker ) a failli avoir sa peau. Dans 
celui-ci. Batman en a encore plein les 
bras. 

Son principal ennemi dans Le re­
tour de Batman: un étrange person­
nage appelé Pingouin, que la rumeur 
publique tient responsable des atroci­
tés récemment commises à Gotham 
City. Pauvre Pingouin! Si laid à sa 
naissance que ses parents l'ont jeté à 
la rivière. Il a survécu par miracle et 
ne s'est pas embelli avec les années: 
ventripotent, court sur pattes, un nez 
démesure, pointu comme un sabre, 
des yeux de rapace... On n'est pas sûr 
qu'il soit vraiment humain. Lui-
même en doute parfois. 

Deuxième ennemi de Batman: un 
notable, grand financier et grand 
philanthrope nommé Max S h reck, 
qui manipule les politiciens et dé­
tourne les fonds publics. 

Ce sont, en quelque sorte, les enne­
mis traditionnels de Batman. Mais il 
ne s'attendait pas à devoir affronter 
une femme-chat armée d'un fouet 
meurtrier et vêtue d'un cuir noir qui 
lui colle à la peau. D'où sort-elle? Au 
début du film, elle était une secrétai­
re gauche et timide que personne ne 
remarquait. Une chute spectaculaire 
dont elle s'est miraculeusement tirée 
indemne l'a totalement transformée. 

De quel côté est la femme-chat? 
Batman voudrait bien le savoir. 

Michelle Pfeiffer incarne à mer­
veille le double personnage de la se­
crétaire timide métamorphosée en ti-
gressc. 

Le rôle de Pingouin est tenu par 
Danny DeVito qui, chaque matin de 
tournage, a dû se soumettre à une 
très longue séance de maquillage. Le 
résultat est étonnant. Et DeVito arri­
ve sous ce maquillage à rendre la 

Le Pingouin ( Danny DeVito ) 

complexité psychologique de cet être 
bizarre qu'on finit par trouver pres­
que sympathique. 

Quelques scènes de violence dans 
Le retour de Batman, mais tournées 
de façon si peu réaliste qu'on ne 
prend pas cette violence au sérieux. 

Plusieurs séquences d'action étant 
cadrées très serrées, on y perd un peu 
au petit écran. Si vous avez l'occasion 
de revoir le film au cinéma, payez-
vous ce plaisir supplémentaire. 

Basic Instinct 
(Paul Verhoeven) 

• Avec Basic Instinct, on n'est pas 
loin du... fantastique erotique, si Ton 
peut dire en exagérant un peu. Avec 
quelques scènes crûment tournées, de 
palpitantes poursuites en automobile 
dans les rues de San Francisco et une 
histoire de plus en plus compliquée à 
mesure qu'un détective ( Michael 
Douglas) pousse son enquête. 

La victime: un homme, poignets 
attachés au lit, assassiné avec un pic à 
glace après avoir poussé son ultime 
cri d'orgasme. 

Les soupçons se portent sur une 
blonde romancière (Sharon Stone) 
dont le dernier bouquin racontait 
exactement cette histoire. Oui, elle a 
passe la soirée avec la victime. Et 
alors? Le policier rôde autour d'elle, 
succombe à ses charmes. Et se retrou­
ve du côté des accusés. 

À voir pour Sharon Stone qui arri­
ve à faire croire à l'intelligence, à la 
rouerie d'un personnage d'une sen­
sualité diabolique. 

Basic Instinct est disponible depuis 
quelques jours en version originale et 
en version française dans les vidéo-
clubs. 

SERGE DUSSJUILT 
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Magiciennes 
du déguisement 

C H R I S T I A N E D U P O N T 
collaboration spéciale 

• Qui l'eût cru ? Le 350 e anniver­
saire de Montréal aura apporté 
de l'eau au moulin et de l'argent 
sonnant dans les caisses des cos­
tumiers de Montréal... après les 
célébrations proprement dites. 
En effet, les créations d'époque 
de ces magiciens du déguisement 
trouvent facilement preneurs au­
près des beaux et belles pour 
l'Halloween, version 1992. 

Si les perruques poudrées vous 
attirent, que les satins moirés et 
les brocarts argentés vous sédui­
sent et que le jabot de dentelle 
d'une chemise masculine vous 
fait tourner de l'oeil, vous en au­
rez pour votre argent dès demain 
! Cependant, les contemporains 
sont aussi au rendez-vous, parmi 
lesquels la célèbre «Cat wo­
man », femme-chat du dernier 
film de Batman qui est, lui aussi, 
très en demande. Chez ces mes­
sieurs, le personnage de Jules Cé­
sar — qui en perdrait sûrement 
son latin— est également très 
prisé par les temps qui courent, 
au même titre d'ailleurs que le 
Frère Tuck ou tout autre moine 
digne de ce nom! 11 semblerait 
que l'Hallowecn sera encore une 
fois célébrée en grande pompe 
cette année, non seulement par 
les tout-petits, mais également 
par les plus grands... 

S'amuser malgré la récession 
Ceux et celles qui sont très sou­

vent les artisans de votre succès, 
a l'occasion des soirées organi­
sées, travaillent plus fort que ja­
mais en cette période de l'année 
afin de fabriquer ou de rafraîchir 
les costumes qui seront loués ou 
vendus à la clientèle. Si quel­
ques-uns d'entre eux mention­
nent que les affaires ont déjà été 
plus florissantes, d'autres, en re­
vanche, soutiennent que les gens 
dépensent moins pour faire de 
coûteux voyages mais n'hésitent 
pas à verser des arrhes, souvent 
importantes, pour réserver long­
temps à l'avance un costume ori­
ginal. 

«L'Hallowecn est toujours une 
grosse saison, pour nous», affir­
me Lilianne Ducharmc, proprié­
taire de la boutique La Bouffon­
nerie Lily, de Repentigny. En af­
fai res depu i s sept ans , Mme 
Ducharmc constate que les loca­
tions de costumes en prévision 
de l'Hallowecn se sont mainte­
nues, malgré la récession. «Oui, 
on peut dire que ça va bien, dit-
elle. Les gens ont besoin de se dé­
fouler et p ré fèren t se pr iver 
d'autres choses». 

Ginette Bouillon, de La Costu-
meric enr., de Longueuil, abonde 
dans le même sens. «Les gens 
vont peut- être moins à l'exté­
rieur mais organisent des fêtes 
intéressantes et colorées à la 
maison. Ils vont se divertir chez 
eux, entre amis. Ils ont besoin de 
costumes et. en ce sens, pour 
nous, c'est très profitable!», dit-
elle. 

Créations originales 
Jocelyne Bcaudct, costumière à 

Montréal, souligne pour sa part 
que les gens sont de plus en plus 
«dans le coup», que ce soit au 
bureau ou dans les commerces. 
«Il y a un regain, c'est certain», 
dit cette jeune couturière âgée de 
32 ans, qui cumule déjà 16 ans de 
métier et a pignon sur la rue On­
tar io depuis ma in tenan t hui t 
ans. « De plus en plus de maisons 
décorent leur devanture à l'Hal­
lowecn», précise-t-clle. Chez Le 
Costumier du Roy, rue Mont­
calm, on souligne cependant que 
la fête a déjà fait courir plus de 
monde et on croit que la réces­
sion y est sûrement pour quelque 
chose. 

De façon générale, les coûts de 
location d'un costume s'échelon­
nent entre 50$ et 75$, avec des 
prix plus bas selon les endroits et 
plus élevés selon les types de cos­
tumes et le nombre d'accessoires 
qui les accompagnent. En outre, 
certaines maisons répondent à 
des demandes ponctuel les de 
créations originales, dignes d'un 
atel ier de haute couture . Des 
clients qui entrent en coup de 
vent et sont persuadés que leur 
réputation sera littéralement en 
jeu au soir de l'Hallowecn, ça ar­
rive souvent. Ainsi, Lilianne Dû-
c h a r m e r acon te le cas d ' u n e 
cliente arrivée à la boutique avec 
un problème semblable, qui en 
est ressortic le coeur beaucoup 
plus léger... Apprenant que la 
jeune femme travaillait dans le 
domaine des sucreries, Mme Du­
charmc lui a simplement suggéré 
de se déguiser en tablette de cho­
colat, dont nous ne livrerons pas 
le secret... du nom! Aussitôt dit, 
aussitôt fabriqué! 

Par ailleurs, certains clients 

s'amènent avec une idée bien ar­
rêtée, se rapportant à tel ou tel 
film déjà vu. Ce fut le cas d'un 
client de Mme Bcaudct qui a de­
m a n d é un c o s t u m e « c o m m e 
dans Cyrano». Une autre cliente 
de Mme Ducharmc souhaitait 
avoir son p rop re cos tume de 
femme-chat et le garder à la fin 
de la soirée, sentiment oblige! 
Pour environ 300 et quelque dol ­
lars, l'équipe de Mme Ducharmc 
a livré la marchandise à la clien­
te. 

Hommes ou femmes? 
Qui sont les c l ien ts , jus te­

ment ? De l'avis général, les fem­
mes font d'abord «le magasina­
ge» et leur compagnon ou con­
jo in t s u i t , le cas é c h é a n t . 
Quelques irréductibles mascu­
lins — environ 3 p.cent, affirme 
Mme Beaudet— ne viennent ja­
mais à la boutique ou à l'atelier 
et délèguent à madame la res­
ponsabilité totale de la location 
ou de l'achat, une fois les mensu­
rations bien notées. «Il s'agit 
vraiment de l'exception, précise 
locelyne Beaudet, de ces mes­
sieurs à cravate qui sont peut-
être un peu trop sérieux», souli-
gne-t-elle, espiègle. Tandis qu'à 
La Bouffonnerie Lily, on vient 
surtout en famille —Repentigny 
oblige—, La Costumcricde Lon­
gueuil, elle, accueille surtout des 
couples ou des personnes seules, 
sur rendez-vous cependant. Vio­
laine Morin, de la maison Le 
Costumier du Roy. reçoit aussi 
bien des femmes que des hom­
mes et Kim Boucher, propriétai­
re de Les vêtements à l'occasion, 
se plaît à dire que «chez elle, il y 
en a de tous les âges, des tout-
petits jusqu'aux gens de l'âge 
d'or». Cependant, Mme Boucher 
ajoute en souriant que «les hom­
mes arrivent souvent un peu en 
peine...». Quant à la moyenne 
d'âge de la clientèle de ces créa­
trices, elle se situe généralement 
entre 20 et 40 ans. 

Artistes aux doigts de fée, ces 
entrepreneures ont, au fil des an­
nées, monté des inventaires de 
500, 1000, 5000 costumes. Elles 
travaillent avec des tissus aussi 
variés que le satin, le brocart, le 
taffetas, le vinyle extensible, le 
lycra, le tropical, le chiffon de 
polyester — qui ne se froisse pas. 
«Très peu de tissus de coton, 
mentionne Mme Ducharme, ça 
froisse trop r ap idemen t .» En 
outre, les tissus coûtent cher de 
même que ce qu'on y coud pour 
donner du relief et le «look» 
tant désiré: pierreries, franges, 
galons, passepoils, fils brillants, 
petites perles, dentelles, paillet­
tes, etc. À ce sujet, Mme Beaudet 
dira que les clients ne sont pas 
conscients des coûts des maté­
riaux utilisés pour la confection 
lorsqu'ils s'étonnent du prix de­
mandé, pas tant pour la location 
que pour l'achat. 

Un vieux rêve 
Comment faut-il ê t re pour 

exercer ce métier? De l'avis de 
Ginette Bouillon, il faut connaî­
tre le costume et les notions de 
base de la couture. Personnelle­
ment, ce qu'elle préfère, c'est le 
fait d'administrer sa propre en­
treprise. Violaine Morin possè­
de, quant à elle, une formation 
en théâtre et un goût marqué 
pour l'opéra. «À mon avis, dit-
elle, il est également utile de 
connaître l'histoire du costume 
si on veut conseiller une cliente 
dés i reuse d 'avoi r la répl ique 
masculine du personnage qu'elle 
a choisi pour elle-même», faisant 
référence à cette soirée de cou­
ples célèbres à laquelle elle a été 
associée récemment. Kim Bou­
cher — qui a laissé un important 
poste d'administratrice au sein 
d'une entreprise pour réaliser un 
vieux rêve— mentionne qu'il 
faut avoir une grande imagina­
tion, «sortir des sentiers battus» 
et des compétences en couture. 
Lilianne Ducharme croit, de son 
côté, que pour réussir dans le do­
maine, il faut avoir un sens artis­
tique indéniable, et la notion des 
couleurs. On pourrait ajouter 
que, dans son cas, sa nature exu­
bérante est sûrement pour quel­
que chose dans son succès! 

Même si le métier n'est pas de 
tout repos —surtout ces temps-
ci!— et pas des plus payants, il 
est gratifiant et très agréable à 
exercer. Leur plus grande surpri­
se: l'état dans lequel reviennent 
les costumes aux lendemains de 
soirées échevelées. «Quand j'ai 
mis sur pied mon entreprise, il y 
a deux ans. je ne m'attendais cer­
tainement pas à récupérer les vê­
tements en si bon état, souligne 
Mme Bouillon. Le fait est que. 
généralement, tout me revient 
impeccable! C'est un peu comme 
si les clients croyaient que je leur 
prétais mes propres vêtements», 
lance la costumière de la Rive-
Sud. 

Rites et 
croyances 

PHOTO BERNARD BRAULT. La Presse 

Chantale Caron: «De par sa forme, chaque citrouille m'inspire quelque chose». 

S O N I A S A R F A T I 
collaboration spéciale 

• «Chantale. peux-tu me décorer une citrouille 
pour ma fenêtre?» «Pas de problème!» 

«Chantale. pourrais-tu m'arranger quelque chose 
pour ma classe: les enfants commencent à parler de 
PI lalloween... » « Pas de problème ! » 

«Chantale. j'aimerais apporter quelque chose au 
boulot pour faire un peu Halloween. Tu n'aurais 
pas une idée?» 

Oui. Chantale Caron en a, des idées. Mais jusqu'à 
il y a deux ans. celle qui décorait des citrouilles pour 
les parents et les copains, les donnait, ses idées. Et 
ses oeuvres. Ce sont les autres, dit-elle, qui. à force 
de la... forcer à accepter de l'argent pour ses sculptu­
res sur citrouille, lui ont fait prendre conscience que 
son passe-temps pouvait devenir rentable. 

Chantale Caron est une artiste. Une véritable ar­
tiste — absence de tout sens des affaires inclus, 
note-t-elle en riant. Mais elle remédie à la chose: 
elle a fondé Du 109 en ville, il y a presque deux ans, 
et prend actuellement des cours en techniques ad­
ministratives — certains auraient fait l'inverse, mais 
sûrement pas Chantale. dont le moteur fonctionne à 
un carburant nommé «inspiration». 

Les commandes se sont multipliées, rapidement. 
«À l'Halloween dernier, je n'ai pas pu accepter tou­
tes les commandes qui m'ont été faites», raconte-t-
elle. Même si elle avait engagé et formé quelques 
artistes pigistes désireux de travailler sur ce matériel 
insolite qu'est la citrouille. 

Un matériel vivant qui doit le rester, si l'on désire 
que l 'oeuvre traverse avec succès l 'épreuve du 
temps... de l'Hallowecn. 

Trucs, commandes et tricherie 
Pour cela, il y a des trucs. Chantale Caron les a 

découverts un à un. après avoir vu dépérir, moisir, 
ratatiner des têtes de chat, de chien, de sorcière, de 
Ninja Turtle, e t c L'impuissance a laissé place à 
l'inspiration. 

Une inspiration pratico-pratique. que celle-là. « |e 

passais mon temps à aller changer les citrouilles que 
j'avais vendues deux ou trois jours plus tôt!», s'ex-
clame-t-elle. 

C'est ainsi que l 'art iste a compris — rapide­
ment— qu'il ne fallait pas vider les citrouilles de 
leurs entrailles — le principe de la momification ne 
fonctionne pas sur les fruits. Les graver suffit. 

Mais qui dit gravures, dit cicatrices... à nettoyer 
— le principe de la désinfection, lui, fonctionne très 
bien avec les fruits. Pour cela toutefois, pas de pe­
roxyde ou de mercurochrome. Plutôt une solution 
de sulfite et de sel. 

Pour ce qui est de donner des couleurs à la chose, 
la peinture acrylique est. de loin, beaucoup plus 
adéquate que la gouache ou la peinture à l'huile. 

Lt ainsi de suite, les trucs se sont accumules, fruits 
— c'est le cas de le dire — d'essais et d'erreurs. 

• 

L'an dernier, d o n c un camion chargé de 400 ci­
trouilles s'est arrêté devant l'atelier de Chantale Ca­
ron. Les caisses ont été déchargées et. en trois semai­
nes, vidées de leur contenu, qui s'est retrouvé à dif­
férents endroits: vitrines de vétérinaire —sous 
forme de têtes d'animaux, bien sûr; dans des hôpi­
taux — citrouilles blessées ou malades, thermomè­
tre à la bouche ; dans des quincailleries, des pharma­
cies, des boutiques de vêtements, e t c 

«De par sa forme, chaque citrouille m'inspire 
quelque chose, indique Chantale Caron. On dirait 
qu'elles ont chacune leur personnalité ; il suffit de la 
faire ressortir.» Après tout, pourquoi pas. Certains 
disent la même chose du bloc de marbre. 

Lu guise d'accessoires, l'artiste utilise entre autres 
choses... des cucurbitacées de taille réduite. Calebas­
ses, pâtissons et coloquintes sont tranchés, découpés 
et cloues sur la pièce principale. Laine brute pour 
les cheveux, laine filée pour les cils, paillettes, lis-
sus, donnent la touche finale. 

Résultat ? Chantale Caron rit. « Il m'est arrivé que 
des gens me fassent des commandes et me deman­
dent d'inscrire leur nom sous la citrouille. Ils vou­
laient participer au concours organisé par leur cais­
se populaire ou leur employeur. Lt ils ont gagné ! » 

Elle ne s'indigne pas. «Au contraire, j'en suis fiè-
re». affirme-t-elle. Ah. ces artistes... 

J O H A N N E M E R C I E R 
collaboration spéciale 

I Des citrouilles rondelet tes , 
des épouvantails pas si épouvan­
tables que ça, des sorcières en­
voûtantes, des squelettes pas pi­
qués des vers... l'Hallowecn est 
une belle façon d'exorciser ses 
peurs et de chatouiller ses fan­
tasmes. 

Au volant de sa voiture, un 
clown attend le feu vert, une fee 
achète des cigarettes au dépan­
neur du coin, une sorcière mar­
che sur la rue en tenant fière­
ment par la main ses deux tor­
tues. Dans un party. ET. jase 
avec Frankenstein et Cendrillon 
danse avec un loup-garou sur 
une toune des Beatles. L'Hallo­
wecn permet bien des fantaisies. 

Un peu d'histoire 
Pour l'historien Daniel Tur­

cotte, l'Hallowecn est la réac­
tualisation d'une des plus vieil­
les fêtes au monde. «Une vieille 
légende irlandaise veut qu'un 
homme prénommé lack ait eu 
pour mauvaise h a b i t u d e de 
jouer des tours pendables au 
diable.» À sa mort, honni par 
Dieu et rejeté par Lucifer, le 
pauvre lack fut condamné par 
les forces du Bien et du Mal à 
errer sur terre. Inquiet de ne 
rien y voir la nuit, on lui permit 
de se promener dans son légume 
préféré, le navet, qu'il eut la per­
mission d'éclairer d'une chan­
delle. On reprit la coutume dans 
les foyers. Mais quand les Irlan­
dais débarquèrent en Amérique, 
ils le remplacèrent par une baie 
largement cultivée, la citrouil­
le.» 

L'influence macabre de la fête 
viendrait quant à elle de la cul­
ture celte qui, les 31 octobre. 
1 er et 2 novembre , fêtait le 
Samhaim. transition entre la fin 
d'une année et le début d'une 
autre. Comme on croyait en cet­
te é p o q u e que les âmes des 
morts ne quittaient pas immé­
dia tement la terre pour l'au-
delà, mais attendaient la fin de 
l'année pour faire le grand voya­
ge tous ensemble, c'était donc, 
fin octobre-début novembre que 
les morts s'envolaient vers des 
cieux cléments ou des enfers 
tropicaux. Une autre croyance 
voulait que les morts, à cette 
date, reviennent sur terre pour 
demander aux vivants chaleur 
et nourriture. Voilà pourquoi 
squelettes et fantômes sont de 
tous les partys. 

Avec l'arrivée du christianis­
me, ces croyances vont être ré­
cupérées par la religion. Mais on 
va tout de même continuer à cé­
l é b r e r selon les v ieux r i t e s 
païens. La religion conclut évi-' 
demment à la sorcellerie. D'où 
l'heure de gloire des sorcières en. 
ce 51 octobre. 
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Eau revoir 
C H A N T A L G I L B E R T 
collaboration spéciale 

• Sylvie Frechette, star de la nage 
synchronisée , en t reprend une 
nouvelle vie. très différente de 
celle qu'elle a toujours vécue. 

Elle adorait ce qu'elle faisait 
avant et elle en tirait beaucoup de 
plaisir. Pour elle, ce n'était pas 
une punition de se jeter à l'eau 
tous les matins et de s'entraîner 
huit heures par jour. Bien sûr, 
elle n'a pas connu l'enfance de la 
plupart des tout-petits, les fres­
ques et les coups pendables de 
l'adolescence. Bien sûr, elle ne 
pouvait pas suivre ses copains 
d 'univers i té pour p rendre une 
bière ou aller danser. Bien sûr, 
c l ic ne faisait pas d ' ac t iv i t és 
«dangereuses» qui auraient pu 
provoquer des chutes, entraîner 
des blessures. Mais elle ne regret­
te rien. 

«Si c'était à refaire, dit-elle, je 
referais tout de la même manière. 
Tout au long de ma carrière, j'ai 
eu de bons moments et de très 
mauvais, l'ai appris qu'il y avait 
des gens corrects et d'autres très 
méchants. Cela ne paraît peut-
être pas, mais je suis rancunière, 
le n'oublierai jamais la juge brési­
lienne et l'arbitre américaine. De 
toute ma vie. 

«Ce que j'ai vécu ces quatre 
derniers mois m'a donné 15 ans 
d'expérience de vie. C'est tout 

Sylvie Frechette a décroché de la compétition, mais elle participera, ce week-end, à «Merci CAMO-, 
un spectacle inspiré du thème de l'Halloween. P H 0 T 0 M , C H E L C R A V E L u ***** * 

cela qui a fait de moi ce que je 
suis devenue. C'est tout cela qui 
m'ouvre les portes d'une nouvelle 
vie. |e ne dois pas avoir de re­
grets. 

« le me sens très gâtée chez Na­
tional, la firme de relations publi­
ques. Ils me font travailler fort, 
mais je ne me plains pas. l'ap­
prends toutes sortes de choses 
nouvelles, je donne des conféren­
ces, tourne des commerciaux, vi­
site des entreprises , rencont re 
plein de gens intéressants. Les 
journées sont parfois très longues 
mais avec eux, à tous les jours, j'ai 
ma crise de fou rire. Et ça me la 
prend, l'en ai besoin. À l'entraî­
nement, je ne riais jamais, l'ap­
prends à vivre... d'une autre ma­
nière.» 

Sylvie sort peu. C'est compre-
Hensîble, partout où elle va, elle 
provoque des bousculades. Lors­
qu'elle fait son épicerie, cinquan­
te personnes s'attroupent autour 
de son panier. Elle n'ose plus 
aller au cinéma. Alors, elle reste 
chez elle avec ses chats et lit ou 
écoute de la musique. 

«l 'apprends à faire des choses 
simples comme regarder les des­
sins animés dans mon lit. le same­
di matin, je n'ai jamais pu faire 
cela. Cet hiver, je veux glisser en 
traîne sauvage, jouer au hockey, 
le veux me faire un vrai bonhom­
me de neige avec une carotte et 
un gros chapeau. 

«le change de vie. mais je ne 
veux pas que le succès me change, 
le demande !\ tous ceux qui me 

côtoient de m'avertir si jamais je 
perds la tête. » • 

En guise d'adieu, Sylvie Fré-
chette participe, ce week-end, au 
spectacle «Merci CAMO» à la 
piscine du Centre Claude-Robil-
lard. S ' inspirant du thème de 
l'Halloween, ce spectacle, d'une 
durée de deux heures, sera com-
pose d'une dizaine de routines où 
20 nageuses —dont les jumelles *Z 
Penny et Vicky Vilagos— et un 2 
nageur ( Marek Nocik. âge de 17 
ans) en mettront plein la vue. 

Les representations ont lieu de­
main et samedi soirs, ainsi que di­
manche après-midi. Le prix d'en­
trée est de 15$ ( toutes les rece t t e 
seront versées BU club CAMO V 
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Pour en savoir 
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événements 

qui vous 
intéressent, 

appelez au no 
de téléphone 
donné sous le 

nom de la 
maison de la 

culture 
concernée. 

Le spectacle 
présente six 

chorégraphies 
du répertoire 

de danse 
contemporaine 
québécoise, de 

1947 à 1983. 
Voir vendredi 

5, Plateau-
Mont-Royal. 

Théo 
Théo est cet enfant qui n'est jamais né ailleurs que dans les rêves de Jo et Marie, et encore, après leur 

mort quand, revenus sur les lieux de leur existence, ils redécouvrent des objets familiers qui les amènent 
à s'inventer une vie avec Théo, l'enfant qu'ils n'ont pas eu. Théâtre pour enfants, 8 ans et plus. Voir 
samedi 21, Villeray. 

:». ::yv.:.v. :.: >:::>x:: AHUNTSIC 
2-8749 

• Samedi 7. 14 h. Spectacle musical avec 
20 marionnettes pour les 3 à 8 ans, • Para­
de - raconte l'histoire d'un chien abandon­
ne qui se trouve un ami : un clown esseulé. 
Ensemble, ils travailleront un numéro de 
cirque et connaîtront la gloire. Par le Théâ­
tre Biscuit. À l'auditorium du Centre hos­
pitalier Notre-Dame-de-la-Merci. 

• Dimanche 8, 15 h. Récital de piano. Bri­
gitte Poulin interprétera des oeuvres de 
Berg, Ravel, Janacek et Bartok. À l'Église 
de la Visitation. 

• Jeudi 12. 20 h. Spectacle de Robin ( Vail-
lancourt ) et Chantai Blanchet, lauréats du 
Festival international de la chanson de 
Cranby. Au Cégep Ahuntsic. 

• Vendredi 13, 20 h. Spectacle du chan­
teur Dan Bigras. Au Cégep Ahuntsic. 

• Samedi 14,14 h. Concert pour jeunes de 
9 a 12 ans avec l'orchestre de chambre I 
M u s i c i de Montréal dans un programme 
spécialement conçu pour l'initiation à la 
musique classique. Avec le jeune violoniste 
canadien Victor Schultz. Au Cégep Ahunt­
sic. 

I Dimanche 15,14 h et 
> Lundi 16, 14 h. Théâtre pour enfants 

« Les p'tits orteils ». Au Centre Saint-An­
dré-Apôtre. 

» Samedi 21, 20 h. Danse contemporaine. 
• Duos >. Au Cégep Ahuntsic. 
• Dimanche 22, 15 h. L'Orchestre de 
chambre l Musici de Montréal, voir samedi 
14. À l'Église de la Visitation. 

• Mardi 24.14 h. Concert. Paul Harrison et 
Diane Caplette, flûte traversière et guita­
re, joueront des oeuvres de la Renaissance 
â nos jours. Au Centre Berthiaume-Du 
Tremblay. 

Exposition 

L'itinéraire photographique de Joseph 
Mercure : 1891-1985. 

Marchand général dans la région de La-
naudière, Joseph Mercure fut un fin obser­
vateur qui. dès l'adolescence, a photogra­
phié ses parents et amis, les lieux où il a 
vécu et ceux où il a voyagé. En collabora­
tion avec les Archives nationales du Qué­
bec. À la Maison du pressoir, du 4 au 29 
novembre. 

• CÔTE-DES-NEIGES 
5290 CHEMIN DE LA CÔTE-DES-NEJGE, 9724*89 

• Mardi 3, 20 h. Jazz avec le John Stetch 
Quartet. 

• Mercredi 4, 20 h. Concert tango avec 
Romulo Larrea et son ensemble. 

• Mercredi 11, 20 h. Spectacle de variétés 
intitulé «A l'ouest - avec Sébastien Dhaver-
nas. C'est un genre de comédie musicale â 
un personnage et deux musiciens, alliant 
théâtre et chanson. 

• Mercredi 18, 20 h. Spectacle Poésie et 
musique intitulé • La marche a l'amour • 
avec Gaston Miron, qui a choisi des poè­
mes de son oeuvre La marche à l'amour ainsi 
que des textes plus récents. Deux musi­
ciens, Pierre St-Jak et Bernard Buisson, 
créent le décor sonore par des musiques 
ou nostalgiques ou de l'an 2000. 

• Mardi 24, 20 h. Conférence sur l'art inti­
tulée • Variations baroques en Amérique » 
avec Luis de Moura Sobral de l'Université 
de Montréal. Dans le cadre des conféren­
ces Mille ans d'art en Amérique latine. 

• Mercredi 25. 20 h. Spectacle avec Sylvie 
Legault, chanteuse. 

Expositions 

Symbiose des arts visuels en Saskatche­
wan : la récolte des derniers 20 ans 

Cette exposition comprend 44 oeuvres 
de 35 artistes qui ont pratiqué leur art en 
Saskatchewan, oeuvres qui sont la collec­
tion de la Banque d'oeuvres d'art de la 
province. Du 16 octobre au 8 novembre. 

Oeuvres récentes 
Les toiles de Suzanne Boucher sont de 

grandes surfaces ou le pigment et les 
crayons à l'huile créent un dialogue entre 
l'ombre et la lumière. Du 15 octobre au 14 
novembre 

Art contemporain 
Exposition de groupe en art contempo­

rain. En collaboration avec l'Institut Tho­
mas More. Du 18 au 29 novembre. 

Peintre et sculpteur. 
Laurence Cardinal, peintre, et Cuerino 

Ruba. sculpteur. Conservateur invité, Léo 
Rosshandler. Du 15 novembre au 6 décem­
bre. 

2550 RUE ONTARIO EST, 872-7S32 

• Lundi 2, 20 h. Aux Lundis d'Edgar ( Frui­
tier ), les invités sont Geneviève Soty, cla­
veciniste, accompagnée de Chantai Rémii-
lard au violon. 

• Mercredi 4, 14h. Cinéma «Cyrano de 
Bergerac • avec Gérard Depardieu et Anne 
Brochet. Présenté en 35mm. 

• Mercredi 4, 20 h. Table ronde • L'Art et 
interculturallsme • avec trois artistes 
d'origines culturelles différentes: Philip 
Woo, percussionniste, Rafik Sabbagh, dan­
seur et Juan E. Schneider Henriquez, pein­
tre. Animée par Winston McQuade. 

• Vendredi 6,20 h. Danse. Mirador-Mi-Clos 
et Les Bois dormants. Voir jeudi 5, Rivière-
des-Prairies. 

• Mardi 10. 20 h. Concert de jazz avec le. 
Paulo Ramos Group, qui joue des rythmes 
de samba, bossa nova et junkys. Série Jazz 
sur le vif en folie, en collaboration avec Ra­
dio-Canada. 

• Mercredi 11, 20 h. Concert de jazz avec 
Marc Vallée et ses musiciens dans une mu­
sique modelée sur des influences de jazz, 
folk et classique. Série Jazz sur le vif en 
folie. 

• Jeudi 12, 20 h. Concert de jazz avec le 
Trio Oliver Jones ( Jones accompagné par 
Steve Wallace, bassiste et Ed Thingpen, 
percussionniste ). 

• Vendredi 13, 20 h. Concert de jazz avec 
le Densil Pinnock, accompagné, pour l'oc­
casion, d'un orchestre à cordes. 

• Samedi 14,14 h. Cinéma. • La Champion­
ne* ou l'histoire d'une jeune gymnaste 
roumaine qui rêve de devenir célèbre. 

• Samedi 14 h, 22 h. Concert de jazz avec 
le Quintette Normand Guilbeault, dans des 
classiques du répertoire. Série Jazz sur le 
vif en folie. 

• Dimanche 15,22 h. Concert de jazz avec 
l'Orchestre de jazz Andrew Homzy réunis­
sant 16 musiciens, dans un répertoire de 
classiques du jazz. Série Jazz sur le vif en 
folie. 

• Lundi 16, 20 h. Aux Lundis d'Edgar, les 
invités sont les membres du Trio Con Fuo-
co, dans des oeuvres de Beethoven, St-
Saèns et Poulenc. 

• Mercredi 18, 12 h. Concert-midi pré­
sente le Duo Lauzon-Deschénes, clarinette 
et Mute, dans le hall de la maison de la cul­
ture. Apportez votre lunch! 

• Mercredi 18,12 h. Cinéma. • Cinéma Pa-
radiso, avec Philippe Noiret. Présenté en 
35 mm. 

• Mercredi 18. 20 h. Table ronde sur 
• L'Art et Interculturallsme • animée par 
Winston McQuade. Trois artistes québé­
cois d'origines culturelles différentes se 
rencontrent : Chirag Pendya, photogra­
phe; Alfredo Lavergne, auteur et Raffy Ni-
ziblian, chanteur. 

• Vendredi 20, 20 h. Concert-tango avec 
Romulo Larrea et son ensemble. 

• Vendredi 27. 20 h. Danse contemporai­
ne. « Duos ». 

• Samedi 28,14 h. Théâtre de marionnet­
tes « Parade ». Voir samedi 7, Ahuntsic. 

• Lundi 30, 20 h. Aux Lundis d'Edgar, l'En­
semble Sonos ( Helmut Lipsky. Leslie Sni­
der et Michel Kozlovsky ) qui interprète les 
grands trios des époques classique et ro­
mantique. 
Exposition 

La Banque d'oeuvres d'art sur le vif 
Vaste panorama de l'art contemporain 

canadien, cette exposition réunit peintu­
res, sculptures, photographies, gravures 
et autres moyens médiatique. Du 14 octo­
bre au 8 novembre 

• -.- • •. •..••.•.::y. y 

872-2200 
• Mardi 3,19 h. Cinéma Maison neuve pré­
sente « Retour à Howards End ». Coût : 
1.25 $. Au Cégep Maisonneuve. 

• Mercredi 4,19 h. Conférence écologique 
« Comment s'organiser > ou S'organiser en­
semble : une réponse à nos besoins hu­
mains et environnementaux. Une collabo­
ration du groupe Les amis (es) de la Terre 
de Montréal. Au Cégep Maisonneuve. 

• Lundi 9, mardi 10, mercredi 11, jeudi 12, 
vendredi 13, samedi 14, à 20 h : 

« coup de coeur francophone », festival 
de la chanson francophone de tous les ho­
rizons où Européens et Québécois s'y cô­
toient. Au Centre culturel et sportif de 
l'Est. 

Initiation à l'informatique 
En collaboration avec l'organisme La 

Puce communautaire, la maison de la 
culture Maisonneuve offre une confé­
rence-atelier tous les mardis du mois 
de novembre a 19 h, ainsi que tous les 
jeudis du mois a 13 h. 

• Mardi 17, 19 h. Cinéma, série sur l'art. 
• Ernest Llvernols (1851-1933) », documen­
taire d'Arthur Lamothe qui retrace la car­
rière d'Ernest Livemois, célèbre photogra­
phe de Québec. Avec Gabriel Gascon et 
Francine Rue!. 

• Mercredi 18,20 h. Chanson. Léo Munger. 
Voir description du 12, Notre-Dame-de-
Grace. 

• Samedi 21, 14 h. Spectacle de marion­
nettes pour les 3 à 8 ans. « Galou le ber­
ger ». où Galou vivra plusieurs aventures 
qui feront de lui un vrai berger. Un maria­
ge de musique, de poésie et de.... rire. 

• Dimanche 22. Vidéos-famille. Voir des­
cription du 7. 

• Mardi 24.19 h. Cinéma, dans la série sur 
l'art. • Alfred UHberté (1878-1953) ». do­
cumentaire qui fart revivre ce sculpteur in­
fatigable qui a créé plus de 900 sculptures 
et 500 peintures. Avec Paul Hébert. Albert 
Millaire, Francine Ruei et autres. 

• Mercredi 25, 20 h. Spectacle intitulé «A 
l'ouest» avec Sébastien Dhavemas, comé­
dien qui marie théâtre et musique. Avec la 
complicité de deux musiciens, il présente 
un genre de comédie musicale. 

• Jeudi 26, 20 h. Spectacle de chansons 
avec Robin et Chantai Blanchet, lauréats 
du Festival international de la chanson de 
Granby. 
• Samedi 28,14 h. Théâtre de marionnet­
tes « Elephantissimo ». Une gamine mal­
commode se fait garder par un adolescent 
qui sait s'y prendre! Il lui parle de son ani­
mal préféré. 

• Dimanche 29, 14 h. Chanson. Fernand 
Robidoux et son fils Michel, qui l'accompa­
gne à la guitare, dans un répertoire com­
portant entre autres les compositions de 
Raymond Lévesque et Félix Lecterc. 

Exposition* 
Le canal Lachine 

Clara Gutshe et David Miller proposent 
leur interprétation photographique des 
écluses St-Gabriei, sur le canal de Lachine. 
Exposition à caractère historique organi­
sée par le Centre canadien d'architecture. 
On offre un programme d'animation. Du 5 
novembre au 10 janvier. 

Maman les petits bateaux 
Sur le thème des passe-temps reliés a la 

marine, cette exposition présente textes 
et illustrations retraçant l'histoire de cer­
tains jeux de société, des maquettes de 
bateaux, des bateaux en bouteille; égale­
ment des jeux interactifs en montre. Du 5 
novembre au 10 janvier. 

• Parade. Voir Ahuntsic. Frontenac et 
Rivière-des-Prairies. 

j Mardi 17, 19 h. Cinéma Maisonneuve 
présente • Being at Home with Claude ». 
avec Roy Dupuis et Jacques Cod in. Un jeu­
ne prostitué homosexuel s'accuse du 
meurtre de son amant. Coût : 1,25 S. Au 
Cégep Maisonneuve. 

» Jeudi 19. 19 h. Conférence écologique 
««Les déchets et l'environnement urbain : 
Comment profiter de nos déchets.. ». Au 
Cégep Maisonneuve. 

• Mardi 24. 19 h. Cinéma Maisonneuve 
présente «Le secret est dans la sauce» 
avec Kathy Bates et Jessica Tandy. Ninny. 
maintenant âgée, vit dans un centre d'ac­
cueil. À une visiteuse, elle raconte les ex­
ploits que firent certaines personnes pour 
survivre à la Dépression. Coût : 1,25 $. Au 
Cégep Maisonneuve. 

• H A R I E - U G U A Y 
6052 BOULEVARD MONK, 872-2044 

• Mercredi 4, 20 h. Concert avec Claude 
Garden, harmoniciste de réputation inter­
nationale, dans un répertoire où se cô­
toient la musique populaire et le classi­
que : Mozart, Debussy. Piazzola, 
Dompierre, 

• Samedi 7. Vidéos-famille. Dans le cadre 
de l'exposition «Maman les petits ba­
teaux », on présentera des vidéos d'anima­
tion. Programme complet disponible a la 
maison de la culture. 

• Dimanche 8, 14 h. Concert classique 
« Les maîtres du baroque », musique des 
17e et 18e siècles interprétée sur des ins­
truments d'époque. Au programme : Dieu-
part, Vivaldi, Hacndel et Bach. Les musi­
ciens Francis Colpron, Susie Napper et 
Marie Bouchard feront une présentation 
de leurs instruments. 

• Mardi 10,19 h. Cinéma, série sur l'art. Le 
film «Van Gogh-, drame biographique 
avec Jacques Dutronc. Les derniers mo­
ments de la vie tourmentée du célèbre 
peintre en mal de vivre. 

• Mercredi 11, 20 h. Chanson. Dan Bigras 
chante des textes signés Christian Mistral 
et Gilbert Langevin. La chanteuse Luce 
Duffault l'accompagne. 

• Samedi 14. Vidéos-famille. Voir samedi 
7. ci-haut. 

• Dimanche 15. Vidéos-famille. Voir same­
di 7. ci-haut. , 

• • • • • • • 

m 

'tot 

ht 

ranggat 
Redécouvrez une musique 
de passion avec Romulo 
Larrea et son ensemble. 
Montréalais d'adoption, 

Larrea est un bandonéoniste 
qui reprend l'une des 

musiques les plus populaires, 
le tango. La chanteuse 

Veronica Lare et les danseurs 
Benoît et Marie-Claire 

complètent le spectacle. 
• • • • • • • • • 

8105 RUE HOCHELAGA, I7M7SS 

• Jeudi 5,20 h. Concert-tango avec Romu­
lo Larrea et son ensemble. 

• Vendredi 13, 20 h. Concert de jazz. Guy 
Thouin, Jeri Brown, chanteuse, et les musi­
ciens du Heart Ensemble dorme un specta­
cle intime et chaleureux avec 5 musiciens, 
unissant jazz traditionnel et tendance ac­
tuelle. 

• Vendredi 20, 20 h. Spectacle de chan­
sons mettant Robin et Chantai Blanchet 
lauréats du Festival international de la 
chanson de Granby. | 

• Dimanche 22, 14 h. Théâtre pour en­
fants « Théo ». Voir photo en haut de la 
page. 

• Vendredi 27, 20 h. Variétés- country. 
Bourbon Gauthier, Abitibien, et ses musi­
ciens. Une révélation du Coup de coeur 
francophone. 

Expositions 

Les animaux matodts du SMaurent. 
Le Musée d'histoire naturelle Georges 

Préfontaine a bâti cette exposition * ca­
ractère scientifique pour sensibiliser tout 
le monde a notre patrimoine écologique, 
tels le Saint-Laurent, les animaux... et au 
danger des contaminants. Du 13 octobre 
au 8 novembre. 

Mille plateaux photographiques 
L'exposition regroupe quatre photogra­

phes québécois : Stephen Ballard. André 
Clément, Lynn Hugues et François Vailtan-
court, qui portent une réflexion sur les 
pratiques actuelles de la photographie. En 
collaboration avec l'UQAM. Du 4 novembre 
au 13 décembre. 

PétégiInaUom 
Par cette exposition, Suzanne des Ma­

rais marque les parcours de sa création : 
patine a bout de doigt, griffures d'éclat de 
bois, attrait glissant de l'huile ou des pas­
tels Du 12 novembre au 5 janvier. . 

• NOTRE-DAME-DE-CRACE 
WKn >.K.v/.V.v.v... .v.v.v.-. .v.v.\v.v.v.v.v.v.\. .v.-..-. . ..-. 

3755 RUE BOTREL, 872-2157 
• Mardi 3, 19 h. Atelier pour adultes 
«Avoir confiance en soi» qui donne de 
moyens pratiques pour retrouver ou d'ac­
croître la confiance en ses capacités et de 
s'affirmer sans hostilité. Inscription : 872-
2398, la Bibliothèque. 

• Jeudi 5,20 h. Opéra en un acte d'Erman-
no Wolf-Ferrari, • Le secret de Suzanna • 
où l'héroïne essaie de cacher à son mari 
soupçonneux une mauvaise habitude. Pré­
senté par l'Atelier lyrique de l'Opéra de 
Montréal. 

• Samedi 7,13 h 30. Atelier pour enfants 
de 9 d 12 ans • Origami », où l'art de la con­
fection d'objets en papier. Inscription à la 
bibliothèque, 872-2398. 

• Samedi 7,14 h. Spectacle pour enfants 
de 6 a 12 ans • The Lion, the Witch and the 
Wardrobe », conte classique de C.S. Lewis. 
En anglais. Une production de Geordie Pro­
ductions. 

• Mardi 10,20 h. Cinéma. « Being at Home 
with Claude », de Jean Beaudin, avec Roy 
Dupuis et Jacques Godin. Claude, jeune 
prostitué homosexuel, s'accuse du meur­
tre de son amant. En français. 

• Jeudi 12, 20 h. Chanson. Léo Munger, 
chanteuse, dans des chansons de Piaf mais 
aussi des airs du début du siècle, des chan­
sons françaises des années 40 et 50. 

• Dimanche 15, 14 h. Conférence-anima­
tion pour toute la famille • Aventure dans 
les dédales d'une partition", avec Denis 
Hamel, pédagogue, qui prendra pour 
exemples des mouvements du concerto Le 
Printemps de Vivaldi et le dernier mouve­
ment de la Se symphonie de Beethoven, 
tout en regardant défiler la partition de 
ces oeuvres, transposées en bandes dessi-
nées. 

• Mardi 17,19 h. Atelier pour adultes « Vi­
vre sa mémoire •, pour renseigner sur tout 
ce qui touche la mémoire. Inscription : 
872-2398. 

• Mardi 17, 20 h. Cinéma. « Delicatessen » 
de Jean-Pierre Jeunet et Marc Caro. Un 
boucher vit dans une banlieue dévastée ou 
la nourriture est rare. 

• Mercredi 18, 20 h. Concert de jazz avec 
le Quartet Lorraine Desmarais. Avec Paul 
Brochu a la batterie. Michel Donato à la 
contrebasse et un saxophoniste invité. 

• Samedi 21, 14 h. Spectacle de marion­
nettes pour 2 ans et plus, « Elephantissi­
mo • raconte l'histoire d'une gamine peu 
commode qui se fait garder par Martin, un 
Jeune adolescent. Par le Théâtre Biscuit. 

• Mardi 24,19 h. Conférence-atelier pour 
adultes, « La famille recomposée », portant 
sur les risques et défis inhérents a cette 
forme de vie familiale. Inscription : 872* 
2398. 

• Mercredi 25,20 h. Soirée de poésie • Une 
saison en enfer » avec Daniel Cadouas, co­
médien, qui lira le recueil de poèmes d'Ar­
thur Rimbaud. 

• Dimanche 29, 14 h. Théâtre pour en­
fants «Théo». 

Expositions 
Les enfants de Montréal 1642-1992 

Etude sur la vie des enfants montréalais 
de 1642 a 1992 grâce aux nombreuses 
photos et aux objets des diverses épo­
ques. Jusqu'au 8 novembre. 
Un ttrolr 92 bfcn rempli. 
Sculptures 

Exposition regroupant des oeuvres de 
Manon Bertrand, Pierre Desrosiers. Gérard 
Gendron, Harvey Ciesbrecht, Lise-Hélène 
Larin, Serge Roy et Alain-Marie Tremblay... 
Collection 1992 du réseau des maisons de 
la culture de Montréal. Jusqu'au 15 novem­
bre. 

Spectre de couleur 
Par des jeux interactifs, Spectre de la 

couleur explore la composition de la cou­
leur, sa relativité, sa place dans la vie quo­
tidienne, son aspect scientifique et sa pla­
ce dans l'art. Pour jeune public. Du 1er 
novembre au 3 janvier. 

445 AVENUE MONT-ROYAL EST, 872-2266 

• Mardi 3, 19 h 30. Vidéo-rencontre pré­
sente un documentaire sur des Africaines 
du nord du Ghana, réalisé par Garry Beitel. 
On y voit des femmes devenues entrepre-
neures grâce a un projet de développe­
ment. 

• Mercredi 4. 20 h. Récital d'orgue avec 
Hélène Dugal. Au programme, oeuvres de 
Sweelinek et J.-S. Bach. A l'Église Immacu­
lée-Conception. 

• Jeudi 5,20 h. Danse contemporaine. Les 
six duos présentés sont : Derrière la porte 
un mur < Paul-André Fortier ), Le jet d'eau 
qui jase ( Monique Giard et Daniel Souliè-
res >, Ole ( Ginette Laurin ), But I love you 
( Daniel LéveMô ), A Moment Sitting ( Lin­
da Rabin > et Dualité < Françoise Sullivan ). 
Une production de Montréal Danse. 

• Samedi 7. 14 h. Cinéma d'animation 
pour 5 â 8 ans, • Droits au coeur ; série de 
films courts, sans paroles, qui font partie 
d'une collection de films de I O N . F . inspi­
rés de la Convention des Nations Unies sur 
les droits de l'enfant. Une rencontre-ani­
mation suivra la projection. 

• Dimanche 8,14 h. Concert par les élèves 
du Conservatoire de Musique de Montréal. 
Programme à confirmer. 

• Mercredi 18, 18 h 30. Rencontre avec 
Suzanne Jacob, écrivain dont le dernier ro­
man s'intitule « La désobéissance ». En col­
laboration avec Loisirs littéraires du Qué­
bec. 

Expositions 
Us poupées du Japon 

Exposition pour initier à l'art de la con­
fection de la poupée au Japon, selon une 
tradition vieille de cinq millénaires. Jus­
qu'au 8 novembre. 

Installation 
Longtemps axé sur l'analyse de la prati­

que de l'auto-représentation en photogra­
phie, l'oeuvre d'Ariane Thézé s'oriente 
maintenant vers la problématique de la 
picturalité et de l'utilisation de la vidéo. 
Du 14 novembre au ?1 décembre. 
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POINTEAUX-TREMBLES 
872-2240 

• Samedi 7, 20 h. Spectacle de chansons 
avec Chantai Blanchet et Robin, lauréats 
du Festival international de la chanson de 
Cranby. A l'École secondaire Daniel-John-
son. 

• Samedi 14, 20 h. Danse contemporaine 
« Duos ». A l'École secondaire Daniel-John-
son. 

• Dimanche 15 ,14 h. Danse théâtrale con­
temporaine pour les 5 ans e t plus intitulée 
• Ca roule • avec effets visuels fantaisistes 
et ballons. Une production de la Compa­
gnie de danse Claude Pilon. À l'Ecole se­
condaire Daniel-Johnson. 

• Jeudi 19, 20 h. Contes e t musique. Alain 
Lamontagne, conteur, harmoniciste et po-
dorythmiste ( planche électronique ) et 
Michel Donato, contrebassiste, présentent 
leurs créations musicales. À l'École secon­
daire Daniel-Johnson. 

• Dimanche 22. 14 h. Théâtre pour en­
fants « Les p'tits orteils ». A l'Ecole secon­
daire Daniel-Johnson. 

• Vendredi 27, 20 h. Musique au temps de 
Christophe Colomb • Espagne 1492, avec 
l'ensemble Claude-Cervaise. qui reproduit 
des scènes de la vie musicale au temps de 
la Renaissance (costumes, instruments, 
musique ). À l'Église Ste-Maria-Coretti. 

• Samedi 28. 20 h. Concert tango avec Ro-
mulo Larrea et son ensemble. A l'Ecole se­
condaire Daniel-Johnson. 

. .• •:.- •. 

r RIVIÈRE-DES-PRAIRIES 
172-6006 

• Dimanche 1er, 20 h. Chorale d'hommes. 
Le Quatuor Figaro chante un répertoire 
écrit pour les voix d'hommes : motets, 
chansons de la Renaissance, cantates baro­
ques, opéras, mélodies françaises et airs 
contemporains, le tout avec fond histori­
que, humoristique et artistique. Pour tous. 
À l'Église Saint-Joseph. 

• Mercredi 4, 13 h 3 0 . Théâtre. «Corps 
étranger», pièce de Sylvie Provost qui 
propose, non sans humour, une réflexion 
sur un adolescent face au monde des adul­
tes. Pour tous. Au College Marie-Victorin. 

• Jeudi 5, 20 h. Danse, a. Mirador-Mi-Clos 
rend hommage aux muses qui alimentent 
les artistes, b. Les Bois dormants est une 
gestuelle qui parle de relations humaines 
et de desordre amoureux. Chorégraphies 
de Danielle Desnoyers. Pour tous. Au Collè­
ge Marie-Victorin. 

• Vendredi 13, 20 h. Conférence-diapora­
ma « Les grandes cathédrales de France -, 
avec Pierre Castonguay. Pour tous. Au 
Centre communautaire de Rivière-des-
Prairies. 

• Samedi 1 4 , 1 3 h 30. Theatre de marion­
nettes « Parade •. Voir samedi 7. Ahuntsic. 
École Notre-Dame-de-Fatima. 

• Jeudi 19, 20 h. Spectacle de chanson 
avec Chantai Blanchet et Robin, lauréats 
du Festival international de la chanson de 
Cranby. À l'École secondaire Jean-Crou. 

• Vendredi 2 0 , 2 0 h. Cine-opéra. « Don Gio­
vanni », le plus célèbre des operas de Mo­
zart tourne en décors naturels dans la 
splendeur de Venise avec les plus belles 
voix. (Version originale italienne, sous-ti­
tres français). Durée : 176 min. Pour tous. 
Au Collège Marie-Victorin. 

• Dimanche 22, 20 h. Chorale d'enfants. 
Les Petits Chanteurs du Mont-Royal, 50 
voix, dirigée par Gilbert Patenaude, dans 

un repertoire de musique classique. Pour 
toute la famille. A l'Eglise Saint-Joseph 

• Samedi 2 8 , 1 9 h 30. Spectacle pour les 4 
a 9 ans intitulé • Clown pour rire ». Si la 
folie imaginaire du clown vous fascine, 
vous aimerez ce spectacle présente plus 
de 300 fois au Québec. Le clown Pneu rêve 
de devenir une grande vedette de cirque. 
À l'Ecole Notre-Dame-de-Fatima. 

• Les P'tits Orteils 
Deux comédiens racontent aux en­

fants une belle histoire... la leur peut-
être. Une production pour les 4 a 8 ans 
qui explore les notions d'espace et de 
temps a partir dune journée très im­
portante dans la vie d'une petite fille. 
Production du Théâtre de Ouartier. 
Voir Ahuntsic, Pointe-aux-Trembles. 
Villeray. 

• • • • • 

RÛSEMONT-PETITE PATRIE 
6707 RUE DE LORIMIER, 872-1730 

• Mercredi 4. 19 h 30. Cinema du mercre­
di. • Les Amoureux de Montreal -, tableaux 
des saisons, la luminosité, la diversité ar­
chitecturale de la ville. Realise par Jacques 
Giraldeau, e t produit par l'O.N.F. Aucun 
laissez-passer requis. Au College de Rose-
mont. 

• Jeudi 5. 20 h. Spectacle avec Chantai 
Blanchet e t Robin, lauréats du Festival in­
ternational de la chanson de Granby. À la 
salle Jean-Eudes. 

• Samedi 7. 20 h. Danse. Mirador-Mi-Clos 
et Les Bois dormants. Voir jeudi 5, Riviere-
des-Prairies. A la salle Jean-Eudes. 

• Dimanche 8, 14 h 30. Les Grands Con­
certs a l'église St-Marc présente Catherine 
Todorovski, organiste, dans des oeuvres 
de Andriessen. Arseneault, Duprè et Wi-
dor. Aucun laissez-passer requis. A l'Eglise 
St-Marc de Rosemont. 

• Mardi 10, 19 h 30. Conférence. • Les 
échelles de grandeurs dans l'univers », 
avec Roger Gagnon, physicien et conféren­
cier au Planetarium de Montréal. Il parlera, 
par l'image, du «voyage organise», de la 
Terre jusqu'aux extrémités de l'univers. En 
collaboration avec la Société de biologie 
de Montreal. Aucun laissez-passer requis. 

• Vendredi 13. 14 h 30. Spectacle Le Bel 
age. Michel Provencher, guitariste et com­
positeur, offre un recital accompagne du 
violoniste François Beaugard. Il joue ses 
propres compositions ainsi que des airs 
connus du public. Au College de Rosemont. 

• Vendredi 13. 20 h. Théâtre musical. 
• L'Opéra de quatre notes -, spectacle 
plein de virtuoiste et dhumour où l'on 
voit quatre chanteurs obliges de faire de la 
musique avec quatre notes. Avec Elaine Le-
mieux, alto, Bernard Levasseur, baryton. 
Louise Marcotte, soprano et François Pan­
neton, ténor. A la salle Jean-Eudes. 

• Samedi 14 ,14 h 30. Cinema d'animation 
pour enfants « Droits au coeur Voir sa­
medi 7, Plateau-Mont-Royal. Aucun laissez-
passer requis. 

• Dimanche 15, 14 h. Concert. Le piano a 
l'honneur par les élèves de la classe d'Ani-
sia Campos, professeure au Conservatoire 
de musique de Montréal. Aucun laissez-
passer requis. 

• Mercredi 18 ,19 h 30. Cinema du mercre­
di. - Madame Bovary » de Claude Chabrol, 
avec Isabelle Huppert. adaptation fidèle du 
roman de Flaubert. Aucun laissez-passer 
requis. College de Rosemont. 

CHAPELLE HISTORIQUE DU BON-PASTEUR 
100 RUE SHERBROOKE EST, 872-5338 

• Dimanche 1er, 15 h 30. Musique de 
chambre avec Julian Milkis, clarinettis­
te, Dorothy Lawson, violoncelliste, Nina 
Cohen, pianiste. Oeuvres de Brahms. 

• Mardi 3. 20 h. Débat. « Y a-t-il un re­
tour du beau dans la musique contem­
poraine? ». Le compositeur Michel Con-
nevi l le a n i m e r a le d é b u t auque l 
participent Francis Dhomont, composi­
teur-musique électroacoustique, Jac­
ques Dufresne, philosophe. Georges Ni­
cholson, animateur musical, John Rhea, 
compositeur et professeur; Michel Ro­
bert, professeur de philosophie. La ren­
contre se clôturera par un exposé histo-
r ique du su je t avec Jean-Jacques 
Nattiez. 

• Mercredi 4, 20 h. Jeunes Artistes re­
çoit Marie-Hélène Bélanger, pianiste, 
dans des oeuvres de Schumann, Tan-
guay et Chopin. Puis, Gordon Cleland, 
violoncelliste e t Francis Dubé, pianiste, 
dans des oeuvres de Tartini, Boccherini 
et Coutthard. Concert diffusé plus tard 
à CBF-FM. 

• Jeudi 5, 20 h. Récital. Luis Claret, vio­
loncelliste et Michael Isador, pianiste 
dans des oeuvres de Beethoven, Schu­
bert et Kodaly. 

• Vendredi 6, 22 h. Jazz Nocturne pré­
sente Tim Brady à la guitare. 

• Samedi 7, 22 h. Jazz Nocturne pré­
sente Giorgio Gaslini au piano. 

• Dimanche 8 , 1 5 h 30. En concert pré­
sente James Ehnes, violoncelliste et 
Louise-Andrée Baril, pianiste. Program­
me à communiquer. 

• Lundi 9, 20 h. Hors série présente Ru­
ben Martinez, ténor, accompagné au 
piano par Berta Rosenohl. Programme à 
communiquer. 

• Mercredi 1 1 , 1 2 h. Midi-Musique pré­
sente Stéphane Sylvestre, pianiste, 
dans des oeuvres de Bach, Ravel, Mo­
zart et Liszt. 

• Jeudi 12 ,12 h. Récital de Michel Four-
nier, pianiste, dans des oeuvres de 
Schumann. 

• Dimanche 15 ,15 h 30. Concert tango 
avec Romulo Larrea et son ensemble. 

• Mercredi 18, 20 h. Jeunes Artistes 
présente Jimmy Briére, pianiste, dans 
des oeuvres de J.S. Bach, Mozart et 
Liszt. Puis, Claude Robita l l ie , baryton, 
et Dorothy Slapkoff au piano, dans des 

oeuvres de Faure. Roussel, Debussy, 
Ibert, Ravel et Poulenc. Concert diffuse 
ultérieurement a CBF-FM. 

• Jeudi 19, 20 h. Musique de chambre 
avec le Trio Con Fuoco, dans des oeu­
vres de Kreutzer. Dunhill. Martius, Men­
delsohn, Vogel, Grimm et Brahms. Con­
cert diffusé ultérieurement a CBF-FM. 

• Samedi 21 , 20 h. Hors Série présente 
un récital de Victor Schultz, violoniste, 
et Erica Schultz, pianiste. Oeuvres de 
Beethoven, Bizet-Sarasate, Papineau-
Couture, Kabalevski, etc. 

• Dimanche 22, 15 h 30. Musique au 
temps de Christophe Colomb - Espagne 
1492, avec l'Ensemble Claude-Gervaise, 
qui reproduit des scènes de la vie musi­
cale de la Renaissance ( costumes, ins­
truments, musique ). 

• Mercredi 25, 12 h. Midi-Musique pré­
sente Julian Deogratias, pianiste, dans 
des oeuvres de J.S. Bach. Scriabine, 
Liszt, Beethoven. 

• Mercredi 25, 20 h. « Concert imagi­
ne animé par Edgar Fruitier. Program­
me à déterminer. 

• Jeudi 26, 20 h. Dans la série, L'oeuvre 
intégral pour clavier de François Coupe-
rin, Yves G. Prefontaine, claveciniste, 
jouera les dix-neuvième, vingtième et 
vingt-et-unieme ordres. Huitième de 
douze récitals. 

• Vendredi 27, 22 h. Jazz sur le vif pré­
sente John Nugent, saxophone, Frank 
Amsellam, piano, Don Thompson, voix. 
Diffuse ultérieurement à CBF-FM. 

• Samedi 28, 20 h. Hors-Série présente 
• 40 ans de piano en duo • avec Victor 
Bouchard et Renée Morisset, dans des 
oeuvres de dément i , Schubert, Dvorak. 
Debussy, Hindemith et Schmitt. 

• Dimanche 29. 15 h 30. Début pour 
ieunes artistes présente Mikhail Pokha-
novski, altiste, Oleg Pokhanovski, violo­
niste, Jean Marchand, pianiste, dans 
des oeuvres de Marais Glinka, Brahms, 
Bloch, Tchaikovski, Ysaye, Waxman et 
Bruch. Diffuse ultérieurement à CBF-
FM. 

• Lundi 30, 9 h a 18 h. La finale du Con­
cours de l'Orchestre symphonique de 
Montréal. 

Exposition 

In Memoriam John Cage. Jusqu'au 8 
novembre. 

• Dimanche 22 ,14 h a 15 h et 15 h a 16 h. 
Ateliers pour les 3 à 7 ans portant sur le 
bricolages de Noél, avec Agnes Grimaud. 
spécialiste. Trouvailles, histoires et comp­
tines sur la magie du temps des fêtes. Ins­
cription obligatoire. 

• Dimanche 22, 14 h 30. Les Grands Con­
certs à l'église St-Marc présente le Qua­
tuor Claudel. Au programme des oeuvres 
d'Arseneault, de Beethoven et de Haydn. 
Aucun laissez-passer requis. À l'Église St-
Marc de Rosemont. 

• Jeudi 26, 20 h. Chanson. Dan Bigras 
chante des textes de Christian Mistral e t 
Gilbert Langevin. La chanteuse Luce Duf-
faut l'accompagne. 

• Dimanche 29, 14 h. Concert. L'alto a 
l'honneur par les élèves de la classe de Ro­
bert Verebes, professeur au Conservatoire 
de musique de Montréal. Aucun laissez-
passer requis. 

• Dimanche 29, 20 h. Danse contemporai­
ne. « Duos ». À la salle Jean-Eudes. 

• Lundi 30, 20 h. Ouverture de l'exposition 
« Chapeaux échappés », faite de chapeaux 
créés par Mireille Racine. Le port de la cra­
vate n'est pas obligatoire, mais celui du 
couvre-chef oui!... pour n'en faire qu'a sa 
tete. 

Expositions 

Vie sauvage en Arctique : l'art des Inuit 
55 oeuvres d'art, surtout des sculptures 

du 20e siècle, composent cette exposition 
itinérante du Musée des beaux-arts de 
Montréal. Jusqu'au 15 novembre. 

Les santons de Provence 
Une quarantaine de figurines de terre 

cuite, peintes a la main dans les ateliers du 
santonnier Marcel Carbonel. font revivre la 
Noel provençale du 19e siècle. 

• VILURAY-ST-MICHEt-MRC EXTENSION 

872-6131 

• Vendredi 6 .14 h et 
• Samedi 7. 14 h. Théâtre pour 4 a 8 ans 
• Les p'tits orteils ». Au Pavillon Jean-Pau 

• Samedi 7, 20 h. Concert tango avec Ro­
mulo Larrea et son ensemble. Au Patro Le 
Prévost. 

• Vendredi 13. 20 h. Danse contemporai­
ne. • Duos ». Au Patro Le Prévost. 

• Samedi 14, 14 h. Cinéma pour enfants. 
« Fievel au Far West », une famille de souris 
ayant immigre de Russie s'arrange pour 
survivre a sa condition de vie new-yorkai­
se, fréquemment menacée par les chats 
du quartier. Visa général. Au Patro Le Pré­
vost. 

• Dimanche 15. 14 h 30. Concert. «Tous 
les matins du monde ». Le duo Les voix hu­
maines, composé de Susie Napper et Mar­
garet Little, violes de gambe, interprète la 
musique des grands maîtres violistes a la 
croisée des 17e et 18e siècles. Inspire de la 
musique du film Tous les matins du mon­
de. À l'église Ste-Bemadette. 

• Vendredi 20, 20 h. Spectacle de la chan­
teuse Carole Lockwell e t son groupe. Au-
teure-compositeure-interprete, elle pro­
pose des chansons originales et de la 
musique populaire, blues, rock, jazz e t la­
tin. Au Patro Le Prévost. 

• Samedi 21 , 14 h. Théâtre pour les 8 ans 
et plus. - Théo». Après leur mort. Jo et 
Marie reviennent sur les lieux où ils ont 
vécu et retrouvent des objets qui leur per-

i mettent de retracer des bribes de leur vie, 
ou encore qui les amènent à s'inventer une 
vie avec un enfant qu'ils n'ont pas eu, 
Théo. Texte de Joèl da Sylva, mis en scène 
par Serge Marois. production du Théâtre 
L'Arrière-Scène. Au Patro Le Prévost. 

• Dimanche 22. 14 h 30. Comédie lyrique. 
• Bonne fête Diva ». Le jour de l'anniversai­
re de la diva, ses amis sont dans son jardin 
pour la fêter, juste avant la répétition. À 
son arrivée, en retard comme d'habitude, 
elle annonce qu'elle est invitée à donner 
un spectacle qui s'intitulera : Bonne fête 
Diva. Avec Micheline Camirand, la diva, et 
Jacques St-Jean au piano. Au Patro Le Pré­
vost. 

• Jeudi 26, 20 h. Théâtre pour adolescents 
et la famille. « L'ombre de toi ». Jean-Phi­
lippe et Julie, dans la trentaine, consta­
tent l'échec de leur union, tout comme 
leurs parents. Ils s'étaient pourtant juré de 
ne pas échouer, eux! Les voilà en instance 
de divorce. Production du Théâtre Ma chè­
re Pauline. Au Patro Le Prévost. 

• Samedi 28, 14 h. Cinéma d'animation 
pour enfants. • Droits au coeur ». Voir sa­
medi 7, Plateau-Mont-Royal. Au Patro Le 
Prévost. 

Afif Ma re lève. . . 
Pleins feux sur les lauréats de 

l'édition 92 du Festival interna­
tional de la chanson de Cranby, 
dans les catégories interprète et 
auteur-compositeur-interprète. 
C'est l'occasion de découvrir la 
relève, Chantai Blanchet et Ro­
bin ( Vaillancourt ), deux lauréats 
très souriants. 

• 

• • • • 

CE W E E K - E N D 
• • • • 

CAMPUS 

PHOTO BERNARD BRAULT U Presse 

HalÈo wcenËssËmo! 
Cégépiens et universitaires fêtent /'Halloween de cafés en cam­

pus, comme les acteurs de la rue vont d'une fête foraine à l'autre. Ici 
nos trois baladins, vampés, lunettes, drapés, s'amènent avec leur 
lanterne magique d'un soir. Très Halloween tout ça! 

• Halloween • Autrement 

0 Cravates affreuses, chapeaux bizarres. 
A l'Entraide, bazar permanent, il y une 
grande quantité de vêtements et acces­
soires qui pourraient servir à un déguise­
ment pour une soiree drôle de l'Halloween, 
a bas prix. Au 3710 Jean-Talon Est. Ouvert 
jeudi et vendredi de 10 h a 21 h et samedi 
de 10 h a 17 h. 729-7160. 

• Heure déguisée du conte. La Bibliothè­
que Émile-Nelligan tiendra une heure du 
conte sur le theme de l'Halloween pour les 
6 a 9 ans le jeudi 29 octobre à 19 h au 325 
boul. Cartier, a Laval-des-Rapides. Les jeu­
nes peuvent s'amener déguises. L'activité 
est gratuite. Inscription au 662-4974. 

• Frissons d Ha l loween. La Bibliothèque 
multiculturelle fait un special Halloween 
pour les jeunes de 6 â 8 ans le samedi 31 
octobre a 10 h au 1535 boul. Chomedey. 
Laval. Gratuit mais inscription au 662-
7977 

• Folles citrouilles. La Bibliothèque de St-
Leonard tient un atelier de décoration de 
citrouilles pour les jeunes de 6 ans et plus, 
le samedi 31 octobre a 14 h au 8420 boul. 
Lacordaire. Les citrouilles et le materiel de 
bricolage sont fournis. Mais pas l'imagina­
tion ni la touche personnelle ( chapeau, 
foulard, etc....). A la fin les participants re­
partent avec leur creation. Activité gratui­
te. Inscription au 328-8585. 

• Halloween sur patins. Tous les Batman, 
les Robin des bois, les monstres et les 
vampires de tous genres ont rendez-vous a 
1 arena de St-Leonard le vendredi 30 octo­
bre de 19 h a 20 h 30. pour une soiree de 
patinage remplie de surprises, sur fond de 
musique sautée. Tout est gratuit et une 
seule obligation : se déguiser. Réservée 
aux Saint-Leonardiens. Rens. : 328-8502. 

• Halloween sur le square. Sur fond de 
scene d'un village de sorcières, une foule 
d activités auront lieu au square Philips du 
28 au 31 octobre pour célébrer l'Hallo­
ween. Ainsi, vendredi, de 1 2 h a 1 7 h e t 
samedi de 10 h a 16 h. un atelier de déco­
ration de citrouilles animé par (a sorcière 
Melyannataur et sa complice la dragonne 
Annabelle. où les jeunes de tous âges pour­
ront donner libre cours à leur imagination. 

De plus, un kiosque de la CUM fera la 
promotion de la sécurité des enfants : dis­
tribution gratuite de bandes fluorescentes 
autocollantes aux petits monstres qui cir­
culeront dans les rues lors de la fête. 

• Le bal masqué. Les Ateliers Tango pré­
sentent le Bal masque avec Romulo Larrea 
et son ensemble et Graffiti Tango ( troupe 
de sept danseurs ). le samedi 31 octobre a 
22 h au 2e étage du 4848 boul. Saint-Lau­
rent. Entrée : 15 $. Rens. : 285-4848. 

• Halloween argenté. Les Vif Argent vous 
invitent à une soiree de danse sociale pour 
l'Halloween, le samedi 31 octobre a 20 h 
au Centre Pierre-Charbonneau, 3000 rue 
Viau. Entree : 7 $. Rens. : 323-4227 ou 389-
5895 

• Le bal des citrouilles. Le public est invite 
a admirer les citrouilles décorées, exposi­
tion qui se tient dans la grande serre du 
Jardin botaniaue. ou on a reproduit pour 
loccasion le chateau de la sorcière. Jus­
qu'au 1er novembre, de 9 h a 17 h. En­
tree : 5 $ adulte. 3.50 $ âge d'or. 2.50 $ 
jeunes. Rens : 872-1400. 

• Concert. L Orchestre symphonique de 
l'Ecole Joseph-François Perrault donne un 
concert ce jeudi 29 octobre a 20 h au Pa­
tro Le Prévost. 7355 Christophe-Colomb. 
Le jeune artiste invite. Jean-Francois La-
tour, interprétera le concerto no 1 de 
LiSZt. Billets: 1 0 $ . Rens.: 324-9685. Jo-
hanne. ou 273-3778. Nicole. 

• Musique de chambre. La Fondation Aile-
gra présente son premier concert de la sai­
son ce jeudi 29 octobre a 20 h a la salle 
Redpath de l'Université McGill ( entree 
McTavish ). Le quintette jouera des oeu­
vres de Mozart, Shostakovich et Dvorak 
Entree gratuite. 

I Carmen. La Bibliothèque multiculturelle 
présente le vidéo du célèbre opera de Bi­
zet, - Carmen mettant en vedette Placi­
do Domingo. Le venderedi 27 octobre a 
19 h au 1535 boul. Chomedey. Entree li­
bre. Rens. : 662-7977. 

• Mademoiselle Jaïre. Les finissants du 
Conservatoire d'art dramatique de Mont­
real présente Mademoiselle Jaire de Michel 
de Ghelderode. du 30 octobre au 7 novem­
bre, a 20 h. au studio-theâtre Jean-Val-
court, 100 rue Notre-Dame Est. Represen­
ta t ion gratu i te mais laissez-passer au 
873-9846. 

• Dîner littéraire. La Société littéraire de 
Laval vous invite a un dîner littéraire le 
vendredi 30 octobre a 19 h a l'Hôtel Relax. 
2900 boul. Le Carrefour. L invite, Yves 
Beauchemin. romancier Coût • 25 $. 
Rens. : 682-2707. 

• Musiciens du XXe siècle, rencontre 
audio-visuelle sur Messiaen. Boulez. Stoc-
khausen et Berio. avec le musicologue De­
nis Lalande, ce jeudi 29 octobre a 19 h 30 
au 340 rue St-Charles Ouest, a longueuil 
Billets : 6 $ . Rens. : 646-8610. 

• Rencontre avec une conservatrice. Dans 
le cadre de la série « Arts anciens et tradi­
tions artisanales ». le Musée d'art de Saint-
Laurent invite la population a une visite 
guidée de son exposition La dentelle au fil 
des ans. La visite sera commentée par An-
dree-Anne de Seve. historienne d'art et 
conservatrice invitee. Au 615 boul. Sainte-
Croix. Inscription au 747-7367. 

• La Prairie d'hier a aujourd'hui. Dans le 
cadre du 325e anniversaire, la Ville de La 
Prairie invite le grand public a admirer les 
oeuvres de 202 artistes-peintres de la re­
gion qui ont déambule dans les rues de 
cette ville plus que tricentenaire, a la re­
cherche de la scene de leur choix. Les 31 
octobre et 1er novembre, certains artistes 
participants seront sur place entre 10 h et 
17 h au Centre communautaire. 500 rue 
Saint-Laurent. Rens. : 444-9131 

• La société alegrienne. A loccasion de la 
commémoration du déclenchement de la 
Revolution du 1er novembre 1954 : 

— l'Association socio-culturelle algé­
rienne A.U.R.E.S. invite l'ensemble de la 
communauté algérienne et les amis a par­
ticiper a une rencontre amicale qui se dé­
roulera le samedi 31 octobre a 18 h au 
1406 rue Beaudry. metro Beudry Allocu­
tion, film video table ronde, agapes. En­
tree gratuite. 

—- le Regroupement des Algériens du 
Quebec invite I ensemble de la communau­
té a une rencontre qui se déroulera dans 
une ambiance familiale et fraternelle, le di 
manche 1er novembre a 14 h au 2375 Cote 
Ste-Catherine. metro du même nom et 
bus 129. Au programme, allocution, film 
Hassan Terro. causerie Rens 344 2617. 

Adressez votre 
communique a : 

Quoi faire 
La Presse 

7 rue St-Jacques, 
Mt l . H2Y 1K9. 

Votre 
communique 

doit comporter 
le nom de 

lorganisme, 
l activité, la 

date, l'heure, 
l'endroit, le no 

de téléphone et 
le coût. S.V.P. 10 
jours a l'avance. 

Responsable 
dv l.i ruhriquc 
C O L E T T E 
L A F R E N I E 
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CINEMA 

LA PRESSE, MONTRÉAL, JEUDI 29 OCTOBRE 1992 

r • 

à : • 

Jeudi 

APRES L'AMOUR 
Carrefour Laval (5): 19 h. 21 h 20 
Complexe Oesiardlm (2) 14 h 17 h 10. 19 h 20. 
21 h 30 
BASIC INSTINCT V F . 
Commodore (Cartiervillf) 19 h 
BELLE (LA) HISTOIRE 
Carrefour Laval (4) 20 h 50 
Complexe Desiardins (3) 13 h 30.17 h. 20 h 30. 
BETTY 
Cineplex Cerrtre-Vflle (9» 15 h 10. 17 h 20. 19 h 
25. 21 h 35. 
BOB ROBERTS 
Loews <4) 12 h 10.14 h 20.16 h 35.19 h. 21 h 20. 
CANDYMAN 
Carrefour Laval (1) 19 h 30. 21 h 35. Cinéma Lan­
geller (2) 19 h 10. 21 h 10 Clneplex Centre-VHie 
(8) 15 h 10.17 h 10.19 h 15. 21 h 15. Décarie (1). 
Tous les soirs: 19 h 30. 21 h 30 
Place Alexis Ninon (2) 14 h. 16 h 30. 19 h. 21 h 
15 
CAPITAINE RON 
Cinema Terrebonne (8) Merc , jeu.: 19 h 10. 21 h 
10. Imperial (Joliette) 19 h 05. 21 h 05 
CÉLIBATAIRES 
Sorte a films (2) Tous les soirs 19 h 15. 21 h 15. 
Omegas (2, Longueuil): 19 h 10. 21 h 30. 
C'EST ARRIVE PRES DE CHEZ VOUS 
Centre Eaton (5): 13 h, 15 h. 17 h. 19 h 05. 21 h 
10. Laval (10): 19 h 10. 21 h 40. Versalttes (3): 19 
h 10. 21 h 20. 
CHAMELEON (THE) 
l'Amour. 12 h 23.15 h 23.18 h 23. 21 h 23 
CHERIE J'AI GONFLÉ LE BEBE 
Omega (4, longueuil). 
CIMETIÈRE VIVANT 
Cinéma Terrebonne (4): 21 h 20. Omega (Lon­
gueuil) 19 h 15. 21 h 30 
COEUR (UN) EN HIVER 
Parisien (5): 12 h 30.14 h 40.16 h 50.19 h 05. 21 
h 20. 
CONFESSIONS D'UN BARJO 
Complexe Desjardlns (4). 13 h 30. 15 h 25. 17 h 
20. 19 h 15. 21 h 20; jeu.: 13 h 30.15 h 25. 17 h 
20. 21 h 20. 
CONSENTING ADULTS 
Astre (2): 19 h 10. 21 h 10. Dorval (3fc 19 h 10. 21 
h 25. Du Parc (2): 19 h 10. 21 h 15. Famous 8 (8): 
19 h. 21 h 15. Laval (4) 19 h 21 h 10. Palace (2): 
12 h. 14 h 10.16 h 25.18 h 40. 21 h. 
CUIRASSÉ EN PÉRIL 
Berrt (4): 13 h 40. 17 h 55. 19 h 50. 21 h 45. 
Capitol (St-Jean) Tous les soirs: 21 h. Cinéma Jo-
Hette (2) Tous les soirs: 19 h. 21 h 30. Cinema 
langeller (5): 19 h 05. 21 h 05. Cinéma Terrebon­
ne (6). Merc., jeu.: 19 h 15. 21 h 20. CmepJex Cen­
tre-Ville (2): 19 h 05. Laval 2000 (2): 19 h 05. 21 h 
10. Longueuil (2): 19 h 10. 21 h 30. Plaza Repenti-
gny (2): 19 h 10. 21 h 10. Rex (St-Jerome). Pour 
horaire. 438-0133. 
DEAD BOLT 
Famous 8 (3): 21 h 35. Palace (3). 12 h 30. 14 h 
40.16 h 50.19 h 10, 21 h 20 

DERNIER (LE) DES MOHICANS 
Berrt (5): 13 h 30. 15 h 45. 19 h 10. Brossard (1): 
19 h. 21 h 30. Cinema Langeller (1). 19 h 15. Cine­
ma Terrebonne (4) Merc. jeu.. 19 h 10. 
DES SOURIS ET DES HOMMES 
Laval (7): 19 h 10. 21 h 40. Parisien (7): 12 h 15. 
14 h 30.16 h 55. 19 h 15. 21 h 30 Piaza Repenti-
gny 16) 19 h 25. 21 h 25. Versailles (4): 19 h 20. 
21 h 30 
DR GIGGLES 
Astre (1): 19 h 15. 21 h 25. Chateauguay: 19 h 15. 
21 h 30. Place Alexis Ninon (1): 13 h 30.16 h. 19 
h. 21 h 30. Plaza Côte-des-Neiges (4): 19 h 10. 21 
h 25. Pointe-Claire (4): 19 h. 21 h 15. 

EL LADO OSCURE DEL CORAZON 
Clneplex Centre-Ville (4). 15 h 40.19 h. 21 h 30. 
ESCROCS (LES) 
Berrl (1). 13 h 30. 16 h 15.19 h. 21 h 30. Boite a 
films 11. St-Jean). Tous les soirs: 19 h. 21 h 30. 
Brossard (3) 19 h. 21 h 30 Carrefour Uval (6): 
19 h 05 21 h 40. Chateauguay: 19 h 05. 21 h 30. 
(Cinema Joliette (1). Tous les soirs: 19 h. 21 h 30. 
Cinema Langeller (6). 19 h. 21 h 25. Cinema Ter­
rebonne (3). Merc, jeu.: 19 h 05. 21 h 30. Plaza 
Repentlgny (1): 19 h. 21 h 30. Rex (St-Jerome). 
Pour horaire. 4380133. St-Basile (11: 19 h. 21 h 
30 
FEMME (LA) DE L'EPICIER 
Clneplex Centre-Ville (5): 17 h 15. 21 h 30. 
1492 
Famous 8 (1) 18 h 10. 21 h 10 Imperial: 12 h 45. 
15 h 30.18 h 15. 21 h. 
1492 V.F. 
Chateauguay: 19 h 10. 
Cinema Terrebonne (1). Merc, jeu : 19 h. 21 h 45. 
Du Plateau (1): 12 h. 15 h. 18 h. 21 h. Famous 8 
(6): 18 h 20.21 h 20. Greenfield (1): 20 h. Imperial 
(Joliette) 18 h 30. 21 h 30. Laval (5): 18 h 10.21 h 
10 Parisien (4). 14 h. 17 h 30. 20 h 30 Plaza 
Repentlgny (3): 18 h. 21 h. St-BasHe (2): 18 h 30. 
21 h 30 Versailles (1): 18 h 15. 21 h 10. 
GLENGARRY GLEN ROSS 
Faubourg Ste-Catberine (2). 13 h 30.15 h 30. 17 
h 30.19 h 30. 21 h 35. Plaza Côte-des-Neiges (3): 
19 h 15. 21 h 20. 
GLENGARRY GLEN ROSS V.F. 
Complexe Desjardins (1): 13 h 30. 15 h 30. 17 h 
30.19 h 30. 21 h 40. Dauphm (1). Tous les soirs: 
19 h. 21 h 15. 
GRAND BLEU (LE) 
Nouvel Élysee. Mere, jeu.: 15 h 45 
HERO 
Cinema Langeller (3): 19 h. 
Décarie (2). Tous les soirs: 19 h. 21 h 20. Fau­
bourg Ste-Catherine (3): 13 h 45. 16 h 15. 19 h. 
21 h 30. Laval (3): 18 h 30. 21 h Plaza Côte-des-
Neiges (1): 19 h Pointe-Claire (3): 19 h. 
HOWARD'S END 
Clneplex Centre-Ville (3): 18 h 30. 21 h 10. 
HUSBANDS AND WIVES 
Faubourg Ste-Catherine (4): 14 h. 16 h 30. 19 h. 
21 h 15. Plaza Cote-des-Nelges (2): 19 h 05. 21 h 
30. 
IMAX • EN DIRECT DE L'ESPACE - LE 
GRAND CANYON 
Vieux-Port de Montreal: 10 (sauf le samedi). 13 h 
30. 15 h 15.17 h. 19 h (version française); 11 h 
45. 20 h 45 (version anglaise). 
IMAX - LES ROLLING STONES 
Vieux-Port de Montreal. Ven. sam.: 22 h 30 
INDOCHINE 
Cinema Terrebonne (5). Merc, jeu.: 19 h. Parisien 
(1): 13 h. 16 h 30. 20 h. 
I.P.5. 
imperial (JoHete): 19 h. 21 h 30. 
Parisien (2): 13 h 30.16 h. 18 h 30 21 h 
JEU DE PUISSANCE 
Capitol (St-Jean). Tous les soirs: 19 h Chateau­
guay 19 h 15. 21 h 30. 
Cinema Terrebonne (2). Merc, feu.: 19 h. 21 h. 
Du Plateau 121:13 h 15.15 h 15.17 h 15.19 h 15. 
21 h 15. Greenfield (3) 18 h 50. 21 h 05. Impérial 
(Joliette): 19 h 15.21 h 15. Laval (8): 19 h 20.21 h 
30 Omega (3. Longueuil): 19 h 15. 21 h 30. Pari­
sien (3) 12 h 20.14 h 30.16 h 40.19 h. 21 h 10. 
Plaza Repentlgny (4): 19 h 15. 21 h 15. Rex (St-
Jérome) Pour horaire. 438-0133 St-Baslle (3): 19 
h 15. 21 h 15 Versailles (5): 19 h 15. 21 h 10 

JEUNE FEMME CHERCHE COLOCATAIRE 
Cinema Langeller 13): 21 h 15. Cinema Terrebon­
ne (5) Merc . jeu.: 21 h 55. Clneplex Centre-Ville 
(11 15 h 35. 21 h 35. 
JOHNNY CURE-DENT 
Berrl 13) 13 h 45. 16 h 20. 19 h 15. 21 h 30. 
Carrefour Laval (2) 19 h 05. 21 h 25. 
JOHNNY STECCHINO 
Cinema Egyptien (3). Tous les jours: 17 h 30.19 h 
30. 21 h 35. 
JUSOU AU BOUT DU MONDE 
Nouvel Élysee (2) Mere, jeu : 12 h 30.21 h 30. 
LAST (THE) OF THE MOHICANS 
Cineplex Centre-Ville (6) 17 h 15. 21 h 20 
Pointe-Claire (3) 21 h 30. 
BITES DOG 
Palace (4): 12 h 50.14 h 55.17 h 10.19 h 20. 21 h 
25. 
MARLENE 
Nouvel Elysee (2). Jeu.: 19 h 30 
MIGHTY DUCKS 
Astre (4) 19 h. 21 h Dorval 12): 18 h 55. 21 h 10. 
Famous 8 (5): 19 h 15. 21 h 30 Laval (11) 19 h 
10 21 h 20 Palace (6) 12 h 10. 14 h 25.1G h 45. 
19 h 05. 21 h 15. 
MR. BASEBALL 
Berrl (2): 16 h. 19 h 10. 21 h 20 Brossard (2) 19 
h 21 h 25 Carrefour du Nord (St-Jerome) Pour 
horaire. 436 5944. Cinema Joliette (3) Tous les 
soirs 19 h 21 h 30 Cinema Langeller (4) 19 h 05. 
21 h 15. Cinema Terrebonne (7) Merc, jeu.: 19 h 
10. 21 h 15 Uval 2000 (1): 19 h 10. 21 h 20. 
Longueuil (1) 19 h. 21 h 20 Plaza Côte-des-Nei­
ges (1): 21 h 20. 
Pointe-Claire (1) 19 h 15. 21 h 40 
MR. SATURDAY NIGHT 
Plaza Côte-des-Neiges (5) 19 h 10. 21 h 35. 
Pointe-Claire (6): 19 h 

Dustin Hoffman, en vedette dans Héros i Hero), une comédie dramatique de Stephen Frears 
dont la version française sera à l'affiche dès demain (Berri 3, Brossard 3 et Carrefour Laval 3). 

4 DES DEMAIN 

ADULTES CONSENTANTS 
( Consenting Adults ) 
Film américain (1992) d'Alan J . Pakula. Scena­
rio: Matthew Chapman. Images: Stephen 
Goldblatt. Montage: Sam OSteen. Musique: 
Michael Small. Avec Kevin Kline, Mary Eliza­
beth Mastrantonio. Kevin Spacey. Rebecca 
Miller. 99 minutes. Version française: Eaton 
2. Versailles 2. Chateauguay 1, Laval 5, 
Greenfield 3, Repentlgny 1. (15 ans) 

L'AMANT 
(The Lover) 
Film franco-anglais (1991) de Jean-Jacques 
Annaud. Scenario : J . - J . Annaud. Gerard Bracft, 
d'après le roman de Marguerite Duras. Ima­
ges: Robert Frarsse. Montage: NoeWe Bois­
son. Musique: Gabriel Yared. Avec Jane 
March, Tony Leung. Fredenque Meninger. 103 
minutes. Version française: Parisien 6. Ver­
sion originale anglaise: Loews 1. (16 ans) 

CAPITAINE FRACASSE 
Film franco-italien (1990) d Ettore Scota. Sce­
nario: Vincenzo Cerami. Futvio Ottaviano. Sil­
via Scola, d'après le roman de Théophile Gau­
thier. Images: Luciano Tovoli. Montage: Rai-
mondo Crociani. Francesco Malvestito. 
Musique: Armando Trovaioli. Avec Vincent 
Perez. Emmanuelle Béart. Massimo Troisi, Or-
neiia Mut), Lauretta Masiero. 135 minutes. 
Desjardlns 4. (G). 

COLLÈGE D'ÉLITE 
(School Ties) 
Film américain (1992) de Robert Mande!. Sce­
nario: Dick Wolf. Darryl Ponicsan. Images: 
Freddie Francis. Montage: Jerry Green berg, 
Jacqueline Cam bas. Musique: Maurice Jarre. 
Avec Brendan Fraser. Matt Damon, Randall 
Batinkoff, Anthony Rapp. Ben Affleck. 109 
minutes. Version française: Parisien 7, Ver­
sailles 3. Laval 9. (C) 

LES ECORCHES III 
( H el I raiser III: Hell on Earth) 
Film américain (1992) de Anthony Kickox. 
Scenario: Peter Atkins. Images: Gerry Livery. 
Montage: Christopher Cibelli. Musique: Ran­
dy Miller. Avec Terry Farretl. Doug Bradley, 
Paula Marsahll, Kevin Bernhardt, Ken Carpen­
ter, Peter Boynton. 92 minutes. Version fran­
çaise: Eaton 3, Versailles 1. Du Plateau 2, La­
val 4, Omega. Version originale anglaise: Pa­
lace 6. Dorval 1, Laval 10, Du Parc 2. Famous 
Players 7 (18 ans). 

Dans Oeil public, version française de The Public Eye, Joe Pesci 
incarne un photographe à l'emploi d'un tabloïd à sensation de 
New York, dans les années 40. 

LA FENÊTRE 
Film canadien (1992) de Monique Champagne. 
Scénario: M. Champagne. Images : Paul van 
Der Linden. Montage: Yves Dion. Avec Anne 
Letourneau. Jean-François Balmer. Albert Mil-
laire. Claude Gauthier. Jean-Pierre Ronfard. 90 
minutes. Le Nouvel Elysee. 

HEROS 
(Hero) 
Film américain (1992) de Stephen Frears. Sce­
nario: David Webb Peoples. Images: Oliver 
Stapleton. Montage: Mick Audsley Musique: 
George Fenton. Avec Dustin Hoffman, Geena 
Davis. Andy Garcia. Joan Cusack. Kevin J . 

O'Connor. Maury Chaykin. 120 minutes. Ver­
sion française: Berri 3. Brossard 3. Carrefour 
Uval 3. (G) 

LIGHT SLEEPER 
Film américain (1991) de Paul Schrader. Sce­
nario : P. Schrader. Images: Ed Lachman. 
Montage: Kristina Boden. Musique: Michael 
Been. Avec Willem Dafoe. Susan Sarandon, 
Dana Delany. David Clennon. 103 min. Cinéma 
Rialto. 

MANUFACTURING CONSENT: 
NOAM CHOMSKY AND THE ME­
DIA 
Film canadien (1992) de Mark Acribar. Peter 
Wintonick. Images: F. Miquet. M. Achbar. B. 
Perles. N. Bunge. K. Reeves, K. Durrin, B. Sni­
der, S. Lakogeras. K. Tougas. A. Lhotsky. P. 
Wintonick. Montage: Peter Wintonick. Musi­
que: Cari Schultz. 165 minutes. Cinema Paral­
lèle. 

OEIL PUBLIC 
(The Public Eye) 
Film américain (1992) de Howard Franklin. 
Scenario: H. Franklin. Images: Peter Suschitz-
ky. Montage : Evan Lottman. Musique: Mark 
Isham. Avec Joe Pesci. Barbara Hershey. Stan­
ley Tucci. Jerry Adler. Jared Harris. 98 minu­
tes. Version française: Centre-ville 8, Bros­
sard 2. Carrefour Laval 5. (13 ans) 

LES PLAQUES TECTONIQUES 
Film canadien (1992) de Peter Mettler. Scéna­
rio: P. Mettler. d'après la piece de Robert Le­
page. Images: Miroslaw Baszak. P. Mettler. 
Montage: Mike Munn. Musique: Michel Gosse-
lin. Avec Michael Benson. Normand Bisson-
nette. Céline Bonnier. Boyd Clack. 106 minu­
tes. Cinéma Parallèle. 

LE VOLEUR D'ENFANTS 
Film italo-hispanique-français (1991) de Chris­
tian de Chalonge. Scénario: Dominique Gar-
nier. C. de Chalonge. Images: Bernard Zitzer-
mann. Montage: Anita Fernandez. Christiane 
Lack. Musique. Lluis Hack. Avec Marcello Mas­
troianni, Angela Molina, Michel Piccoli. Nada 
Strancar, Cécile Pallas, Virginie Ledoyen. 110 
minutes. Desjardlns 1. (G) 

WATERLAND 
Film anglo-américain (1992) de Stephen Gyl-
lenhaal. Scénario: Peter Prince, d'après un ro­
man de Graham Swift. Images: Robert Eiswit. 
Montage: Lesley Walker. Musique: drter Bur-
well. Avec Jeremy Irons, Ethan Hawke. Sinead 
Cusack. John Heard. Cara Buono. Grant War-
nock. 95 minutes. Egyptien 3. 

MUTRONICS V.F. 
Centre Eaton (3): 13 h 15.15 h 15. 17 h 15.19 h 
15.21 h 15 Chateauguay 21 h 55. Laval (6): 19 h 
25. 21 h 30. Oméga (1. LongutuU): 19 h 30. 21 h 
30. 
NIGHT AND THE CITY 
Carrefour Laval (Sfc 19 h. 21 h 15 Cinema Egyp­
tien (1). Tous les jours: 16 h 45. 19 h. 21 h 15. 
Plaza Cote-des-Nelges (6): 19 h. 21 h 35 Pointe-
Claire (5fc 19 h 10. 21 h 20. 
NIGHT OF THE HEAD HUNTER 
L'Amour: 11 h. 14 h. 17 h. 20 h. 
NORD 
Dauphin (2). Tous les soirs: 19 h 15. 21 h 20 
OF MICE AND MEN 
Dorval (4): 18 h 30. 21 h. Loews (3): 12 h 05.14 h 
35.17 h 05.19 h 20. 21 h 40 
PETIT (LE) PRINCE A DIT 
Cineplex Centre-VHIe (S) 15 h 05.19 h 20 
PLAYBOYS (THE) V.F. 
Nouvel Elysée (2). Jeu : 13 h. 
PRINCE (LE) DES MARÉES 
Nouvel Éh/sée (1). Mere. Jeu.: 19 h. 
PUBLIC (THE) EYE 
Carrefour Laval (4h 18 h 45 Cinéma Langeller (1fc 
21 h 25. Cineplex Centre-VAte (6): 19 h 20 
Ptoc«AJextsNihon(3):13h45.16h15.19h.21 h 
15. Poirtte-Ctaère (6) 21 h 20 
PURE COUNTRY 
Dorval (1): 18 h 30. 21 h Laval (9). 18 h 40 21 h 
10 Loews (1>: 12 h 10.14 h 25.16 h 50.19 h 10. 
21 h 35. 
REQUIEM POUR UN BEAU SANS-COEUR 
Crémazfte Tous les soirs: 19 h 05. 21 h 10 

RESERVOIR DOGS 
Loews (5); 12 h 30.14 h 45.17 h. 19 h 10.21 h 30. 
RIVER (A) RUNS THROUGH IT 
Faubourg Ste-Catherine (1) 13 h 30. 16 h 19 h. 
21 h 20. 
ROBE NOIRE 
Nouvel Elysee (11 Jeu.. 15 h 15. 21 h 20 
ROCK'N NONNE 
Laval (121 19 h 20. 21 h 40 
SCHOOL TIES 
Famous 8 (2) 19 h 15. 21 h 35 Loews (2) 12 h 15. 
14 h 30.16 h 45.19 h 05. 21 h 30 
SIMPLE MORTEL 
Cmeptex Ontre-vme (7* 15 h. 17 h. 19 h. 21 h. 
SINGLES 
Du Parc (3k 19 h 15. 21 h 15. Famous 8 (3> 19 h 
15 PaUce (5): 12 h 40. 14 h 45.17 h. 19 h 15. 21 
h 30 

SNEAKERS 
Cinema Egyptien (2). Tous les jours: 16 h 45.19 h 
15. 21 h 40. Clneplex Centre-Ville (1): 19 h 05. 
Plaza Côte-des-Neiges (7). 19 h. 21 h 30. Pointe-
Claire (2): 19 h. 21 h 35. 
UNDER SIEGE 
Astre (3): 19 h 15.21 h 20 Centre Eaton (6): 12 h 
10.14 h 20.16 h 30.18 h 50. 21 h. Chateauguay: 
19 h 15. 21 h 30. Ou Parc 11): 19 h 10. 21 h 15. 
Famous 8 (4): 18 h 50. 21 h 10. Greenfield (2): 19 
h. 21 h 10. Laval (1): 19 h 20. 21 h 40. Palace (1): 
12 h 10.14 h 25.16 h45.19 h 10.21 h 35. Versai!-
les (6) 19 h 20. 21 h 30 
UNITÉ SPÉCIALE 
Cornmodore (CartiervUleï: 19 h. 
WIND 
Clneplex Centre-VIlie (21:15 h 20. 21 h 20 
ZÈBRE (LE) 
Famous 8 (7): 19 h 05. 21 h 20. Uval (2): 19 h. 21 
h 20. Parisien (6): 13 h. 15 h. 17 h. 19 h 10. 21 h 
15. Plaza Repentlgny (5): 19 h 30. 21 h 30. Ver­
sailles (2): 19 h 10. 21 h 20. 
FESTIVAL DU CINÉMA FANTASTIQUE. 
Centre Eaton: «For all mankind*: 13 h. «Sgt. Kabu-
kiman N.Y.P.D.»: 13 h 10. «The Swordsman*: 13 h 
20. «In Exile*: 14 h 45. « Toxic le ravageur*: 15 h 
05. • Under the Chinese restaurant»: 15 h 20 
•Braindead*: 17 h. «The Toxic Avenger*: 17 h 10. 
•Time of Darkness*: 17 h 20. «Difficile d'être un 
dieu*-19 h 10. «The toxic Avenger Part 11*: 19 h 
15. •The Footstep Man*: 19 h 20. «The Toxic 
Avenger Part 111»: 21 h 15. «A demon in my 
view*: 21 h 20. «Gare centrale*: 21 h 30. 

REPERTOIRE > 

CITE (LA) DELA JOIE 
Paradis: 18 h 50. 
DECISION (LA) DE VAINCRE 
Cinematheque québécoise: 18 h 35 
EUROPA 
Rialto: 21 h 30. 
HIROSHIMA MON AMOUR 
Ouimetoscope: 21 h 15. 
KAFKA 
Cinéma de Parts: 17 h. 
LIGUE (UNE) EN JUPONS 
Paradis. 21 h. 
MORT (LA) VOUS VA SI BIEN 
Paradis: 18 h 45. 
PALOMBELLA ROSSA 
Ouimetoscope: 19 h 40 
RAMPAGE 
Cinéma de Paris: 21 h 30. 
SALT WATER PEOPLE 
Cinema ONF: 19 h. 
SONGE (LE) DU DIABLE 
Cinémathèque québécoise: 20 h 35 
STAGECOACH 
Conservatoire d'art cinématographique: 21 h. 
TOP HAT 
Conservatoire d'art cinématographique: 19 h 
TWIN PEAKS: LES 7 DERNIERS JOURS DE 
LAURA PALMER 
Ouimetoscope: 21 h. 
UNITÉ SPÉCIALE 
Paradis: 19 h. 
VIRGIN MACHINE 
Goethe-Institut 20 h. 

Jeudi 
AMANTS (LES) DE MARIA 
Ouimetoscope: 19 h. 
ARME il') FATALE 3 
Paradis 20 h 45. 
A TOUT PRENDRE 
Cinema Parallèle: 19 h. 
BOB MARLEY • TIME WILL TELL 
Cinema de Paris 15 h. 19 h 15 
BOOMERANG 
Paradis 21 h 20 
BRIEF (A) HISTORY OF TIME 
Rialto: 19 h 15. 
CHAT (LE) DANS LE SAC 
Cinema Parallèle 21 h 

4 MUSIQUE 
CHAPELLE HISTORIOUE DU BON-PAS­
TEUR • Jeu . 20 h. oeuvres françaises pour piano; 
ven . 20 h. oeuvres elect roacoustiques Dim.. 15 
h 30. Ensemble de musique ancienne 
EGLISE ERSKINE AND AMERICAN • Jeu. 20 
h. Orchestre de chambre de Montreal Dir Wan­
da Kaluzny. Sharon Kam. clarinettiste Oeuvres 
de Bach. Morawetz. Handy. Mozart et Pachelbel. 
UNIVERSITE McGILL (Pollack Hall) • Jeu . 19 h 
30. Maureen Forrester, contralto: oeuvres de 
Handel. Brahms. Mahler et Beckwith, ven.. 20 h. 
Ensemble rie percussion Dim . 15 h 30. Quatuor 
Tokyo Quatuor K 589 (Mozart). Ouatuor no 8 
(Chostakovitch). Ouatuor op 59 no 1 (Beetho 

\ 

THEATRE 
THEATRE DU RIDEAU VERT (4664. St-De-
nis) • Jeu., ven.. 20 h; sam.. 16 h. 21 h; dim.. 15 h. 
•Folies des années folles*, de Lorraine Beaudry 
Avec François Godin. Danielle Hotte. François 
Langlois. Sylvie Legault. Joel Legendre. Brigitte 
Morel. Widemir Nor mil et Patricia Tulasne. 
THEATRE JEANDUCEPPE (Place des Arts) 
•Sainte Jeanne*, de Bernard Shaw. Mise en scene 
d'Yves Desgagnes. Avec Denis Bernard. Rene Ri­
chard Cyr. Edgar Fruitier. Raymond Legault. Ce 
rard Poirier. Guy Provost, etc. Du mar. au ven.. 
20 h; sam.. 16 h 30. 21 h. Jusqu'au 5 décembre. 
THEATRE D AUJOURD'HUI (Salle Jean-Clau­
de Cermain. 3888. St-Dcnis) • Jeu., ven.. sam.. 20 
h 30; dim.. 15 h 30. «Joie*, de Pol Pelletier. Mise 
en scène de Gisèle Sallin. 
NCT - SALLE FREDBARRY (4353. Ste-Ca­
therine e.) • «Les bleus amoureux*, de Rejean Be-
dard. Maureen Martineau. François Roux et Yves 
Seguin. Mise en scene de Maureen Martineau 
Avec Raymond Arpin. Rejean Bédard et Yves Se­
guin. Presentation du Théâtre Parminou: 20 h. 
Jusqu'au 14 novembre. 
NCT - SALLE DENISE-PELLETIER (4353. 
Ste-Catherine e.) • «Antigone*. de Sophocle. Trad 
de Jacques Lacarriere. Avec Isabelle Brossard. 
Jean-François Beaupré. Catherine Senart. Anne-
Marie Desbiens 20 h. Jusqu'au 6 novembre 
ESPACE GO (5066. Clark) - «Les Bonnes*, de 
Jean Genet. Mise en scene de Rene Richard Cyr 
Avec Diane Lavallee. Adèle Reinhardt et Andrée 
Lachapelle: 20 h. Jusqu'au 14 novembre. 
ESPACE LA VEILLEE (1371. Ontario e.) • 
•Amerika*. d'après Franz Kafka. Mise en scene de 
Gregory Haldy. Avec Kim Aleksander. Elizabeth 
Albahaca. Linda Roy. Claude Lemieux. James 
Hyndman, Jean Turcotte et Gregory Haldy Du 
mar. au sam.. 20 h 30; dim.. 16 h. Jusqu'au 15 
novembre. 
UOAM (Studio d'essai Claude-Gauvreau, salle J -
2020. pavillon Judith-Jasmin, 405. Ste-Catherine 
e.) • Jeu.. 20 h 30. «Danse Macabre*, de Danielle 
Trepanier. 
STUDIO-THEATRE JEAN-VALCOURT (100. 
Notre-Dame e.) - A compter de ven. 20 h. «Made­
moiselle Jaire». de Michel de Ghelderode 
THEATRE DU COLLEGE FRANÇAIS (5210. 
Durocher. Outremont) • Jeu., ven.. sam . 20 h. «Le 
Cid». de Corneille. Mise en scene de Jean Asselin. 
THEATRE BISCUIT (221. St-Paul o.) • Jeu., 
ven . sam.. 20 h. «Le jardin suspendu», de Tardieu. 
Cocteau et Ionesco. Mise en scene de Claudine 
Tremblay. 
THÉÂTRE DE LA VILLE (180. de Gentilly e.. 
Longueuil) • A compter de ven.. 20 h. «Kushapat-
schikan* ou «La Tente tremblante», de Gilbert Du-
puis. Mise en scène d'Alain Fournier. 
MAISON DES ARTS DE LAVAL - Ven. sam. 
dim.. 20 h. «Quand les enfants s'en vont*, de Jean 
Comeau. 

ven). Ladies' Morning Musical Oub. - (Redpath 
Hall) • Ven.. 12 h 15. Monika Tkaczewski. organis­
te; 20 h. Hank Knox, claveciniste. 
CHRIST CHURCH CATHEDRAL • Sam.. 17 h. 
Luba et Ireneus Zuk. pianistes-duettistes. Oeu­
vres de Schubert. Fiala. Dvorak. Dim.. 20 h, 
Choeur de Sainte-Cécile. Dir. Paul Jabara. Oeuvres 
de Mendelssohn. Schubert et Brahms. 
GRAND SÉMINAIRE (Chapelle) - Sam. 20 h. 
Ensemble Anonym us. Musique des X1l1e et 
XWe siècles. 
CONSERVATOIRE • Sam.. 20 h. Mireille lagace 
et Genevieve Soly. clavecinistes. Dim., 15 h. Or­
chestre a cordes et Ouintette a vent du Conser­
vatoire; 20 h, Richard Raymond, pianiste. 
UNIVERSITÉ CONCORDIA - Sam.. 20 h. Or­
chestre de Concordia. Dir. Sherman Friedland. 
Lauretta Airman, pianiste. Oeuvres de Brahms. 
Concerto pour piano (Grieg). 
PLACE DES ARTS (Salle Wirfrfd-Pelletler) • 
Dim.. 14 h 30. Orchestre Symphonique de Mont­
real. Dir. Gunther Herbig. Richard Roberts, violo­
niste, et Neal Gripp. altiste. «Les Preludes* (Liszt). 
Sinfonia concertante K. 364 (Mozart). Symphonie 
no 8 (Dvorak). «Dimanches Standard Life». 
ORATOIRE SAINT-JOSEPH - Dim. 15 h 30. 
Raymond Daveluy. organiste. 
ÉGLISE ST.JAMES THE APOSTLE - Dim. 16 
h. Pamela Selkirk, soprano. Liette Michaud. mez­
zo-soprano, et Scott Bradford, pianiste. Oeuvres 
de Fauré. Schubert. Strauss. Handei. 

ESPACE TANGENTE (Agora de la Danse. 840. 
Cherrler) • «Chien d'arrêt*, chorégraphie de Real 
Bosse Avec Jean Boilard. Eric Forget. Sylvain 
Lamy. Denys Lefebvre et Frederic Teyssier. Pre­
sentation de Les Moitsutoitsous: 20 h 30. Jus­
qu'au 1er novembre. 
THEATRE D'AUJOURD'HUI (3900. St-Oenis) 
• .La Chambre Blanche*, choreqraphie de Ginette 
Laurin. Presentation de 0 Vertigo Danse: 20 h. 
sauf lun; dim . 15 h. Jusqu au 1er novembre. 

/ A 

THEATRE 
CAFÉ DE LA PLACE (Place des Arts) • «Avant 
la retraite*, de Thomas Bern hard Avec Catherine 
Begin. Françoise Faucher et Gilles Pelletier. Du 
mar au ven . 20 h; sam. 16 h 30. 21 h Jusqu au 
12 décembre 

THÉÂTRE BISCUIT (221. St-Paul o.) • -Opera 
fou», de Vladimir Ageev. Sam., dim . 15 h. 
MAISON-THEATRE (255. Ontario e.) - Sam., 
dim.. 15 h. *La petite fille qui avait mis ses pa­
rents dans ses poches*, de Alain Fournier. Mise en 
scene de Michel Frechette. Avec Isabelle Brouil-
lette. Sylvain Gagnon. George Krump et Marc-An-
dreRoy (5 a 8 ans). 

4 VARIETES 

LA LICORNE (4559. Paplneau) • Jeu. ven. 
sam . 20 h 30. «La marche a l'amour*, avec Gaston 
Miron et les Valets de Coeur. 
PLACE DES ARTS (Salle Maisonneuve) • Mi­
chel Courtemanche: 20 h Jusqu'au 7 novembre. 
THEATRE ST-DENIS 1 Jeu., ven . sam . dim. 
20 h. Yvon Deschamps. 
THEATRE ST-DENIS 2 - Jeu., ven . sam . 20 h. 
Sol. 
CAFÉ CAMPUS (3315. Chemin Oueen-Mary) • 
Jeu.. 19 h 30. Tori Amos. 
PETIT CAMPUS (3315. Chemin Oueen-Mary) 
Sam.. 21 h. Julie Lebon et Bob Cohen. 
METROPOLIS - Dim.. 20 h. John Pizzarelli. 
SPECTRUM (318. Ste-Catherine e>) • Ven. et 
sam . 20 h 30. Richard Seguin THEATRE DE 
L'AVANT PREMIÈRE DU CAFE AMSTER­
DAM (1175. Ontario e.) - Jeu . ven . sam . des 20 
h 30. Nancy Dumats 
LA POLONAISE (57. Prince-Arthur e.) • Ven et 
sam . 20 h 30. Gildor Roy. 
48*18 (St-Laurent. 2e étage) • Sam . 22 h. «Le bal 
masque*, avec Romulo Larrea et son ensemble et 
Graffiti Tango. 
FOUFOUNES ÉLECTRIOUES (87. Ste-Cathe-
rlne e.) • Jeu.. 17 h. Vilain Pingouin; ven. 20 h. 
00A.. Lizard et Mr. Wrong, sam.. 20 h. Grims-
kunk. Look People et Centrifugal Force; dim., de 
15 h a 20 h. Tarn Tarn de la Montagne. 20 h. Mis­
sion. 
LES BEAUX ESPRITS (2073. St-Denis) • Jeu.. 
The Respectables; ven.. sam.. dim . The Soulkee-
pers: des 22 h 30. 
BALATTOU (4362. St-Laurent) • Jeu . des 21 h. 
Bal Touloulou. 
AU HASARD (803. Ontario e.) - Dim., dés 17 h 
30. J D. Slim. 
CAFÉ THÉLÉME (311. Ontario e.) • Ven. et 
sam.. 21 h 30. The Devine Jazz Experience. 
BIJOU (300. Lemoyne) • Dim., des 20 h 30. Oli­
vier Jones. Michel Donato et Pete Magadini. 
BIDDLE'S (2060. Aylmer) • Jeu., ven.. de 17 h 30 
a 22 h. Ouatuor de Johnny Scott et Geoffrey 
Lapp; sam.. des 18 h 30. Trio Billy Georgette; 
ven . sam.. des 22 h. Charlie Biddle et Gerry La-
belle; dim., dés 18 h 30. Trio de Bernard Primeau 
et Bill Mahar. 
LA BRIQUE (32. Ste-Catherine o.) • Jeu., des 21 
h. Velcro Soul. Revolution of the Mind et Imagi­
nary Steps; sam.. Killer Dwarfs: dim. dés 20 h. 
Gorguts. Obliveon. Demortur. Exotoxic et Hyp 
nosis. 
CHEZ MARIUS (5885. Papineau) • Jeu., ven. 
sam.. dés 21 h. Serge Lachapelle et Eric Desran-
leau; dim. 21 h 30. Manon Brunet. 
LION DOR (1676. Ontario e.) • Ven. 20 h 30 
les Michels. 34 Putains et les Cabochon. 
RIALTO (5723. Avt. du Parc) • Sam., des 23 h. 
les Mobsters. Revelation Zero. Sherlock et Dark 
ning Mass. 
STATION 10 (2071. Ste-Catherine o.) • Jeu. 
Anorrymus; ven.. Euoiogy. sam.. Bokomaru; des 
21 h. 
P'TIT BAR (3451. St-Denis) • Ven.. Andre Te 
riault; sam.. Rocky Chouinard des 21 h. 
RESTO-BAR DES GOUVERNEURS (458. Pla­
ce Jacques-Cartier) • Jeu.. 20 h 30; ven. et sam . 
des 21 h 30. Trio de Dave Turner. 
G-SHARP (4062A. St-Laurent) • Jeu.. Ray Bon 
neville; ven. et sam.. Michael Browne: des 21 h. 
VIEUX (LE) SAINT-GABRIEL (426. St-Gabrlel) 
• Ven. et sam.. des 18 h 30. Celine Delisle. Ven. 
sam., 19 h. «L'étoffe et la dentelle* (souperthea 
tre). 
SOLMAR (111. St-Paul e. ) • Carlos. José Joao et 
Luis Duarte: des 21 h. Jusqu'au 30 novembre. 
LE JARDIN DU BARON FOU (5020. Notre-
Dame e.) • «Les aventures du Baron (souper thea­
tre): de 19 h 30 a minuit. 
LA MAISON HANTÉE (1037. Bleury) • «La Mai 
son Hantée* (souper-spectacle): de 19 h 30 a mi­
nuit. 
RESTAURANT LE ROYER (2. le Royer) - Ven 
et sam.. de 19 h a 22 h. «Meurtre et mystère». 
Jusqu'au 31 décembre. 
LE CHANDELIER (825. Côte Vertu. St-Laurent) 
• Dim., des 18 h. «Le Diable a Quatre* (souper-
théâtre). 
PUB PEEL (1106. de Maisc*rmeuve o.) • Jeu. 
ven.. sam.. dim., des 21 h. Dave Moran et The 
Panic Band 
LA GRANGE DE ST-CHARLES (12. Chemin 
des Patriotes, St-Chartes-sur-RIchelleu) • *M. Da-
guet aux aguets* (souper-meurtres et mytere». 
avec Céline Tanguay. Pierre-Charles Milette et 
Diane Ouimet. Sam., dés 19 h. 
CAFÉ TUXEDO (602. Cure Labelle. Chomedey. 
Laval) • Jeu. et ven.. de 17 h a 21 h. Pierre Michel, 
jeu . ven.. sam.. de 21 h a 3 h. Marc Paul et Anita 

• Pour la page Horaires, fai­
re parvenir les communiqués 
avant le mardi à midi a/s 
Fleurette Bélanger. La' 
Presse, 7 f rue St-Jacques O.. 
Montréal H2Y IK9. Téléco­
pieur: 285-6808. 
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SINEAD O'CONNOR LAISSE 
LE POP POUR L'OPERA 
• A la suite crime dispute avec su compa­
gnie de disques, la chanteuse irlandaise 
Sinead O'Connor a décide d'abandonner la 
musique pop pour étudier l'opéra. 

Dans une interview publiée hier par la 
revue hebdomadaire Melody Maker, la 
chanteuse au crâne rasé précise que son 
nouveau disque, une version du célèbre 
Don't Cry for Me, Argentina, qui doit 
être lancé le mois prochain, sera le der­
nier. 

La jeune femme de 25 ans. qui s'est valu 
de virulentes critiques aux États-Unis au 
début du mois pour avoir déchiré une 
photo du pape |ean-Paul II à l'émission 
Saturday Night Live, s'est disputée avec-
la compagnie Chrysalis sur la question de 
savoir si son disque devrait ou non s'ac­
compagner d'un védeo promotionnel. 
Elle ne voulait pas d'un vidéo, tandis que 
la compagnie affirmait que sans lui. son 
disque était voué à l'échec 

Sinead O'Connor, qui se trouve actuel­
lement aux États-Unis, se propose de re­
tourner a Dublin pour y étudier l'opéra, 
et pour fonder une famille «avec des en­
fants qui grandiront heureux». 

« le ne veux pas être un personnage cé­
lèbre, a-t-elle affirmé, je veux simplement 
être une chanteuse. |c ne voulais me faire 
connaître que pour transmettre un mes 
sage au monde. |e l'ai transmis, et j'ai 
maintenant suffisamment d'argent pour 
faire désormais ce qui me convient.» 

DES BLANCS POUR WHOOPI 
• Whoopi Goldberg ne voit pas pourquoi 
clic ne donnerait pas la réplique à n'im­
porte quel acteur de Hollywood, au lieu 
de tourner des films dans lesquels elle 
n'entretient des rapports qu'avec des 
Noirs. 

« Pourquoi ne puis-jc pas travailler avec 
Robert De Niro, ou Bill Hurt», se deman-
de-t-elle avant d'ajouter: « |e ne vois pas 
pourquoi la couleur de ma peau consti­
tuerait un obstacle». 

Le réalisateur Richard Benjamin semble 
partager cet avis, puisqu'il lui a donné je 
principal rôle féminin dans Made in 
America, où elle a pour partenaire Ted 
Danson (Cheers). Danson est tout aussi 
heureux: «Nous finissons au lit, n'est-ce 
pas merveilleux?». 

LES PETITS NOÊLS 
S3 À la question de savoir qui ils aime­
raient voir descendre chez eux par la che­
minée le jour de Noel, la plupart des 
hommes interrogés dans le cadre du son­
dage annuel MasterCard Holiday ont 
choisi le mannequin Cindy Crawford et 
l'actrice Kim Basinger. Quant aux fem­
mes, elles ont porte leur dévolu sur Mel 
Gibson et Robert Red ford. 

Crawford et Basinger ont été choisies 
par Ib pour cent des hommes, suivies de 
Michèle Pfeiffer. 10 pour cent. Madonna, 
huit pour cent et Candice Bergen, sept 
pour cent. Pour les femmes. Mel Gibson a 
obtenu 2b pour cent des voix et Robert 
Redford, 18 pour cent; ils sont suivis de 
Richard Gere, 11 pour ce tit. Sean Connery, 
10 pour centy et Matt Dillon, six pour 
cent. 

STARS SUR CANAPÉ 
• Les vedettes sont peut-être plus 
choyées que le commun des mortels, mais 
elles ont elles aussi leurs problèmes, et 
beaucoup font appel aux psychiatres pour 
tenter de retrouver leur équilibre. « |e 
n'ai qu'un regret, c'est de ne pas m'étre 
fait soigner plus tot, confie Barbra Strei­
sand. |e me suis sentie coupable pendant 
tant d'années, coupable d'être juive.» 

Michèle Peiffer confesse pour sa part: 
« l 'a i un terrible penchant sadomasochis­
te, mais je crois que tous les acteurs sont 
dans le même cas. Nous choisissons une 
carrière en espérant qu'elle nous vaudra 
l'adulation du monde entier, mais nous 
nous exposons en même temps à être reje-
lés par tous.» 

Robin Williams admet lui aussi qu'il a 
consulté un psychiatre, mais, ajoute-t-il, 
« la comédie est une thérapie beaucoup 
moins onéreuse, et elle permet d'éviter de 
parler pendant des heures de ses relations 
avec sa mère...». 

EN BREF... 
• Dans un message publicitaire com­
mandité par la National Abortion Rights 
Action League, Dustln Hoffman presse les 
Américains «de ne pas laisser s'éteindre 
la flamme de la liberté» en votant pour le 
libre-choix aux elections présidentielles 
du 3 novembre... 

Bobby Brown, Gloria Estefan et Wynon-
na Judd animeront les 20° American 
Music Awards, qui seront diffusés en jan­
vier sur le réseau ABC. Tous trois sont 
d'anciens lauréats... 

Julie Andrews retournera sur la scène 
new-yorkaise l'année prochaine dans 
Putting it Together, une revue de chan­
sons de Stephen Sondhelm qui débutera le 
2 mars au Manhattan Theater Club. Ce 
sera la première fois qu'elle se produira û 
New York depuis qu'elle a chante Guene-
veredans Camelot. 

Les Gémeaux : Bombardier a trois 
sélections de plus que Scoop 
Mâcha Crenon et Roy Dupuis ne se rendent pas en finale 

Normand Brathwaite entouré de quelques 
finalistes, comédiens et animateurs des Prix 
Cerneaux 92. On reconnaît parmi le groupe: 

Johanne Fontaine, Marie-Soleil Tougas, Cisèle 
Schmidt, André Robitaille, Mario St-Amant, 

Muriel Dutil, Gérard-Marie Boivin, Gregory 
Charles, Marie-Ange Barbancourt et quelques 

interprètes de Watatatow! 

LOUISE 
C O U S I N E A U 

v oici une nouvelle 
dont la bande de 

Scoop aurait bien pu se 
passer: la minisérie 
Bombardier a 13 sélec­
tions pour le prochain 
Gala des Gémeaux , 
alors que Scoop doit se 

contenter de 10. 
Le producteur François Chamber-

land, de la maison SDA, et l'auteur, 
Rêjean Tremblay, avaient du mal à 
avaler hier, lors de la conférence de 
presse de l'Académie canadienne du 
cinéma et de la télévision, que ni Roy 
Dupuis ni Mâcha Grenon ne soient fi­
nalistes dans la catégorie des premiers 
rôles. Et qu'en plus le caméraman 
lohn Barry ne figure pas dans les sé­
lections pour la direction photo. 

Gilbert Sicolle est finaliste pour 
Bombardier, ainsi que Sylvie-Catheri­
ne Bcaudoin qui interprétait Mme 
Bombardier. 

M. Chamberland évoquait le fait 
que Scoop a eu un auditoire de 2,5 
millions, alors que Bombardier, diffu­
sé à Radio-Québec, n'a attiré qu'un 
peu plus d'un million de spectateurs. 
Quant à Réjean Tremblay, il déplorait 
que le jury n'ait pas retenu que Roy 
Dupuis et Mâcha Grenon ont eu à in­
terpreter des rôles complexes dans 
une série de 13 heures. 

Alors que dans les finalistes côté 
masculin, on retrouve l'acteur Fran­

çois Chénier qui a joué dans un court 
métrage de 30 minutes. 

Mais voilà: l'Académie ne se base 
ni sur les sondages, ni sur la longueur 
du rôle pour arriver à ses décisions. 
Les noms des jurés qui ont siégé sur 
les comités de sélection restent se­
crets. Par ailleurs, ils sont remarqua­
blement équitables: tous les réseaux 
^iius exception ont des émissions dans 
la course. 

Il s'agit la d'un deuxième revers 
pour Roy Dupuis. dont l'interpréta­
tion dans le film Being at home with 
Claude n'a pas été retenue par le jury 
des prix Génie, décernés aussi par 
l'Académie, lacques Godin est sélec­
tionné pour le même film. 

Donc, vous ne verrez ni Roy ni Mâ­
cha au Gala des Gémeaux le 13 dé­
cembre à Radio-Canada. Prévoyant 
une longue soirée — il y a 63 trophées 
a remettre, dont 23 en ondes — l'ani­
mateur Normand Brathwaite a an­

noncé que l'émission commencerait à 
19 h 30. Et promis qu'elle serait aussi 
bonne que celle de l'an dernier. 

On ignore encore quels trophées se­
ront remis l'après-midi, durant le gala 
des métiers, ou le soir en ondes du­
rant l'émission. La décision — extrê­
mement diff ici le étant donnée la 
grande susceptibilité du milieu — 
n'est pas encore arrêtée. 

Du côté des téléromans, lamais 
deux suns loi mené le bal avec sept 
sélectons. Cormoran en a cinq. Cham­
bres en ville et D'Amour et d'amitié 
en ont quatre chacun. 

Dans la catégorie des émissions dra­
matiques, qui regroupe les télethéà-
tres et les téléfilms. Le Vrai Monde? 
de Michel Tremblay domine avec 
huit sélections, L'Homme de rêve en 
a sept alors que Nénette et Solo en 
ont quatre chacun. 

En humour et variétés, le Bye Bye 
9/ en a sept. Rira bien cinq. Le Mon­

de merveilleux de Ding et Dong et 
Beau et Chaud quatre chacune. 

Côté information, la série Le Match 
de la vie a quatre sélections, tout com­
me le documentaire Bonjour! Sha­
lom!. Catégorie émissions jeunesse. 
Le Club des 100 watts a six sélections, 
alors que Les Débrouillards, Pacha et 
les chats et Watatatow sont sélection­
nés dans quatre catégories. 

Les Gémeaux 92 récompenseront 
les émissions diffusées entre le 1er mai 
91 et le 30 avril 92. L'Académie espè­
re pouvoir organiser son gala plus tôt 
la saison prochaine, pour que les télé­
spectateurs aient plus que de vagues 
souvenirs des émissions en lice. 

Pour vous rafraîchir le mémoire, 
Vidéotron présentera à compter du 
lundi 9 novembre une émission spé­
ciale faite de courts extraits de toutes 
les émissions en sélection officielle. 
Chez CF Câble, ce sera a compter du 
15 novembre. 

Quelques finalistes... 
n aperçu des finalistes dans di­
verses catégories: 

Série dramatique: Bombardier, la 
minisérie et Scoop. 

Téléroman : Chop Suey, Cormoran. 
D'Amour et d'ami tie. Graffiti et Ja­
mais deux sans toi. 

Émission dramatique: L'Homme de 
rêve, Hosanna. Nenette, Solo et Le 
Vrai Monde ? 

Premier rôle masculin — série ou 
émission dramat ique: M a r i o St-

Amant (Avec un Grand A); Gi lbert 
Sicotte ( Bombardier); François Ché­
nier (On a marché sur la lune); 
Rémy Girard et Gil les Renaud ( Le 
Vrai Monde?). 

Premier rôle féminin — série ou 
emission dramatique: Sylvie-Cathe­
rine Beaudoin (Bombardier); Elise 
Guilbault (Avec un grand A); Rita 
Lafontainc (L'Homme de rêve); G i ­
sèle Schmidt ( Nénette); et Julie V in ­
cent (Solo). 

Premier rôle masculin — téléro­

man : Raymond Bouchard et Marc 
Messier ( D'Amour et d'amitié); Ray­
mond Legault (Cormoran); Jacques 
Thisdale (Entre chien et loup); et * 
Jean Besré ( Jamais deux sans toi). 

Premier rôle féminin — téléro­
man : Anne Dorval ( Chambres en 
ville); Nicole Leblanc (Cormoran); 
Mur ie l le D u t i l et Louise Por ta i 
(Graffiti); Angèle Cou tu (lamais 
deux sans toi); et Louisettc Dussault 
( Marilyn). 

Les membres de l'Académie ont jus­
qu'au 1er décembre pour voter. 

Tori Amos/ Petits tremblements de coeur 
A L A I N B R U N E T 

rrUftfUff n v c J o w c c r u c ^ v ourselve-
" WW s / Every day I crucify my­
self / Nothing 1 do is good enough for 
you / Every day crucify myself / and 
my heart is sick of being in chains», 
scandera ce soir Tor i Amos au Café 
Campus. S'accompagnant au piano, 
comme une seule femme. 

Ce passage de la chanson Crucify 
n'est qu'un exemple de sa quête d'iden­
tité féminine, carburant d'une démar­
che dont la singularité a étonné la criti­
que anglo-saxonne. Tor i Amos s'est ef­
fectivement méritée de nombreux 
éloges pour son album Little Earthqua­
kes. 

Éloges parfaitement justifiés: cet al­
bum haut en couleur et en subtilités ne 
manque pas de secousses émotionnel­
les. 

Lundi dernier, l'auteure-compositri-
ce-interprète était de passage à Mont­
réal. Assise confortablement sur le di­
van de la chambre d'hôtel. Tor i Amos 
transmettait à son interlocuteur tout le 
courant nécessaire à la séduction. 

Pensée originale, regard de feu, rire 
contagieux. Branchée sur le 220, cette 
dame aux yeux gris et aux boucles rous­
ses ne peut vous laisser indifférent. 

Nous n'avons pas tant parlé de musi­
que que de rédemption, de catharsis. Et 
Tor i Amos n'a pas pris de détour pour 
entrer dans le vif du sujet. Dans plu­
sieurs de ses textes, l'artiste de 29 ans 
aborde des thématiques questionnant 
l'identité de son sexe, également celle 
de sa génération. 

«Je peux avoir le goût d'une glace à 
la vanille, mais j'ai toujours un piment 

fort sous la langue. 11 y a une partie de 
moi-même qui essaie de se décupabili-
ser d'être à la fois passionnée et articu­
lée. Mais, comme tant de femmes, je 
reste souvent divisée face aux valeurs 
que je recherche: d'une part, l'intelli­
gence et la respectabilité, et de l'autre, 
la sensualité et le désir. 

Catharsis, catharsis... 
« A u sujet de ma création, les gens 

utilisent souvent le terme catharsis, 
mais j'aime aussi le concept de rédemp­
tion. Rédemption, parce que j'ai long­
temps recherché l'approbation de Dieu, 
celle de mon père, ou autre figure de 
l'autorité. Et il y a toujours eu un fond 
de doute et de mécontentement dans 
cette quête. Quand serais-je contente de 
moi? Quand aurais-je reçu assez de 
compliments pour être satisfaite? Com­
bien aurais-je d'amoureux pour me sen­
tir suffisamment attirante? 

« I l y a encore dans nos têtes de fem­
mes une division entre le concept de 
mère et celui de maîtresse. le suis un 
cheval sauvage... mais en même temps 
je veux le respect plus que toute autre 
chose. Pourquoi aurais-je à choisir en­
tre les deux? Mais je peux avoir les 
deux: séduire un homme totalement, le 
rendre fou de désir et en même temps, 
porter son enfant.» 

Du sang cherokee et écossais 
Sans cesse poussée à décrire son uni­

vers intérieur par le biais de la poésie. 
Tor i Amos témoigne d'un passé aussi 
particulier que son art. Originaire du 
Maryland, cet être aussi fougueux que 
brillant est à l'image d'une Amérique 
hybride: du sang à la fois cherokee et 
écossais coule dans ses veines, des va­
leurs modernes et traditionnelles l'ont 

• Je peux avoir le goût d'une glace 
à la vanille, mais j'ai toujours un 

piment fort sous la langue.» 
Ce soir au Café Campus. 

PHOTO P H TALBOT, 1.1 P r « S * 

parcourue, des mondes mystiques op­
posés l'ont déchirée. 

« M o n grand-père était métis, racon-
te-t-elle. Il ne vivait pas dans une réser­
ve, mais il m'a raconté plusieurs histoi­
res s'inspirant de la spiritualité amérin-
dinene. Son système de croyance . 
n'était pas aussi rigide que celui des 
chrétiens.» 

Mais Tor i Amos n'était pas toujours 
confrontée à ces valeurs religieuses. De 
retour à la maison paternelle, elle évo­
luait dans un contexte strict, fort diffé­
rent; lorsque papa est un pasteur mé­
thodiste, lorsque maman véhicule les 
plus stricts enseignements judéo-chré­
tiens... Adolescente, Tor i Amos vivait 
une grande révolte, jeune adulte, c'était 
la rupture totale: elle désertait le domi­
cile familial, abandonnait ses études de 
musique classique et s'expatriait à Los 
Angeles pour chanter dans des groupes 
alternatifs. 

Quant à toute cette vague d'auteures-
compositrices-interprètes qui déferle 
sur nos platines depuis quelques an­
nées. Tor i Amos ne veut surtout pas 
parler... de vague! Pas question de la 
comparer aux Suzanne Vega, Jennifer 
Warnes, Sam Philips, Robin Holcomb, 
Michelle Shocked et autres brillantes 
chanteusess américaines. 

« l e respecte et admire toutes ces ar­
tistes. Mais il faut être conscient que 
beaucoup de femmes écrivent de très 
belles chansons depuis longtemps. C'est 
que l'industrie du disque n'y avait pas 
porté attention ! Ce qui me fait dire que 
nous ne formons pas une «tendance». 
Il n'y a qu'un point commun entre 
nous: nous avons toutes trois orifices, 
ce qui produit une expression fort diffé­
rente de celle des hommes. » 

CKAC73AM 
A 8HOO 

M C PAH n o n 
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L'école itinérante de la chanson du Festival de Granby prend la route 
Presse Canadienne 

* -

• A la vei l le de son 25° anniver­
saire, le Festival in te rna t iona l de 
la chanson de Granby realise un 
projet de longue date. Quelques 
jours encore et son école i t inéran­
te de la chanson prendra la route 

pour o f f r i r aux ai l leurs et aux 
compositeurs des séances de for­
m a t i o n . 

« O n va expor ter en region des 
ateliers un peu sur le modèle de 
Carre four Chanson, qu i aura 10 
ans l'an prochain», a précisé le 
directeur general d u fest ival , Paul 
O ' N e i l l . 

«La vo lon té date de longtemps 
au festival de ereer une école de 
la chanson. Un com i té a été for­
me et une de ses recommanda­
t ions a été de ne pas const ru i re 
une bâtisse à Cîranbv tuais de vis i-
ter les rég ions» , a-t-i l a joute. 

« Elles sont les p lus dépourvues. 
Q u a n d on va fa i re des aud i t ions . 

représentations supplémentaires 
du 27 octobre au l e v novembre 1992 

ON S'EN VA? 

tut V*°S$* 
Vo*° T . . . eiW 

m 

les juges r e v i e n n e n t en d isan t 
q u ' i l y a un manque f lagrant de 
f o r m a t i o n (...) El i l n'est pas evi­
dent que ces gens-la vont pouvo i r 
s ' inscr i re a une session aux cégeps 
de Drummondvillc ou de Rose-
mont ou a Musi - technie . a Mont ­
real . » 

Pour l ' ins tant , l 'école i t i né ran ­
te prend la fo rme d 'un projet p i ­
lo te avec deux dest inat ions. Les6, 
7 et 8 novembre . Libert Sub i rana 
et Marc Bélanger seront a Ch i -
coutimi, puis les 21, 22 et 23, a 
R imousk i . pour y an ime r des ate­
l iers d 'une qu inza ine d 'heures: le 
premier sur la compos i t i on et les 
a r r a n g e m e n t s musicaux, le se­
cond sur l 'écr i ture de textes de 
chansons. 

L'un c o m m e l 'autre s'y re t rou­
veront en te r ra in f am i l i e r . Réali­
sateur, d i rec teur mus ica l , a r ran­
geur, accompagnateur, compos i ­
t eu r . M . S u b i r a n a c o l l a b o r e à 

divers l i t res depuis une qu inza ine 
d'années avec les grands noms de 
la chanson québécoise — Séguin , 
Corcoran , Deschamps. etc. — et 
enseigne la compos i t i on musicale 
au Cégep de Rosemont . 

I igure bien connue au fest iva l . 

où i l siégeait cette année encore 
comme membre du ju ry , Marc 
Bélanger est aussi professeur — 
en écr i tu re au Cégep de D r u m -
m o n d v i l l c — et t rava i l le à la fois 
comme auteur, compos i teur , ac­
compagnateur et arrangeur. 

Chœur de Sainte-CéciCe 1 
Paul Jabara, chef d 'orchestre 

Oeuvres de Mendelssohn, Schubert et Brahms 
Ludwig Semerjian, pianiste invité 

"Choeur d'une maîtrise exceptionnelle, d'une harmonie et d'une sensibilité 
musicale excellentes." The Gazette, février 1992 

3 
Christ Church Cathedral Date: dimanche 
rue Sainte-Catherine O u e s t 1er novembre 1992, 
(entre rue University et av. Union) à 20 h 
Renseignements: Billets: 20$ adultes 
482-7757 15$ 3e âge/etudiants 

U N S P E C T A C L E À V O I R : C ' E S T U N A N I M E ! 

as» 

Sylvain * 

m 

^ ^ ^ ^ 1 ^ 
i l » » ... . jour» «r. 

Semaine et d im. 29.50 $. / (au balcon) 25 $. 8 $ h B B £ SUPPLEMENTAIRES; 
Ven. et sam. 3 2 . 5 0 $ J (au balcon) 2 8 . 5 0 $ . 8 $ H B H P * * * * * * * * * ^ ^ 
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I I I?* • rftmolQnements: 049-4211 
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ThtAtro St-DerU» 12h û 21h 

cimsi28 
'5wZ' T E L E V I S I O N 

l l l icàtrc i 
Kt-lleiiis. 

C O t O e r r l 
1504 ru« Si-Denis • 
Ron»elQn«m«nts: 849*4211 

L i t 

Ih r f t l ro Cl Dcius 12h a 2 l h 
CKAC73AMI 

| RENSEIGNEMENTS: 514-849-4211 • VENTE DE GROUPES: 514-527-3644 • ACHATS PAR CARTE DE CRÉDIT: 514-790-1 111 
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•r VOUS POURRIEZ GAGNER LOS ANGELES. 
À G A G N E R ! 
Le g r a n d p r i x O ù LA L A . 
• Deux billets en première dasse pour 
Los Angeles sur les ailes d'Air Canada 
• Séjour d'une semaine à 
m o t e l Peninsula, Beverly Hills. 
• 12 000 $ comptant. 
• Une invitation spéciale 

^ «premières loges» sur le plateau 
k ae America's runniest Home Videos. 

À FAIRE! 
1 Aujourd'hui: identifiez la auestion qui apparaît dans cette 

JM annonce. 2 Ce soin regardez férnission-vedeHe ci-contre, à 
£?^~m l'antenne deCFCF 12, pour découvrir la réponse à hquestion. 

3 Demain: écoutez CKMF 94,3 ou CHOM 97.7 entre 7 h et 8 h 
ou entre 16 h et 17 h pour donner votre réponse par téléphone. 
4 CKMF et CHOM nommeront quotidiennement enocune deux 
finalistes qui recevront deux sv/eat-shirts de l'émission-vedette, 
édition spéciale, qinsi qu'une invitation au tirage du 
GRAND PRIX OU IA LA. qui aura lieu au Hard Rock Café. 

c r e f 

Merci aussi à: 

SAVOIR! 

Lequel des avocats 
de la firme revient 

d'une tournée mondiale? 

9*4 ,3 AirCanada® 
les détail et règlements cm i ylch du concours sont di spoofclcs, UJT demoncie, aux bunaoux de CFCF 12, 
^5cMT>ucOg'^.KV)rrtrtd(C>jcboc Ln œnaxin 'M krrritïc 
le 26 novembre 1992 et s'odresse oux personnes ogôes de 18 oris et plus. 

Votre soirée de télévision 

r 
- • 

CHOIX D'EMISSIONS 
par Louise Cousineau 

18:30 © — Sonia Benezra 
Invités: V i l a i n P ingou in . 
Herbert Léonard et And ré 
Moreau. 

20:00 O rD CD — Lance et 
compte 3 
Une reprise qu i se laisse 
revo i r avec plaisir. . . 

(D — Questions d'argent 
U n i n g é n i e u r de R i ­
mouski qu i vend des cabi­
n e s t é l é p h o n i q u e s 
f onc t i onnan t au solaire 
(?) au Benin . 

21:00 O ® © — Raison Passion 
Le min is t re Benoit Bou­
chard qu i par lera de vous 
savez quo i . 

O t CD — Claire 
Larmarche 
Une bande d 'humor is tes 
parlent de leur mét ier et 
de leur v ie de f a m i l l e : 
Paul Hot ide , A n t h o n y Ka-
vanagh , lean L a n o i n t e , 
Paul ine M a r t i n , C laud ine 
Mercier . A n d r é M o n t m o ­
rency. |ean-Guy Moreau . 
lean-Marc Parent. Mar ie -
Lise Pi lote. Pierret te Ro-
bi ta i l le et Stéphane Rous­
seau. 

22:00 GDCD — L. A. Law 
M a r k o w i t z , qu i a perdu la 
mémoi re la semaine der­
nière, aura-t- i l même ou­
bl ie de faire le pap i l l on de 
Vénus? 

18 h 00 18 h 30 19 h 00 19 h 30 20 h 00 20 h 30 21 h 00 21 h 30 22 h 00 22 h 30 23 h 00 23 h 30 

e Montreal ce soir Manlyn Tous pour un Lance et Compte Raison Passion A tout pm Le Teléjouma! Le Point ( 22*25i Météo Sports Cinéma (23h2û) 

The News CBS News Murphy Brown TopCops Street Stones Knots Landing The News Silk Stalkings 

© News 5 NBCNews Jeopardy! Whwl of Fortune A Different World Cheers Cheers Wings LA. Law News S Tonight Show (23h35) 

o Newswatch Degrassi Jr High Empty Nest The National Dream Newhart The National/The Journal Newswatch 
n . . . I » 

riewnan 

o Le TVA Jeopardy ChopSuey Docteur Doogie Mini-série: Le dernier rendez-vous (1 de 6) C. Lamarche: Mon métier c'est de faire rire. Ad Lib Le TVA Les Sports 

& Le TVA Jeopardy Chop-Suey Docteur Doogie Mmi-Séne: Le dernier rendez-vous (1 de 6) C. Lamarche: Mon métier c'est de faire rire. AdLib Le TVA Les Sports 

E Newsline Wheel of Fortune Jeopardy! A Different World Rhythm and Blues E.N.G. Knots Landing CTV National News Nighttine/WinTV 

QD Eyewitness News ABC World News Wheel of Fortune Jeopardy! Delta Room For Two Homefront Primetime Live Eyewitness News Nightfme 

QD Montréal ce soir Manlyn Tous pour un Lance et Compte Raison Passion Atout pnx Le Telejoumal Le Point (22h25) Metéo/ Sports Estrie(23h20) 

CD Le TVA Jeopardy Chop-Suey Docteur Doogie Mini-série: Le dernier rendez-vous (1 de 6) C. Lamarche: Mon métier c'est de faire rire. AdUb Le TVA Les Sports 

Puise Entertainment Tonight Cheers A Different World Rhythm and Blues E.N.G. LA. Law CTV National News N n 

es Montréal ce soir Mahtyn Tous pour un Lance et Compte Raison Passion À tout prix Le Telejoumal Le Point (22h2$) Météo/Sports Cinéma (23h20) 

CD Pisse-Partout Tèteservice Fous de la pub Questions d'argent Cmé-ciném* MorteBe Influence Telewrr.ee (R)(22h45) 

m Newscenter22 ABC World News Star Trek Delta Room For Two Homefront Primetime Live NewscenterS Nightkne 

m Polka Dot Door Join m! Today's Special WortWeek Fragile Nature AleieiSayle's Stuff Prisoners of Gravity Beetween the Lines Victims of Abuse H R Report 

Œ The MacNeil ' Lehrer Newshour Business Report Burt Wolf This Old House Homethne Mystery! Maigret and the Burglar's Wife Murder Most English Front flow Double Feature 

La Guerre des clans Sonia Benezra Le Hockey des Nordiques: Québec vs New York Le Grand Journal Sports Phis Sports Plus Extra 

® Newton's Apple Business Report The MacNeil / Lehrer Newshour Nature Space Age Austin City Limits Emmerdale Farm Listing to America 

QD Découverte Chiffres et lettres Journal télévise Vision 5 (19h35) Faut pas rêver Envoyé special Le Cercle de Minuit Montagne (23M0) 

Q D Musique Video Fa i. l'InloPius VideoPius Musique Video Rock en bufle/Video Concert Dan Bigras Mus»que Video 

IB The Ray Bradbury Theatre (18h15| Uttie Man Tate (I9hi5) Class Action La Femme NAiU 2£ 

Tennis Eit/a Sports 30 Les Héros de l'hiver Grand Pm Asks Championnat de Snooker Benson & Hedges Le Soccer à RDS Sports 30 CuttunsmeaumaL ' 

Q3 Le Petit Monstre (17h35) UsConvnrtments Dow Mensonges Promotion Canapé (22h40) 

Changement de dernière heure. 

: 1 

http://orr.pt
http://Telewrr.ee


LA PRESSE. MONTRÉAL, JEUDI 29 OCTOBRE 1992 0 1 1 

C E S O I R 
1 9 h 

•- -

r i . 

• • • 1 

L'Orchestre de Trois-Rivières se 
lance dans la symphonie-spectacle 
«L'orchestre n'a pas atteint ses 15 ans sans faire de vagues» 

Presse Canadienne 
HiOIS RIVIERES 

• Dimanche soir, la salle f.-An-
tonio-Thompson sera le théâtre 
(l 'une soirée spéciale soulignant 
deux événements culturels. L'Or­
chestre symphonique de Trois-Ri-
viéres fêtera son 15e anniversaire 
tandis que le Conservatoire de 
musique et d'art dramatique du 
Québec célébrera son demi-siècle 
de fondation. 

L'OSTR a décidé, pour l'occa­
sion, d'entrer dans l'ère de la 
«symphonie-spectacle». Après 
son exploration de la musique 

« Les spectateurs vont avoir 
l'impression d'être au sein 
de l'orchestre», note le chef 
attitré de l'orchestre, 
Gilles Bellemare. 

3 È SEMAINE A L'AFFICHE S 

i GRAND 
PRIX DES 

AMÉRIQUES 

Le Côté 
Obscur 
j ^ „ _ U N FILM DE 
d u V ^ O e t l r ELISEO SUBIELA 

I l I I \ D ( ) ( I S ( l H O 
IJt l . COKA7.ÔNI 

n M M trancha 
BERRl • . W 9 - 2 L U CENTRE-VILLE «9-FILM 

2001 Unwtrvtt m*!ro Mc&n £> 

70 • Nous Nous Sommes Tant Aimes • Affreux. Sales Et Méchants 
80 • La Nuit De Varcrmes • Le Bal La Famille 

^Emmanuelle ^ c a r t - <()inceitt epere; 
Qnxdia ÇM t̂i - iMpssimo o)roisi 

Dans Le Nouveau Film De ^ E t t O r C g c o f f l 

GRAND PRIX DU PUBLIC • OCTOBRE 1992 
FESTIVAL DE STE-THERESE • FILM LE PLUS POPULAIRE 

Bwf'on 
D E S J A R D I N S 
0 ASIL AIR E 1 9 

-&ilm 

HARRISON FORD _ 
i î w n u n n e n 

LE M O N T A G E D U R É A L I S A T E U R 

Lb M O N T A G E O R I G I N A L D E C E T T E A V E N T U R E F U T U R I S T E 

1 3 
ANS • 

VERSION 
FRANÇAISE 

-—-
BERRl « 9 FILM 
1280 rue StCtemf * © Ô> 

"HOFFMAN, DAVIS ET GARCIA 
-TOUTE UNE ÉQUIPE!" 

- Tom Brown, KDNL-TV, St-Louis 

«10+. VA FAIRE UN MALHEUR! 
'Hero ' est un film que vous n'oublierez pas de si tôt." 

-Gary Franklyn, KCOP-TV, LOS ANGELES 

SI QUELQU'UN SE PLAINT QUE LES FILMS NE SONT PLUS 
COMME AVANT, DITES-LUI D'ALLER VOIR'HERO' \ 

-Jeffrey Lyons, SNEAK PREVIEW/CNBC 

G 

DUSTII1 BEERA ANDY 

HOFFMAN DAVIS GARCIA 

version française de HERO 

, 8 » 

rock symphonisée (avec David 
Palmer), l'OSTR introduit une 
nouveauté visuelle dans sa pro­
grammation régulière. Quatre 
projecteurs reproduiront sur un 
écran géant, installé au-dessus de 
la scên, des images des musiciens 
et des différentes sections de l'or­
chestre. 

«Les spectateurs vont avoir 
l'impression d'être au sein de l'or­
chestre», note le chef attitré de 
l'orchestre, Gil les Bellemare. 
«l'espère qu'ils vont apprécier. 
C'est impossible qu'ils ne n'ap­
précient pas le Bartok, ni le 
Bruckner, tout comme c'est im­
possible qu'ils ne réagissent posi­
tivement à cet écran géant. La 
musique est faite pour être enten­
due, mais cela a été déformé par 
le disque. Souvent, les gens consi­
dèrent la musique comme une 
chose immatérielle, mais la musi­
que est faite par des musiciens, 
des êtres humains.» 

«C'est rendu que les gens écou­
tent la musique et qu'ils ne sont 
pas capables de s'imaginer la pré-

Si vous ê t e s m e m b r e 
d u C L U B , e n t r e z l e 

c o d e su ivan t : 

5 2 8 3 1 9 8 9 

sence du musicien qui la joue», 
poursuit- i l . 

Une occasion de vibrer 
M. Bellemare est d'avis que les 

salles modernes aux grandes di­
mensions privent les spectateurs 
de certains détails. «Avec la tech­
nologie, on va leur offrir la chan­
ce de pouvoir vibrer à cela. Les 
gens qui sont au balcon et qui 
voient tout sont privilégiés, con­
trairement à ceux au parterre, qui 
voient d'une façon moins opti­
male tous les détails de l'orches­
tre. Dimanche, la salle Thompson 
ne sera pas parfaite mais elle va 
être beaucoup plus intéressante 
parce que de tous les sièges, on va 
pouvoir avoir le détail jusqu'à 
dans le fond de la scène», sou­
tient le maestro. 

Cette ère de la «symphonie-
spectacle» risque-t-elle la dénon­
ciation? «Mais la symphonie de 
Bruckner, c'est un spectacle, un 
concerto de Bartok, c'est un spec­
tacle... On ne devrait jamais dis­
socier spectacle et musique: le vi­
suel fait partie de la musique», 
réplique M. Bellemare. «À toutes 
les fois qu'on fait un concert, 
c'est un spectacle. Malgré ce côté 
spectacle, ça ne veut pas dire 
qu'on ne respecte pas l'oeuvre. Je 
pense que les puristes ont énor­
mément peur du changement. Du 
temps de Beethoven, il y en avait 
pour dire que sa Cinquième sym­
phonie était inécoutable», rap-
pelle-t-il. 

L'OSTR n'a pas atteint ses 15 
ans sans faire de vagues. «C'est 
certain qu'il y a toujours des pha­
ses critiques. Des institutions 
comme celles-ci sont du genre à 
se remettre en question constam­
ment. C'est peut-être à cause de 
cette remise en question constan­
te qu'on est rendu au 15e anniver­
saire et qu'on est devenu aussi vi­
vants», estime M. Bellemare. 

M A T I N É E S I TARIF JEUNESSE C I N É P L E X O D É O N 
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G U I D E 
C I N É M A 

POUR INFORMATION. APPELEZ 8 4 - 9 - R I L . I V I DE 11hOO A 22h00 

DU 23 AU 29 OCTOBRE 1992 

ASTRE 327-5001 
9480. boni. Lacordmrc 

OR. GIGGLES (18 arts) Dolby Stéréo 
Sam. ct Dim. : 1:00 - 3:05 - 5:10 • 7:15 • 9:25 
Scm: 7:15-9:25 
Couche tard : Ven. et Sam. : 11:30  

CONSENTING ADULT (13 ans) Dolby Stereo 
Sam. et Dim. : 1:05 • 3:05 • 5:05 • 7:05 - 9:05 
Scm.: 7:10-9:10 
Couche tard : Ven. et Sam.': 11:00  

UNDER SIEGE (16 ans) Dolby Stéréo 
Sam.et Dim.: 1:05-3:10• 5:10-7:15-9:20 
Sem: 7:15-9:20 
Couche tard : Ven. et Sam.: 11:20  

MIGHTY DUCK (G) 
Sam. ct Dim. : 1:00 - 3.00 - 5:00 • 7:00 - 9:00 
Sem. : 7:00 • 9:0O 
Couche tard : Ven. cl Sam. : 11:00 

BERRl 849-FILM 
1280. rue St-Denis 

LES ESCROCS (G) Dolby Stéréo 
1:30-4:15-7:00-9:30  
M. BASEBALL (G) Dolby Stéréo (v. française) 
4:00-7:10» 9:20  
JOHNNY CURE DENT (G) 
1:45-4:20-7:15-9:30  
CUIRASSE EN PERIL (16 ans) Dolby Stéréo 
1:40-5:55-7:50-9:45  
LE COTE OBSCUR DU COEUR (13 ans) 
(sous-titres français) 1:30 - 4:00 » 9:20  

LE DERNIER DES MOHICANS (13 ans) 
1:30 - 3:45 - 7:10 

BROSSARD 849-FILM , t 
Mail Champlain - 6600. boul. T.ischereau 

LE DERNIER DES MOHICANS (13 ans) 
Dolby Stéréo Sem. : 7:00 • 9:30 
Sam: 2:00 - 7:00 - 9:30 
Dim. : 2:00 - 4:30 - 7:00 • 9:30  

MR BASEBALL (G) (v. anglaisa) 
Sem. : 7:00 - 9:25 Sam. : 2:00- 7:00 • 9:25 
Dim.: 2:00 - 4:30 - 7:00 - 9:25  

LES ESCROCS (G) Dolby Stéréo 
Sem.: 7 0 0 -9:30 Sam. : 2:15 • 7:00 - 9:30 
Dim: 1:35 - 4:15 - 7:00 - 9:30 

CARREFOUR LAVAL t 
2330. boul. Le Carrefour 849-FILM O 

CANDYMAN (13 ans) 
Sam. el Dim.: 1:30-3:30 
Sem. : 7:30 - 9:35 

COMMODORE 334-8560 
5780. boul. Gouin ouest ' 

UNITÉ SPECIALE (18 ans) 7 : 0 0  

2eme film : BASIC INSTINCT (v. française) 

COTE-DES-NEIGES JL 
6700. Cotedes-Neiqcs 849-FILM # / 

HERO (G) Dolby Stéréo 
Sam.et Dim.: 1:40 - 7:05 Sem.:7:05 
MR BASEBALL (G) Dolby Stereo (v. anglaise) 
Sam, ct Dim. : 4:25 - 9:20 Sem. : 9:20  
HUSBANDS AND WIVES (G) Dolby Stereo 
Sam. ot Dim. : 2:00 • 4:30 - 7:05 • 9:30 
Scm.: 7:05-9:30  
GLENGARRY GLEN ROSS (13 ans) 
Dolby Stereo (v. anglaise) 
Sam. et Dim. : 2:00 - 4:15 - 7:15 - 9:20 
Scm.: 7:15-9:20  

DR GIGGLES (18 ans) Dolby Stereo 
Sam. et Dim.: 1:45-4:15-7:10-9:25 
Scm.: 7:10-9:25  
MR SATURDAY NIGHT (G) Dolby Stereo 
Sam. et Dim. : 1:50 • 4:25 • 7:10 • 9:35 
Scm.: 7:10-9:35  
NIGHT AND THE CITY (G) Dolby Stereo 
Sam.ct Dim.: 1:50 - 4:20 - 7:00 - 9:35 
Scm. : 7:00 - 9:35  
SNEAKERS (G) Dolby Stereo 
Sam. et Dim. : 1:40 - 4:20 - 7:00 • 9:30 
Scm. : 7:00-9:30 

CREMAZIE 849-FILM 
8610. rue St-Denis 

REQUIEM POUR UN BEAU SANS COEUR 
(16 ans) Dolby Stereo 
Sam. ct Sem. : 7:05 • 9:10 
D i m : 2:00-4:30-7:05-9:10 

COMPLEXE DESJARDINS 
Basiliaire 1 849-FILM 

NOUVEL ELYSEE 288-1857 
35. rue Milton (angle Dark, une rue au nord de Sherbrooke) ICUH 
23 AU 25 OCTOBRE 
FESTIVAL DU NOUVEAU CINÉMA 
LE PRINCE DES MAREES (G) 
Lun.. Mardi : 1:00 - 7:00 
Mere, et Jeudi: 7 00  
ROBE NOIRE (13 ans) 
Lun.. Mardi: i 00 - 5.15 
Mere. Jeudi: 3:15-9:20  
THE PLAYBOYS (v. française) 
Lun.. Mardi: 3:00-7:15 
Mere, et Jeudi: 1:00  

JUSQU AU BOUT DU MONDE 
Lun., Mardi : 3:30 Mere, et Jeudi : 12:30 - 9:30 
MARLENE (v.o. anglaise) 
Lun.: 9:30 Mar.: 9:45 Merc, et Jeudi : 7:30 
LE GRAND BLEU 
Lun.et Mardi: 9:30 Mere, et Jeudi: 3:45 

GLENGARRY GLEN ROSS (13 ans) 
Dolby Stéréo (v. française) 
1:30 - 3:30 - 5:30 - 7:30 - 9:40  

APRES L'AMOUR (13 ans) Dolby Stereo 
2:00 - 5:10 - 7:20 - 9:30  
LA BELLE HISTOIRE (G) Dolby Stereo 
1:30 - 5:00 - 8:30 
CONFESSIONS DUN BARJO (G) 
1:30-3:25-5:20-7:15-9:20 
Exc. le 29 octobre : 1:30 - 3:25 • 5:20 9:20 

5:30-7:30-9:35 

JOHNNY CURE DENT (G) 
Sam. et Dim. : 1:30 - 4:00 - 7.05 
Sam. : 7:05 • 9:25 

9:25 

NIGHT AND THE CITY (G) Dolby Stéréo 
Sam.et Dim.: 1:40-4.-05 - 7:00-9:15 
Sem.: 7:00-9:15  

THE PUBLIC EYE (13 ana) 
Sam, et Dim.: 2:00 - 4:00 - 6:45 Sam.:6:45 
LA BELLE HISTOIRE (G) 8:30  
APRÈS L'AMOUR (13 ans) Dolby Stéréo 
Sam. et Dim.: 1:45 - 4:00 - 7:00 - 9:20 
Scm. : 7:00 • 9:20 

LES ESCROCS (G) Dolby Stéréo 
Sam. et Dim. : 1:45 • 4:15 • 7:05 • 9:40 
Scm. : 7:05 - 9:40 

CENTRE-VILLE 849 FILM £ft ,L 
2001. Université. Metro McGill Vfy O x 

SNEAKERS (G) 
Sam.et Dim.: 1:05 7:05 Sam.: 7:05 

JEUNE FEMME CHERCHE COLOCATAIRE 
(16 ans) 
Sam.et Dim.: 3:35-9:35 Sam.: 3:35-9:35 
WIND (G) 
Sam, et Dim. : 3:20 - 9:20 Sem. : 3:20 - 9:20 
CUIRASSÉ EN PERIL (18 ans) 
Sam.ct Dim.: 1:0S- 70S Sam.: 7.-Q5 
HOWARD'S END (G) (v. anglaisa) 
Sam. et Dim. : 1:00 - 3:45 • 6:30 • 9:10 
Sem.: 6:30-9:10  
THE DARK SIDE OF THE HEART (13 ans) 
(sous-titres anglais) 
Sam. et Dim. : 1:05 • 3:40 • 7:00 - 9:30 
Sem. : 3:40 - 7:00- 9:30  
LA FEMME DE L'EPICIER (G) 
(v.o. avec sous-titres français) 
Sam. et Dim. : 1:00 - 5:15 • 9:30 
Sem.: 5:15-9:30  
LE PETIT PRINCE A DIT (G) 
Sam, et Dim. : 3:05 • 7:20 Sem : 3:05-7:20 
THE LAST Of THE MOHICANS (13 ans) 
Sam. et Dim. : 1:00 - 5:1 5 - 9:20 
Sem.: 5:15-9:20  
PUBUC EYE (13 ans) 
Sam, et Dim. : 3:05 • 7:20 Sam. : 7:20 
SIMPLE MORTEL (13 ans) 
Sam. et Dim. : 1:05 • 3:00 • 5 00 - 7:00 - 9.00 
Sam. : 3:00 - 5:00 - 7:00 - 9:00  
CANDYMAN (13 ans) Dolby Stéréo 
Sam. et Dim. : 1:05 - 3:10 • 5:10 - 7:15 • 915 
Sem.-.3:10-5:10-7:15-9:15 

BETTY (13 ans) 
Sam. ci Oim. ; 1 05 - 3:10 - 5:20 • 7:25 • 9:35 
Sem.: 3:10-5:20-7:25-9:35 

LE DAUPHIN 849-FILM 
2396 est. rue Bcaubicn 

GLENGARRY GLEN ROSS (13 ana) 
Dolby Stereo (v. française) 
Sam. et Sem. : 7:00-9:15 
Dim. : 2:00 • 4:15 • 7.-Q0 - 9:15 

NORD (13 ans) 
Sam. ot Sem. : 7:15-9:20 
Dim. : 2:30 - 4:30 - 7:15 • 9:20 

DECARIE 849-FILM 
Décarie, sud de Jean-Talon 

CANDYMAN (13 ans) Dolby Stéréo 
Dim. : 1:30 • 3:30 - 5:30 • 7:30 • 9:30 
Sam, et Sem. : 7:30 • 9:30  

HERO (G) 
Dim. : 1:35 • 4:05 - 7:00 • 9:20 
Sam. et Sem. : 7:00 - 9:20 

EGYPTIEN 849-FILM m ,L 
1455. rue Peel 4 V V?7 ^ 

NIGHT AND THE CITY (G) Dolby Stereo 
Dim. : 2:00 • 4:30 - 7:00 - 9:15 
Sam, ct Scm. : 4:45 • 7:00 • 9:15  

SNEAKERS (G) Dolby Stereo 
Dim.: 1:30-4:15-7:00-9:30 
Sam, cl Scm. : 4:45 • 7:15 • 9:40  

JOHNNY STECCHINO (G) Dolby Stéréo 
(v. italienne avec sous-titres anglais) 
Dim. : 1:30 - 3:30 - 5:30 - 7:30 - 9:35 
Sam. et Sem. : 5:30 - 7:30 - 9:35 

LE FAUBOURG 849-FILM(T\ t 
1616 ouest, rue Ste-Catherine x& v-^ 

A RIVER RUNS THROUGH IT (G) Dolby Stéréo 
THX 1:30-4:00-7:00-9:20  

GLENGARRY GLEN ROSS (v. anglaise) 
(13 ans) Dolby Stereo THX 
1:30 - 3:30 - 5:30 - 7:30 - 9:35  
HERO (G) Dolby Stereo 
1:45 - 4:15 - 7:00 - 9:30  
HUSBANDS AND WIVES (G) Dolby Stereo 
2:00-4:30-7:00-9:15 

LANGELIER 
Carrefour Lanqclicr 255-5551 

LE DERNIER DES MOHICANS (13 ans) 
Dolby Stéréo 
Sam. et Dim.: 1:00- 3:05 -5.10-7:15 
Sam.: 7:15  

THE PUBLIC EYE (13 ans) Dolby Stereo 
9:25 Couche tard : Ven. et Sam. : 11:20 

CANDYMAN (13 ans) Dolby Stéréo 
Sam. et Oim.: 1:10-3:10• 5:10 -7:10-9:10 
Sem.: 7:10-9:10 
Couche tard : Ven. ct Sam. : 11:10  

HERO (G) Dolby Stereo (v. anglaise) 
Sam. et Dim.: 1:00-7:00 
Sem. : 7:00  
JEUNE FEMME CHERCHE COLOCATAIRE 
(16 ans) Dolby Stereo 
Sam, c» Dim.: 3:20-9:15 Scm: 9:15  
M. BASEBALL (G) Dolby Stereo (v. française) 
Sam. et Dim.: 1:05 - 3:10 - 5:15 • 7:20 • 9:30 
Sam.: 7:05-9:15 
Couche tard : Ven. et Sam. : 11:40  

CUIRASSE EN PERIL (16 ans) Dolby Stereo 
Sam. et Dim. : 1:05 • 3:05 • 5:05 • 7:05 • 9:05 
Sam. : 7:05 - 9.05 
Couche tard : Ven. et Sam. : 11:00  

LES ESCROCS (G) Dolby Stereo 
Sam. et Dim. : 1:10 - 3:30 • 7:00 • 9:25 
Sam. : 7.00 - 9:25 
Couche tard : Ven. et Sam. : 11:40 

LAVAL 2000 849-FILM , t 
Centre 2000 -3195 ouest, boul Si-Martin 

M. BASEBALL (G) Dolby Stéréo 
(y. française) 
Sam.: 1:40-7:10-9:20 
Dim.: 1:40-3:50-7:10-9.20 
Sam: 7:10-9:20  

CUIRASSE EN PERIL (16 ans) 
Sam.: 2:00-7:05-9:10 
Dim.: 2.00- 4:05 -7.05 -9:10 
S e m : 7.05-9:10 

LONGUEUIL 849 FILM (T\ ,L 
Place Lonqucuil • 825 o.. rue Si-Charles w x 

M. BASEBALL (G) (v. française) 
Sem : 7.00 • 9.20 Sam. : 2:00 - 7:00 - 9:20 
Dim 2:00 - 4:30 - 7:00 - 9:20  

CUIRASSE EN PERIL (16 ans) 
Sam.: 7:00-9:30 
Sam.: 2:05-7:10-9:30 
D im: 2:05-4:20-7:10-9:30 

PLACE ALEXIS NIHON (T\ , t 
Métro Alwatcr. 849-FILM \ & V > 

DR GIGGLES (18 ans) Dolby Stéréo 
1:30 - 4:00 - 7:00 - 9:30 
CANDYMAN (13 ans) Dolby Stereo 
2:00 - 4:30 - 7:00-3:15  
PUBLIC EYE (13 ans) Dolby Stereo 
1:45-4:15-7:00-9:15 

POINTE-CLAIRE 849-FILM ̂  L 
6361. Trans-Canadienne - # / \J 

MR BASEBALL (G) Dolby Stéréo (v. anglaise) 
Sam. ct Dim. : 2:15 • 4:40 - 7:15 - 9:40 
Scm.: 7:15-9:40  

SNEAKERS (G) Dolby Stéréo 
Sam. ct Dim. : 1:40 • 4:15 • 7:00 - 9:35 
Sem. : 7:00 - 9:35  
THE LAST OF THE MOHICANS (13 ans) 
Dolby Stereo 
Sam, et Dim. : 4:30 • 9:30 Sam.: 9:30  

HERO (G) Dolby Stereo 
Sam, ct Dim. : 2:00- 7:00 Sem.: 7:00  
DR GIGGLES (18 ans) Dolby Stereo 
Sam. et Dim. : 1:30 • 4:00 - 7:00 - 9:15 
Sem.: 7:00-9:15  
NIGHT AND THE CITY (G) Dolby Stéréo 
Sam. et Dim. : 1:45 • 4:10 • 7:10 • 9:20 
Sem.: 7:10-9:20  
MR SATURDAY NIGHT (G) Dolby Stereo 
Sam, ct Dim.: 1:35-7:00 Sem.:7:00  
PUBLIC EYE (13 ans) Dolby Stereo 
Sam.et Dim.:4:00• 9:20 Sem.:9:20 

Robort Rodfofd 

US ESCROCS 
version française de SNEAKERS 
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CONSENTANTS 

version française de: CONSENTING ADULTS 

D È S D E M A I N ! 
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CENTRE EATON « " » 
705 Ste-Catherine O. "W" ( S 

GREENFIELD PARK »' I V E R S A I L L E S 
519 boul. Tsschereau Cv I Place Versailles ">T ' J O 

PLA2A REPENTIGMY ̂  I C H A T E A U G U A Y • 5 5 > » " 
ITtat Mit-Crois-;* cm**) "?T O • 2*0 Bowi S t -Jean Baptiste O 

CENTRE L A V A L " » - " " 
1600 Le Corbusier ^ 0> 

JUL IETTE • 
.UPERIAL • 220 rue BMudry t S 

aussi en anglais aux PALACE. DU PARC, DOR VAL, LAVAL. 
FAMOUS 8. PINE(Ste-Adèle) et ASTRE 

Richard Séguin 
Ne jamais décrocher de l'essentiel 

Presse Canadienne 

L E S h C O R C H K S I I I 

(ULTBA'STËREO) ÏSlCfP 

D È S D E M A I N ! 
CENTRE EATON « j - w » • V E R S A I L L E S 
705 Ste-Catherine O. "W1 O- I I P l a c e Versailles "JT <7 O-

D U P L A T E A U KWIM I I CENTRE U V A L "«_». " I LOHfiUEUIL Oméga «j-na 
1564 Moni-Royil E. "7T I 1 6 0 0 Le Corbus ier *A" £v | | Uai! Man Centre TRT O 

aussi en anglais aux PALACE, DU PARC, DORVAL. 
LAVAL et FAMOUS 8 

• «Les Félix, ça fait partie de 
tout ce qu'il me faudra oublier, 
même de très beau, au moment 
de me remettre à éc r i re» . 

Au gala de l 'ADISQ, Richard 
Séguin et ceux qui t ravai l lent 
avec lui ont été sélectionnés 1 1 
fois toutes catégories confondues. 
Le chanteur a décroché quatre 
statuettes (microsillon pop-rock 
de Tannée , mei l leur spec tac le 
d'auteur-compositeur-interprète, 
interprète masculin de l'année, 
chanson la plus populaire de l'an­
née) et Yves Savoie, qui sonorise 
son spectacle, est allé en chercher 
une. 

Dans la salle, artistes et mem­
bres de l'industrie lui offrent une 
ovation. 

«C'est un beau coeur à coeur. 
Une telle reconnaissance concré­
tise un statut et on en a toujours 
besoin. Rien n'est jamais acquis. 
Ça ne change pas la qualité des 
chansons, mais je pense que ça les 
rend plus lumineuses.» 

« le ne voudrais jamais avoir à 
me rendre compte que j 'ai décro­
che de ce qui est essentiel. 

« Être reconnus par nos pairs a 
quelque chose de valorisant, être 
reconnus par le public a quelque 
chose de stimulant. Maintenant, 
je reprends la route». 

Le chanteur ne croit pas que ce 
soit par hasard qu' Aux portes du 
matin ait été la chanson lauréate. 

{FAMOUS PLAYERS 1 

DES MEILLEURS FILMS 
DE LA DÉCENNIE." 

-James Grant, SCENE ATTHE MOVIES 

L'amant 

Il lui avait dit que c'était comme avant, 
qu'il l'aimait encore, 

qu'il ne pourrait jamais cesser de l'aimer, 
qu'il l'aimerait jusqu'à sa mort. 

CLAUDE B B W I M / M P R E N I MJEAN-JAOQUGS ÀKHAUD JANE MARCH TONY LEUNG "L'AMANT 
^MARGUERITEDURAS FREDtRIQUE MENNGER ^GABRELYARED — . G É R A R D BRACH M J E A N - J A C Q U E S ANNAUD 

.-('Ml-M I I * I) 

PROGRAMME EXCLUSIF DÈS LE 30 OCTOBRE 
V E R S I O N F R A N Ç A I S E 
PARISIEN 866-38.56 
480 Ste-Catherine O. "A* 

V E R S I O N 0 . A N G L A I S E 
LOEWS 8 5 1 7 « ? 

954 Ste-Catherine O. TPT 

« l e pense qu'il faut réagir de l'in­
tér ieur aux cr ises ex tér ieures . 
C'est pour ça que j 'a i écrit cette 
chanson, d'abord pour moi. Elle 
est écrite à la première personne, 
je ne suis pas un preacher, je n'ai 
pas de solution non plus. Mais je 
refuse de me rallier au désespoir 
des anarchistes». 

Refuser de se taire 

Conscient du gris et de la noir­
ceur propre à la société actuelle, 
désireux d'exprimer sa honte du 
racisme, par exemple, Richard Sé­
guin a écrit Aux portes du matin 
et a conçu son spectacle autour de 
réalités qu'il ne veut pas taire 
ma i s , en y a jou t an t l ' e spo i r , 
l 'énergie, une certaine lumière. Il 
s'inquiète de la solitude des au­
tres et respire mal dans la peur. 

« le voulais absolument que ce 

show soit ensoleillé. le voulais 
dire que l'enthousiasme est une 
den rée nécessa i r e , j e voula is 
qu'on se sente tous et toutes por­
tés par quelque chose... et j e pen­
se que cela a marché ! » 

« le sais que je vais continuer à 
fatiguer du monde, mais je pense 
qu'il faut se donner le droit de ré­
fléchir de temps en temps, l'aime 
l'humour, je pense que je sais rire, 
mais il me semble que parfois, on 
peut s'accorder autre chose.» 

Demain 

La tournée sera p ro longée . 
Après, fidèle à sa théorie du «che­
vreuil qui entre dans son bois 
quand il voit trop les lumières de 
l 'autoroute», il se retirera pour 
écrire. 

«l 'ai besoin de cette solitude, 
l'ai besoin de m'effacer jusqu'à ce 

- - T» 

que je sois à nouveau en manque 
du public. Et ça n'a rien à voir 
avec la sympathie que je lui porte. 
Pour moi, c'est le seul moyen 
d'être toujours vraiment présent 
quand je suis là.» 

Il ne rejette pas la possibilité de 
réaliser son prochain disque ail­
leurs qu'en studio, «l'ai toujours 
été à l 'é t roi t dans un studio. 
Ouand je vois la réaction des 
gens, en salle, je me demande si le 
disque, en soi. n'est pas réduc­
teur. |'ai des idées qui me trottent 
dans la tète. Il n'y a rien de finali­
sé.» Double vie. tournée d'Ai}\£fj-
que et Aux portes du matin ont 
tour à tour été décrétés microsil­
lons de l'année. 

«Cela ne me donne pas le droit 
de fausser la réalité de mon •écri­
ture ni la réalité de ce qua . je 
suis». 

Le S e x de Madonna interdit au Japon e rj 

Renter 

TOKYO 

• Le lapon interdira l'importa­
tion du livre controversé de Ma­
donna en raison de son caractère 
obscène , ont annoncé hier les 
douanes japonaises. 

Un porte-parole du bureau des 
douanes de Tokyo, qui avait à 
l'aéroport Narita saisi samedi six 
exemplaires de Sex pour inspec­
tion, a déclaré qu'il y avait été 
trouvé quatre scènes considérées 
comme erotiques. 

Il a refusé de préciser lesquel­
les, mais au lapon la censure in­
terdit la publication de photos 
montrant des poils pubiens et des 
organes génitaux. 

La seule manière d'importer ce 
livre serait de supprimer les scè­
nes erotiques, a-t-il précisé. 

Le livre dans lequel la chanteu­
se met en scène ses fantasmes ero­

tiques a été mis en vente ddhs 
plusieurs pays à grand renfort'de 
publicité. Mais il ne devait être 
proposé par les libraires japonais 
qu'à partir du 1 e r décembre. 

U l O I 

Participez à la lutte contre les 
miladies rénales. Donnez à 

L A FONDATION 
CANADIENNE DU REIN. 

Si vous êtes membre 
du CLUB, entrez le 

code suivant: 

54452428 
Sinon, composez, 

à Montréal, le 

ou, sans frais, le 
1 8 0 0 5 6 3 - 8 6 8 8 

CLUB /tfulÙ, ùoùiû 

r 
{FAMOUS PLAYERS 3 

CES HORAIRES COUVRENT LA PÉRIODE DU 25 AU 29 OCTOBRE 
. v ,"l»«r * ••k •» • - " . l u , * ! ! , l • # ». * 

LE PARISIEN 480 Ste-Catherine o. 866-38566-

INFO-FILM 866-0111 
11hà22h 

INDOCHINE (G) DOLBY 1-00-4 3 0 8 0 0 

I.P.5. (G) DOLBY 1:304.006 3 O 9 0 0 

JEU DE PUISSANCE (Q) 1 2 2 0 2 3 0 - 4 : 4 0 7 0 O 9 10 

1492 (V.F.) (13 + ) DOLBY 2 0 O 5 3 0 8 30 

UN COEUR EN HIVER (G) 12 :302.404 50 7 05-0"20 

LE ZEBRE (G) DOLBY l 0 0 3 0 0 5 0 0 7 : 1 0 * 1 5 

DES SOURIS ET DE8 HOMMES (Q) 0OU3Y 

12:15-2 3 0 4 55 7 15-9 30 

IMPERIAL THX 1430 Bleury 288-11026 
1492 (13 + ) 70MM OOLBY 12 45 3 3 0 8 15 9 00 

PALACE 698Ste-Catherine o. 866-6991 6 
UNDER SIEGE (16 4 ) OOLBY 12 1 0 2 25-4.45-7.109 35 
CONSENTING ADULTS (13 + ) 
DOLBV 12 0 0 2 : 1 0 4 25-6 4 0 9 00 
DEAD BOLT (13+) 12 3 0 2 : 4 0 4 5 0 7 1 0 9 20 
MAN BITES DOG (18 + ) 
(Version originale français* sous- t i t res anglais) 
12 5 0 2 55-5 1 0 7 2 0 9 25 
SINGLES (G) DOLBV 12 4 0 2 45-5 0O7 15-9 30 
MIGHTY DUCKS (G) OOLBY 12 1 0 2 25-4 45-7 05-9 15 

L06UUS 954 Ste-Catherine o. 861-7437 
PURE COUNTRY (G) DOLBY 12 1 0 2 25 4 5 0 7 1 0 9 35 
SCHOOL TIES (G) DOLBY 12 15 2 3 0 4 45-7 05-9 30 
OF MICE AND MEN (G) DOLBY 12 05-2 35-5 05-7 2 0 9 4 0 
BOB ROBERTS (G) DOLBY 12 1 0 2 2 0 4 35-7 0 O 9 20 
RE8ERVOIR DOGS (16 + ) DOLBY 12 3O2 45 5 0O7 1O9 30 

DU LUNDI AU — " i 
VENDREDI SAUF-i-
LE MARDI ET LES*, 
JOURS FÉRIÉS 

fflWOUS PUWERS 8 B M I W " 697-8095 6 
1492 (13 + ) DOLBY 

Tous les sows 6 1 0 9 10 dim 1 2 1 0 3 1 0 8 1 0 9 10 
SCHOOL TIES (G) OOLBY 
Tous lessows 7 15-9 35 dim2 35-4 5 0 7 15 9 3 5 
ENCINO MAN (G) OOLBY dim 12 30 
SINGLES (G) DOLBY 

Tous les soif s 7 15 dim 12 3O2 40-4 55-7 15 
DEAD BOLT (13 + ) Tous les loirs 9 35 
UNDER SIEGE (16 4-) OOLBY 
Tous les soirs 6 5 0 9 10 dim 12 0 0 2 15-4 3 0 8 S O 9 10 
MIGHTY DUCKS (G) DOLBY 

Tous les soirs 7 15-9 30 dim 12 3 0 2 35-5 0O7 15 9 30 
1492 (V.F.) (134) DOLBY 

Tous les so»rs 6 2 0 9 20 d m 12 2 0 3 2 0 8 2 0 9 20 
LE ZEBRE (G) DOLBY 

Tous les sows 7 05-9 20 dim 12 2 0 2 35 4 5 0 7 05-9 20 
CONSENTING ADULTS (13 + ) DOLHV 

Tous les sons 7 0O9 15 dim 12 1 5 2 3 0 4 45 7 0 O 9 15 

• 1 9 / 

v m n t I 

m I 
I 

•I 

I I 

. • 

• i X* ] 

C6NTR€ CfiTON rossie-chctne». 985-573(161 » m m m 9 m %mU&ii671-6129 6 

C°"SENTING 
mm; 

FESTIVAL CINEMA FANTASTIQUE 
FESTIVAL CINEMA FANTASTIQUE 
MUTRONICS (V.F.) (13 + ) i 15 3 15 5 15 7 15-9-15 
FESTIVAL CINEMA FANTASTIQUE 
C'EST ARRIVE PRES DE CHEZ VOUS (18 + ) 
1 0 O 3 0 0 5 0 0 7 05 9 1 0 
UNDER SIEGE (16 4 ) DOlBY 12 10 2 20-4 3 0 ^ 5 0 9 0 0 

1492 (V.F.) (13 4 ) 
Tous les sows 8 0 0 dim 1 30-4 4 5 8 0 0 
UNDER SIEGE (164) 
Tous les sows 7 0 0 9 10 dim 3 0O5 0O7 0O9 10 
L'HOMME D'ENCINO (G) d*m 1 0 0 
JEU OE PUISSANCE (G) 
Tous les sows 6 5 0 9 05 o>m 12 45-2 45-4 45-6 5 0 9 00 

CINéMfiDUPAflC 3575 Ave . du Parc 844-9470 II l f l V R L
 1600 l e Corbusier 688-7776 6 

UNDER SIEGE (16+) 
Tous les sows 7 1 0 9 15 dim I 0O3 05-5 05-7 1 0 9 15 
CONSENTING AOULTS (134) 
Tous les sows 7 1 0 9 I5dwn 1 1 0 3 1 0 5 10 7 1 0 9 15 
SINGLES (G) 
Tous les sows 7 15 9 15 dim 1 15 3 15-5 15-7 15-9 15 

D O R V f l l 260 Ave. Oorval 631-8586 
PURE COUNTRY (G) DOU3Y 
Tous les sows 6 3 0 9 00 dwn 1 30-4 0 0 8 3 O 9 0 0 
MIGHTY DUCKS (G) OOLBY 
Tous les sows 6 55 9 1 0 dwn 12 :15 -2:25-4:406 5 5 4 10 
CONSENTING AOULTS (13 + ) 
Tous les sows 7 1 0 9 25 dim 12 45 2 5 0 5 007 :10 -9 25 
OF MICE AND MEN (Q) OOLBY 
Tous tes sows 6 30 9 00 dwn 1 3 0 4 00-6 3 0 9 00 

VERS RI LIÉS Place Versail les 353-7880 6 
1492 (V.F.) (13 + ) DOLBY 
Tous les sows 6 15 9 10 dwn 12 3 0 3 3 0 6 15 -910 
LE ZEBRE (G) DOLBY 

Tous les sows 7 :109 20 dwn 12 45-3 0 0 5 0 0 7 1 0 9 20 
C'EST ARRIVE PRES DE CHEZ VOUS (18 + ) 
Tous les soirs 7 1 0 9 20 dwn 12 30 3 0 0 5 00 7 10 9 20 
L'HOMME D'ENCINO (G) DOLBY dim 1 00 
DES SOURIS ET DES HOMMES (G) OOLOY 

Tous les sows 7 2 0 9 30 dwn 2 45 5 0O7 2 0 9 30 
JEU DE PUISSANCE (G) DOLBY 

Tous les sows 7 15-9 10 dwn 12 4 5 0 0 0 5 0O7 15 9 30 
UNDER SIEGE (16 + ) OOLOY 
Tous les sows 7 2 0 9 30 dim 12 45 3 OOS 15-7 2 0 9 30 

0M€Gf l (longucuil) Mail Mail Centre 647-1122 é \ 
MUTRONICS (V.F.) (13 + ) 
To»« b»s sows 7 3 0 9 30 dwn4un 1 0 0 2 5 0 4 45 7 3 0 9 30 
CELIBATAIRES (O) 
Tous les sows 7 10 9 30 d i m * * 1 0 O 3 0O5 0 0 7 1 0 9 30 
JEU DE PUISSANCE (G) 
Tous les sows 7 15-9 30 dwn-lun 1 0 0 3 0 5 5 1 0 7 15-9 30 
CHERIE J'AI GONFLE LE BEBE (G) dwn-lun 1 0 0 3 0 0 6 0 0 
CIMETIERE VIVANT 2 (16 + ) Tous le» sows 7 1 5 9 30 

-, ..s* 

a< :»III 

UNDER SIEGE (16 + ) DOLBY 

Tous l e s so»s 7 2 0 9 40dwn 12 4 0 2 5 0 5 107 2 O 9 40 
LE ZEBRE (G) OOLOY 

Tous les sows 7 00-9 20 dim 1 0 0 3 0 0 S 00 7 00 9 20 
HERO (G) OOlBY 
Tous les sons 6 3 0 9 00 0>m 1 1 0 3 5 0 6 30 9 00 
CONSENTING ADULTS (13 4 ) OOLBY 
Tous les sows 7 00 9 10 dwn 12 30 2 4 0 4 50 7 00 9 10 
1492 (V.F.) (134) DOLBY 

Tous les sows 6 1 0 9 ' 0 dwn 12 1 0 3 * 0 6 1 0 9 1 0 
MUTRONICS (V.F.) (134) OOLBY 

Tous les sows 7 25-9 30 dwn 1 1 0 3 2 0 5 2 0 7 2 5 4 30 

L'HOMME D'ENCINO (G) OOLBY d m 1 00 

DES SOURIS ET DES HOMMES (Q) DOLBY 

Tous les sows 7 1 0 9 40 dwn 2 50 5 0 0 7 109 40 
JEU DE PUISSANCE (Q) DOLBY 

Tous les sons 7 20 9 30 d m 12 30 2 50 5 10 T 2 0 9 30 
PURE COUNTRY (G) DOLBY 
Tous les soirs 6 40 9 10 dwn 1 2 0 4 0 O 6 4 0 9 10 
C'EST ARRIVE PRES OE CHEZ VOUS (18 4 ) 
Tous les sows 7 1 0 9 40 dwn 1 0 0 3 10 5 0O7 1O9 40 
MIGHTY DUCKS (G) OOLBY 

Tous >es sows 7 1 0 9 20 dim 12 20 2 40 5 0 0 7 10 9 20 
ROCK?! NONNE (0) DOLBY Tous les sows 7 2 0 9 40 

CHERIE J'AI GONFLE LE BEBE (G) OOLOY 

dwn 1 0 0 3 0 0 5 00 

CINÉfAA DU PIRTEAU iwiMyaie. 521-7870 
1492 (V.F.) (13 4 ) OOLBY 12 0 0 3 0 0 6 0 0 9 0 0 

JEU DE PUISSANCE (G) OOlBY 1 153 1 5 5 15 7 15 9 15 

CHlÎKRUGUflY 2408oul.Sl-jean8aDl-.sie 691-2463 6 
LES ESCROCS (G) 
Tous les sows 7 0 5 9 30 Own km mar 1 15 3 3 0 7 05 9 30 
MUTRONICS (V.F.) (13 4 ) 
Tous les sows 9 55 dim Hjft ma» 1 0 0 5 20 9 55 
1492 (V.F.) (13 4) 
Tous les sows 7 10 dim run mar 2 45 7 10 
UNOER SIEGE (164) 
Tous les soes 7 15 9 30 dwn tun mar I 0 0 3 05-5 107 15 0 30 
DR. GIGGLES (18 + ) 
Tousles sows 7 15 9 30dwn Km mAr 1 0 0 3 0 5 5 107 15 9 3 0 
JEU DE PUISSANCE (G) 
Tous les sows 7 1 5 9 30 rtwn Km-mar 1 00 3 0 5 5 10 7 15 9 30 

file:///OISIN
http://2408oul.Sl-jean8aDl-.sie
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MM EXPLORATION SPA­
TIALE: SUR LES TRACES 
DES G R A N D S EXPLO­
RATEURS D'HIER 
Spor Aérospatiale, entreprise ca­
nadienne de réputation interna­
tionale dans le domaine de l'in­
dustrie aérospatiale, célèbre son 
25e anniversaire. 
À cette occasion, elle désire par­
tager avec le grand public l'his­
toire des grandes réalisations de 
l'exploration spatiale ainsi que 
la vision d'avenir poursuivie par 
ses employés. Une vision simi­
laire à celle de nos grands ex­
plorateurs d'hier qui les pous­
sent à atteindre les étoiles et 
l'infini afin de développer de 
nouvelles technologies. 
Une présentation de Diane Chè-
nevert, chef des Affaires publi­
ques. 
Jeu. 29 oct. à 20h. à l 'UQAM, 
Pavillon des sciences de la ges­
tion, 315, rue S te-Catherine Est, 
local RM-130, niveau du métro. 
Info: Use Richer, ( 5 1 4 ) 4 5 7 -
2150 

EINSTEIN 
AVAIT- IL RAISON? 
Qu'est-ce qu'un trou noir? L'espace et 
le temps sont reliés. Comment? Con­
naissez-vous la théorie de la relativité 
d'Albert Einstein? De nombreux scien­
tifiques étudient toujours les consé-

Suences de cette théorie sur l'Univers, 
^exposent les résultats de leurs tra­

vaux en termes clairs dons le spectacle 
astronomique du Planétarium Dow. 
Mar. et mere. 13h 15; jeu. et ven. 
13hl5 et 20h30, sam.et dim. 13hl5, 
15h4S et 20h30. au 1000 Si-Jacques 
Ouest, Montréal: métro Bonaventure, 
sortie gare Windsor. Réservations: 
(514) 872-4530. Pour le grand pu­
blic. Coûts d'entrée. 
Pour observer le ciel, le système solai­
re et l'architecture de l'Univers, visitez 
l'exposition «À ciel ouvert» au Plané­
tarium. 

OUVERTURE 
SMR L'EXPLORATION 
AERONAUTIQUE 
Une journée pleine de surprises! 
La seule école d'enseignement 
supérieur spécialisée dans le do­
maine de l'aéronautique au Qué­
bec ouvre ses portes au public 
pour souligner le 25e anniver­
saire du collège Édouard-Mont-
petlt et faire un clin d'oeil à 
l'Année internationale de l'espa­
c e 

-Cette exploration vous conduira 
™vers la aécouverte des labora­
t o i r e s , des projets étudiants et 

-jfdes compagnies oeuvrant dans 
ce domaine. Un rendez-vous à ne 
pas manauer à l'École nationale 

ïo'aéroteainiqoe, 5555, place de 
Z\Q Savane, St-Hubert, dim. 1er 

nov. de lOh à 16h. Info: (514) 
" 6 7 8 - 3 5 6 0 

LUNE, SATURNE, 
GALAXIE 
D 'ANDROMEDE. . . 
Venez explorer le ciel du sam. 31 oct. 
de 19h à 22h au Jardin botanique de 
Montréal. 
Des ostronomes amateurs vous prête­
ront leurs télescopes, ils vous expli­
queront les phénomènes observés, ils 
vous présenteront des éléments d'ex­
position et répondront à toutes vos 
questions. Pour information, compo­
sez le (514) 728-4422 et laissez un 
message ou répondeur. 

M 

» 

SCIENCE, TECHNOLOGIE ET 

15 OCTOBRE AU 4 NOVEMBRE 1992 

Du 15 octobre au 4 novembre 1992, 
la Quinzaine des sciences vous invite 
à venir explorer la science et la 
technologie en train de se faire dans 
des entreprises, des centres de 
recherche, des collèges, des universités, des instituts 
et organismes de la région de Montréal. 

SCIENCES A U FUTUR 
D A N S L'ESPACE 
Sciences au futur de l'école secondaire 
Vaudreuil a concocté tout un program­
me d'activités sur le domaine spatial. 

Le grand public est invité à visiter les 
«chantiers» de Sciences au futur. Il 
s'agit du locol d'informatique où sont 
créés par les élèves de l'école les logi­
ciels de simulation utilisés par l'équi­
page de IIIA MÀKA et retransmis sur 
le réseau Vidèoway. 
On pourra aussi visiter INA MAKA, si­
mulateur de navette spatiale conçu 
par les élèves. Les visiteurs seront té­
moins des étapes de construction et de 
fonctionnement. 

Ces deux activités se dérouleront du 
15 oct. au 4 nov. (sauf sam. et dim.) 
selon les disponibilités des ensei­
gnants, entre 9h et 16h. Réservations: 
Informatique: André Paradis; Simula­
teur: Johanne Patry, ( 5 1 4 ) 4 5 5 - 9 3 1 1 , 
poste 237. Maximum: 30 pers. par vi­
site. Durée: l h 3 0 

École secondaire Vaudreuil, 400, boul. 
Roche, Vaudreuil. 

GRANDES EXPLO­
RATIONS D'HIER ET 
D ' A U J O U R D ' H U I 
De tout temps, la curiosité a poussé 
les humains à explorer leur environ­
nement. Pour ce faire, on a développé 
des instruments et de nouvelles tech­
nologies. Vous pourrez vous familiari­
ser avec les caravelles, le sextant, les 
modules lunaires et bien d'autres pro­
duits du génie humain grâce aux res­
sources littéraires que met à votre dis­
position la bibliothèque Reginald J.P. 
Dawson du 15 oct. au 4 nov. selon les 
heures habituelles d'ouverture au 
1 9 6 7 , boul. Graham, Ville Mont-
Royal. Info: (514) 342-1892 

DES TECHNICIENS EN 
HERBE: U N E INCUR­
S I O N D A N S LE 
D O M A I N E DES 
BIOTECHNOLOGIES 
C'est ce qu'offre le collège Ahuntsic 
aux étudiants de niveaux Secondaire 
III , IV et V, sous forme d'ateliers, de 
manipulations, en microbiologie, im­
munologie, bio expérimentale, biomo­
léculaire et biofermentation. 
Les étudiants participeront activement 
aux différentes expérimentations du 
programme Techniques de chimie-bio­
logie orienté vers les biotechnologies, 
un nouveau secteur en pleine évolu­
tion. 

Ces ateliers, d'une durée de 60 min. 
sont offerts à des groupes de 6 à 12 
personnes, sur rendez-vous, entre le 
15 oct. et le 4 nov. (sauf sam. et 
dim.). Collège Ahuntsic, 9155, rue St-
Hubert, Montréal, local A-2155. Ré­
server auprès de Danièle Dostaler 
(514) 389-5921, poste 2420 

U N E FÊTE DES SCI­
ENCES D A N S UNE 
E X P O S I T I O N ! 
La Faculté des Arts et des Scien­
ces ainsi que la Faculté de Génie 
et d'Informatique de l'Université 
Concordia invite toute la popula­
tion à se familiariser avec la 
science et à mieux comprendre 
son rôle dans la vie de tous les 
jours. 
Une exposition interactive et bi­
lingue qui traite de biologie, de 
chimie, de géologie, de physique, 
de génie mécaniaue, d'informati­
que et de bien d'autres sciences 
avec des démonstrations et des 
réponses à vos questions! Un 
concours questionnaire sur l'ex­
position avec des livres sur la 
science comme prix. Une équipe 
des plus dynamique qui se joint 
au personnel du Centre culturel 
de Pointe-Claire pour fêter la 
science! 
Sam. 31 oct. et dim. 1er nov. de 
lOh à 17 h. au 176, lake shore 
Road, Pointe-Claire. Info: (514) 
630-1220. Pour tous! 

EXPLOREZ 
L ' INFINIMENT PETIT! 
Au cours de la Quinzaine des sciences, 
le Cercle des Jeunes naturalistes vous 
accueille dans le hall du Biodôme de 
Montréal. Il vous propose des ateliers 
d'observation de la flore et de la peti­
te faune à l'aide de microscopes et de 
stéréomicroscopes (observation en 
trois dimensions). 
Le grand public est bienvenu. L'entrée 
aux activités est gratuite. Les sam. et 
les dim. de 9h à 18h. et mere. 4 nov. 
de 13h à 18h. Info: Linda Boudreau 
(514) 252-3023 

G É N O M E ? 
Les gènes humains sont au nombre 
d'environ 50 000 . Depuis 1986 un 
projet ambitieux, celui d'établir le pa­
trimoine génétique humain par la car­
tographie et le séquençage, soulève 
une vive controverse. 
«L'exploration du génome humain, 
souhaitable ou dangereuse?» 
Bien que cette information permettrait 
de dépister et de comprendre quelque 
4 0 0 0 maladies héréditaires, elle 
pourrait servir à modifier le code gé­
nétique. Craintes et espoirs s'affron­
tent autour de considérations éthiques 
et sociales. 

Le baccalauréat en Science, Technolo­
gie et Société de l'UQAM vous invite à 
venir débattre de la question avec des 
invités-experts : le Dr Philippe Gros, 
membre canadien du projet HUGO, le 
journaliste Yanick Villedieu, Mme Jo-
celyne St-Arnaud, professeur d'éthi­
que et de bioéthique de l'UQAM et le 
Dr Claude Laberge, président du ré­
seau de médecine génétique du Qué­
bec. Il s'agit d'une réflexion sur les re­
tombées de ce mégaprojet aux plans 
scientifique, éthique, social, économi­
que, légal et commercial. Le débat se 
fera entre les participants favorables 
au projet et ceux qui s'y opposent, 
suite à quoi, vous serez invités à com­
menter et a donner votre point de 
vue. 

Cette table-ronde se tiendra le mar. 3 
nov. de 19h a 21 h au local DR-210, 
du pavi l lon Athanase-David de 
l'UQAM, 1430, rue St-Denis. Pour de 
plus amples renseignements, commu­
niquez avec Nicole Bastien au 
C.R.E.S.T. (Centre de recherche en 
évaluation sociale des technologies) 
(514 )987 -8389 . 

EXPQSIT ION 
ACCES-SCIENCE 
La Société pour la promotion de 
la science et de la technologie 
présente deux expositions inter­
actives sur le thème de l'explo­
ration. À noter que l'exposition 
«Ébulliscience», annoncée dans le 
programme national de la Quin­
zaine des sciences, a été rempla­
cé par : « Les images satellites, 
un regard neuf sur la terre». 
« Les images satellites, un re-

?|ard neuf sur la terre» vise à in-
ormer le public sur l'essor pro­

digieux de la té lédétect ion , 
science de l'observation de la 
terre par satellite, en tant que 
nouvel outil de gestion de notre 
environnement. Les thèmes cou­
verts sont, entre autres, l'histo­
rique de cette science, les mé­
thodes d'acquisition et de traite­
ment des images, les applica­
tions pratiques et les perspecti­
ves de développement de la té­
lédétection au Canada. Produite 
par le Musée du Séminaire de 
Sherbrooke, cette exposition 
vient en primeur à Montréal grâ­
ce à la collaboration de l'Asso­
c ia t ion canadienne-française 
pour l'avancement des sciences 
(ACFAS). 
«Terre et mystère» propose on 
voyage à travers les âges et sur 
le continent nord-américain qui 
fait découvrir la géomorphologie 
du Canada et l'histoire des pion­
niers de la géologie jusqu'aux 
plus récentes techniques d'ex­
ploration minière. Cette magnifi­
que exposition est présentée par 
la Commission géologique du Ca­
nada à l'occasion de son 150e 
anniversaire. 
26 au 31 octobre. 

Place Desjardins, Montréal, 
Grande aire d'animation 
Info : Société pour la promotion 
de la science et de la technolo­
gie, (514) 873-1544 

IL Y EN A PARTOUT, 
M A I S O N NE LES V O I T 
PAS. . . 
Ils font partie du monde fascinant de 
l'électricité... Les champs électrique et 
magnétique ont maintenant leur cen­
tre d'interprétation, l'Électrium d'Hy-
dro-Québec. 
Des réponses à beaucoup de ques­
tions: Notre coeur et notre cerveau 
sMt-ils électriques? Pourquoi l'aiguille 
de la boussole s'oriente-t-elle toujours 
dans la même direction? Des jeux in­
formatiques vous permettent de jouer 
avec l'influx nerveux, le potentiel 
électrique d'une cellule et des guides 
vous accompagnent dons votre explo­
ration. 
Sam. 31 oct. et dim. 1 nov. de 9h30 à 
16h. au 2001, Michael-Farad y, Ste-
Julie, sortie 128 de l'autoroute 30. 
Info: 
(514) 652-8977. 

SCIENCE, TECHNOLO­
GIE ET EXPLORATION 
D A N S LE SECTEUR DES 
ALIMENTS 
Un bouillon de culture! Des labo­
ratoires, des usines-pilotes, 
plein de chercheurs et tout cela 
pour une meilleure nutr i t ion. 
Vous verrez comment on fabri­
que du colorant rouge naturel 
extrait de raisins pour remplacer 
le colorant artificiel mais bien 
plus encore! 
Le Centre de recherche et de dé­
veloppement sur les aliments 
vous guidera dans ses nombreux 
laboratoires, ven. 30 oct. entre 
9 h et 16h et sam. 31 oct. entre 
lOh et 14h. au 3600, boul. Ca-
savant Ouest, St-Hyacinthe. 
Info: (514) 773-1105 

EXPLORONS 
L'EAU D U ROBINET! 
De plus en plus, les gens mettent en 
doute la qualité de l'eau potable de 
leurs robinets. 
Une visite à l'usine de filtration de 
l'eau de la ville de Montréal vous per­
mettra de voir et de comprendre com­
ment l'eau est filtrée, pourquoi on 
l'ozone et on la chlore, le rôle du 
pompage et celui des laboratoires, du 
poste de contrôle et l'informatisation 
de tout ce travail. Des opérations 
grandioses dans un décor spectaculai­
re! 
Visites du lundi au vendredi à 9h30 et 
à 13h. jusqu'au 4 nov. à l'usine Char­
les J. Des Baillets, 8585, boul. de la 
Vérendrye, Ville LaSalle. Réservations 
au (514) 872-5728 (minimum 6 ans) 

«DÉCHETS D'OEU­
VRES» 
Protéger l'environnement, ce sont plus 
que des paroles au Collège de Rose-
mont. Sa société pour la protection de 
l'environnement (S0PEC0R) a un plan 
de gestion intégré des déchets, en par­
tenariat entre autres avec le Jardin 
botanique, la popetière Cascades et le 
CRIQ (Centre de recherche industrielle 
du Québec). 
Le Collège invite le public à son expo­
sition où on rend visibles les opéra­
tions de récupération et de recyclage. 
On traite les déchets organiques pour 
en faire du compost; les rejets biomé­
dicaux par la distillation de solvants 
organiques et on applique la technolo­
gie de dèchiqueîage du plastique. 
Jusqu'au 4 nov. au Carrefour du Col­
lège de Rose m ont, 6400,16e Avenue, 
Montréal. Info: (514) 376-1620. Pour 
tout le monde! 

3 e FESTIVAL INTERNA­
T I O N A L DU FILM SCI­
ENTIFIQUE D U QUÉBEC 
Simultanément à Montréal et à Qué­
bec, le Festival présente un panorama 
international des meilleurs films et vi­
déos scientifiques. 
• Soirée de remise des trophées, jeu. 
29 oct. à 20h. au nouvel amphithéâ­
tre multimedia du Musée d'Art con­
temporain, en présence du Président 
du jury, M. Claude Corbo, recteur de 
l'UQAM. Spectacle surprise: Nouvel­
les technologies», de Michel Lemieux. 
• Soirée de programmation de films, 
ven. 30 oct. à 19h30 au Conservatoire 
d'Art cinématographique. 
• En plus des soirées-événements, le 
Jardin botanique présente les films en 
compétition en journée, le 31 oct. et le 
1 nov. 
Programmation scolaire: Sur réserva­
tion, les groupes scolaires sont invités 
à une programmation des meilleurs 
films scientifiques en journée, du lun. 
26 oct. au ven. 30 oct. au Jardin bota­
nique de Montréal (514) 872-1424. 
Pour information détail lée: ( 5 1 4 ) 
849-1612 

UNP COLLECTION 
AILEE 
L'ornithologie, c'est l'observation des 
oiseaux mais... ils s'envolent toujours 
trop vite! Venez admirer une soixan­
taine d'oiseaux du Québec dans la col­
lection que le cégep André-Lauren-
deau est en train de constituer. Les 
étudiants vous exposeront aussi leurs 
travaux en biologie. Du lun. 26 oct. 
au ven. 30 oct., de 9h a 16h au 6e 
étage du 1111, rue Lapierre, Ville La-
Salle. Info: (514) 364-3320 

L' INFORMATIQUE: 
L'AVENIR A VOTRE 
PORTEEI 
L'informatique a pénétré tous nos 
lieux de vie: le bureau, l'école, la mai­
son. L'informatique sert à une foule 
d'activités humaines. Vous voulez sa­
voir lesquelles? 
Renseignez-vous grâce aux volumes 
que met à votre disposition la biblio­
thèque de Repentigny, 8 0 , boul. 
Brien, Repentigny du 16 oct. au 4 
nov. Mar., mere. ven. de 13h à 21 h, 
sam. 9 h à l 7 h , d i m . l 3 h à l 7 h . 
Fermé lun. et jeu. Info: (514) 654-
2345 

SOREL-TRACY 
Le cégep de Sorel-Tracy vous invite à 
ses stands d'information et ses vidéos 
dans la semaine du 26 oct. De plus, 
les étudiants vous expliqueront les 
principes physiques de lancements de 
fusées qui s'effectueront le jeu. 29 
oct. 
Info : M. Michel Leclerc, (514) 742-
6 6 5 1 . 

POUR LES TOUT-PETITS 
• Quiz Petits génies» un jeu-ques­
tionnaire sur les connaissances scienti­
fiques des 9-13 ans, jeu. 29 oct. de 
16h à 17h au centre biblio-culturel du 
10 400 av. de Belleville et mar. 3 
nov. de 16h à 17h au centre biblio-
culturel du 5400, boul. Henri-Bouros-
sa Est, Montréal-Nord. 
Découvrez la science, la technologie et 
l'exploration aux trois centres biblio-
culturels de Montréol-Nord du 15 oct. 
au 4 nov. 
Info, et inscriptions: (514) 328-4129 

EXPLQREZ L'ENVERS 
DU DECOR 
Qui n'a pas encore exploré le monde 
fascinant du Biodôme ? Vous pourrez 
le faire mois, plus encore, vous aurez 
l'occasion unique d'être guidé dans le 
sous-sol de ce voste complexe et de 
comprendre comment l'infrastructure 
technologique sert tous les besoins des 
plantes et des animaux. 
Visites pour des groupes de 20 pers. 
sur réservations. Quatre visites par 
jour sam. 31 oct. ainsi que dim. 1 nov. 
Durée : 45 min. dans le sous-sol. Tarif 
spécial por le sous-sol et le Biodôme : 
6S. Réservations: (514) 868-3000. 
Métro Viau. 

SCIENCES 
POUR TOUS ! 
Explorez comment les sciences et les 
technologies contribuent à améliorer 
notre qualité de vie. 
Les étudiants du Cégep de Saint-Jérô­
me vous invitent à participer à sept 
ateliers et à explorer, dans les kios-

ues, la contribution des sciences et 
es technologies à une meilleure com­

préhension du corps, du cerveau et de 
l'environnement. 
Des experts invités confrontent nos 
opinions sur les sciences. Les anima­
teurs du college vous invitent à inter­
agir pour explorer diverses technolo­
gie, notamment celles qui permettent 
de surmonter des inadaptations hu­
maines ou de découvrir l'espace infini. 
Dim. 1 nov. de 12h à 18h. Cégep de 
St-Jérôme, 455, rue Fournier. Inscrip­
tion: Sylvie Dslorme (514) 436-1580 
poste 175, ou lo journée même. 

OBSERVER LES TACHES 
DU SOLEIL? 
C'est possible grâce au télescope du 
cégep André-Laurendeau qui vous 
invite entre 11 h et 12h du lun. 26 oct. 
au ven . 30 oct, quand le ciel est 
dégagé. Au 1111, rue Lapierre, Ville 
LaSalle, 6e étage. Info: ( 5 1 4 ) 364-
3320. 

Gouvernement du Québec 
Ministère de l'Enseignement supérieur 
et de la Science 

Gouvernement du Canada 
Bureau fédéral de développement regional (Québec) 
Science Culture Canada 

Ville de Montréal 

Société pour la 
promotion de 
la science et de 
la technologie 

454, Place Jacques-Cartier 
5e étage 
Montréal. (Québec) H2Y3B3 
Tél.: (514)873-1544 
Fax:(514)873-4204 
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Cusson/ «La consécration n'existe pas» 
Presse Canadienne 

• A 13 ans, en écoutant Led Zep­
pelin, l'adolescent Michel Cusson 
rêvait d'une carrière de musicien. 
À 15 ans, il écrivait et jouait de la 
guitare. 

Son rêve de gamin chercheur 
d'étoiles se concrétisait: il pour­
suivait des études sérieuses aux 
États-Unis, au Boston's Bcrklee 
School of Music qui a vu défiler 

Michel Cusson: «Je pense que 
je peux aller plus loin que ce 
que J'ai fait jusqu'à 
maintenant. » 

• 1 j -

'MR: 

m 

m 

PETER GABRIEL 
US 

tllSîKSTOEKWSWIR 
EXTREME 

/// Sides to every story 
SINEAD O'CONNOR 

Ami not your giri? 

•m -
^ . . CHAMItilMNI 

CHARLES & EDDY 
Duophonic 

KATHLEEN 
Découverte cfe Tannée 

au Gala de l'ADISQ 

SYLVIE TREMBLAY 
Ef ft; chanteras 

L'CWMwT Vî tC r -uc»M 

LE GRAND MANEGE 
L'enfant né de la guerre 

Roc H VOISINE 
Europe four 

(A/oum dbubfe) 

ULTIMATE OPERA COLLECTION 

^r/alb an , 
o n e love 

DR ALBAN 
One fove 

Hi HA THE WORLD PETRU GUELFUCCI 
Cors/ca 

! 

•il 

fclîSt BOB MARUY fcfô|è 
^ Songs of freedom ̂ Ç j F 

feoffref) 

HOUSE OF PAIN 
F/ne ma/f //ries 

MATT LAURENT 
Entre le jour et la nuit 

notamment* les Pal Metheny et 
Mike Stern. 

A 19ans,en 197b. il mettait au 
monde U Z E B , quelque part dans 
un illustre lieu inconnu, à Drum-
mondville, et créail le groupe qui 
deviendrait le plus important am­
bassadeur canadien sur les scènes 
du jazz international. 

En 1991, il fonde Michel Cus­
son. The W i l d Unit , une forma­
t ion apparentée au B i g Hand 
acoustique. Son succès est immé­
diat tant auprès de la critique que 
du p u b l i c , réussi te qu i v i e n t 
d'être confirmée par l'obtention 
du Félix du microsillon jazz de 
Tannée. 

À 35 ans. cet artiste de premier 
plan a déjà accompli trois fois 
plutôt qu'une le tour du monde et 
il n'en reste pas là. Une première 
tournée du WILD en France l'at­
tend en novembre et au prin­
temps prochains. 

« La consécration n'existe pas» . 
dit-il. « I l faut rester à l'affût. 
Chercher, composer, jouer, pour 
moi c'est pareil. Le succès est 
d'abord relié au jeu, mais person­
nellement, il m'incite surtout à 
trouver des moyens pour commu­
niquer encore davantage. Ma pas­
sion, c'est la créativité». 

Sans prétention 
«La musique, c'est mon langa­

ge. Kl le porte ses messages. |e 
veux que le mien soit sans preten­
tion, mais clair. C'est une ques­
tion d'émotion, de vision.» 

Le compositeur voit dans la 
musique une arme redoutable. 
S'il aime l'approfondir, il tient 
aussi à garder une certaine naive­
te devant el le: il la veut riche et 
libre. L'accès relativement recent 
à toutes les musiques du monde le 
force à bouger; en écrivant, il lui 
faut arriver à éviter toutes les bar­
rières tout en se rappelant de tou­
tes les lois. 

Si on lui doit U Z E B . si on lui 
doit le W I L D U N I T , on lui doit 
aussi plusieurs par t ic ipat ions, 
comme guitariste, à des microsil­
lons importants tels que ceux, ré­
cemment, de Maurane, de Lorrai­
ne Desmarais, du Long courrier 
de Daniel La voie. 

Toujours récemment, il a égale­
ment signe les arrangements du 
disque de Paolo Ramos et signé la 
très belle trame sonore du film de 
Gabriel Pelletier. L'automne sau­
vage, dont on a tiré un disque et 
grace a laquelle Cusson est allé 
rafler son deuxième Felix 1992. 
celui de l'arrangeur de l'année. 

Des musiques themes d'émis­
sions de télé, les musiques d'am­
biance qu'on entend au Biodôme 
révèlent que Cusson va tous azi­
muts, toujours fasciné, mais appa-

re, par exemple, je suis une «gros­
se putate. l'aurais donné un bras 
pour écrire. C'est comme le théâ­
tre, j 'ai même pris des cours, mais 
j'ai été trop pissou ! Ça me stimu­
le de travailler avec ceux qui sa­
vent bien faire autre chose.» 

Travail ler, fouiller, trouver le 
contrepoint juste, appuyer ou 
mettre en évidence, tous exerci­
ces qui lui plaisent tout autant 
que de s'éclater sur une scène. 

« L a guitare, c'est un vaste terri­
toire, ça crie, ça chante, ça pleure, 
c'est doux, c'est énergiquè^ça dé­
fie tous les styles... |e manque de 
mots... La guitare, c'est ma voix. 

« l e cherche un état de "l'esprit 
qui me fait jouer comme si cha­
que note était la dernière que je 
vais jouer.» 

Entre UZEB et le WILD UNIT, où 
est Michel Cusson? «Je veux 

amener l'UNIT au monde. On Y 
fait une musique plus large, 

plus acoustique. 

raniment toujours aux comman­
des. « Il n'y a pas beaucoup de ter­
ritoires musicaux qui ne méritent 
pas d'etre explorés.» 

Une guitare en liberté 
Le guitariste avoue adorer se 

colleter aux autres disciplines de 
l'art. «La danse, le théâtre, le c i ­
nema, l'écriture sont autant de 
portes ouvertes à la musique.» 

Cusson sait rassembler et in­
venter, mais il sait aussi écouter, 
s'ajuster aux longueurs d'ondes 
des autres. 

« l ' a i un grand respect pour 
l'expression des autres. E n écritu-

UZEB et après 
U Z E B pour Cusson, c'est fb an­

nées de vie jusqu'à ce jour, sertiçs. 
entre autres bonheurs, de la tour­
née triomphale de sept mois fen 
Europe, en Asie et au Moyen-
Orient en 1990, de 10 microsil­
lons dont le fameux UZEB World 
Tour 1990qu'il a réalisé, du plai­
sir pas si fréquent d'être prophète 
chez soi en triomphant au Festi­
val de jazz de Montréal, « je ne re­
grette pas une seule note.» 

Conscient du fait que la puis­
sance d'un groupe vient du grou­
pe, Michel Cusson n'a jamais crié 
sur les toits qu'il a écrit les trois 
quar ts des musiques d ' U Z E B . 
«plus ce qui est à la poubelle!». 
«Ça n'était pas important pour 
ceux qui nous écoutaient.» 

D'ici Noël , U Z E B , qui n'annon­
ce pas de retour, proposera par 
ailleurs une intégrale en sept dis­
ques laser. «C'est pour les mania­
ques.» 

Entre U Z E B et le W I L D U N I T , 
où est Cusson? « J e veux amener 
l 'UNIT au monde. On y faitjjtne 
musique plus large, plus acousti­
que, je pense que je peux aller 
plus loin que ce que j 'ai fqijfjtis-
qu'à maintenant.» 

Sommes-nous près des adieux 
d ' U Z E B ? « I l n'y a pas de .pari à 
prendre là-dessus. La question 
reste ent ière». 

M U 
% » M' ' Le style Prince de Galles 

W Le Prince de Galles a ouvert hier à Londres un institut 
d'architecture qui porte son nom et s'est donné pour vocation de 
débarrasser les villes des «furoncles» qui les défigurent. Il aura 
fallu des années de «réunions constantes, toutes sortes de frus­
trations, plusieurs quasi-dépressions nerveuses et une générosité 
aussi énorme que l'enthousiasme de quelques personnes remar­
quables» pour parvenir à ce résultat, a-t-il dit. Passionné d'archi­
tecture, le Prince Charles avait déjà créé des universités d'été, qui 
défendaient également des principes plus classiques, exploitant 
«les meilleures traditions du passé» autant que « le potentiel 
technologique du futur». 

DEPASSES 
Retournez aux étude. 'S 

4 

avec une aide financière 
SPRINT est un programme gouvernemental d'aide financière 

offert par l'entremise des caisses Desjardins. 
» 

VU 

SPRINT s'adresse aux travailleurs et travailleur 
qui sont sur le marché du travail depuis, 

au moins six ans et qui désirent suivre: 
un programme de formation professionnelle^ 

au secondaire ou au collégial, 

s •* K'J.L 

C h . 

D C 

COMMANDES TÉLÉPHONIQUES 1
 M ftîû?442 

La formation entreprise dans le cadrç,; 
du programme SPRINT doit totaliser 

au maximum 12 mois d'études 
à temps plein. 

Renseignements 
Montréal: 873-2145 

Autres régions: 
1 800 361-4743 

(<§>) Des jard ins 
Gouvornomont du QuObec 
Ministère do la Main-d'œuvre, 
do la Sécurité du revenu 
«•s de la Formation professionnelle 

Québec 
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